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■ Un éditorial de Claude Ryan sur la protection du
consommateur (page 4)
■ Des libres propos d'Yvan Boulanger sur "Les pentes
féeriques du fédéralisme". (page 4)
■ Le ministre L'Allier veut soumettre l'OIPQ à la surveil­
lance d'une commission parlementaire - une entrevue de 
Michel Roy. (page 5)
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r—y ^ f0yer patronage et de pots-de-vin ?

Le syndicat des fonctionnaires 
demande une enquête publique 
sur le ministère des transports
par Jean-Luc Duguay

Une des participantes à un rally féministe qui se déroulait à San Francisco, hier, s'en est prise à un railleur du 
sexe "fort" qui brandissait une pancarte portant les mots "Au diable les lesbiennes radicales". Le rally de San 
Francisco n'était que l'une des nombreuses manifestations qui se sont déroulées, hier, aux États-Unis é l'occasion
de la grève des Américaines. (Téléphoto PA)

Le Syndicat des fonctionnaires provin­
ciaux du Québec demande une enquête pu­
blique sur le ministère des transports, 
foyer présumé de prévarication, de pa­
tronage et de pots-de-vin.

Le président du SFPQ, M. Jean-Paul 
Breuleux, estime que seule une enquête 
de cette nature permettra de déterminer 
les responsabilités au sein du ministère, 
du haut en bas de l’échelle des fonctions.

Au cours d’une conférence de presse, 
hier, à l’édifice de la CSN à Montréal, 
M. Breuleux a soutenu que le gouverne­
ment veut trop facilement se donner bon­
ne conscience face à la population en an­
nonçant publiquement le début d’un “net 
tovage” et le congédiement de petits 
fonctionnaires.

"Les gros, eux, ne sont pas congédiés. 
Le plus souvent, ils sont mutés. Les pe­
tits fonctionnaires sont obligés d’exécuter 
certains ordres qu’iLs n’exécuteraient pas 
autrement et servent de boucs émissai­
res”, de dire le syndicaliste.

Il faisait état du congédiement de six 
fonctionnaires - dont cinq syndiqués -, 
examinateurs au bureau d’émission des

La journée de 
libération 
des femmes: 
fantastique !

Ce jour-là, 7 octobre...

Les inspecteurs de police ont 
vécu un jour relativement calme

par Solange Chalvin par Guy Dashaies

NEW YORK - Fantastique, inimagi­
nable, voilà les deux mots qui se pré­
sentaient dans la bouche des milliers 
de Newyorkais qui ont assisté hier soir 
à la fête. Car dans la rue, c’était bien 
la fête pour des milliers de femmes 
de tous ages qui ont envahi la 5e Ave­
nue sur une longueur d’une quinzaine de 
rues portant le slogan: "Femmes du 
monde entier, unissez-vous.”

Pour les organisatrices, c’était le 
miracle espéré. Un soir de révolution, 
s’est écriée Mrs. Friedan. Un point de 
non-retour.

Le "cheap labour”, c’est bien fini. 
C’est la fin d’une tyrannie économique 
et sociale. Un seul cri dans la rue: 
"When Liberation?” "Now”.

Ainsi s’est terminée hier à New York 
la journée consacrée à la libération de 
la femme, alors qu’à Bryant Park, les 
principaux leaders faisaient tour à tour 
une allocution teintée d’enthousiasme 
et accueillie invariablement par des vi­
vats de la foule massée aux abords du 
parc. 20,000 participants, selon un chif­
fre ‘conservateur” du service de poli­
ce, lequel a assumé parfaitement son 
rôle, aidé en cela par le service des 
organisatrices elles-mêmes.

(Voir autre nouvelle sur cet 
événement à la page 11).

Les Montréalais se sont très bien 
conduits le 7 octobre dernier malgré 
l’absence de tout policier dans les rues 
de la ville et mises à part la manifes­
tation devant les garages de la Murray 
Hill et les scènes de pillage qui se sont 
produites en soirée, ce fut une journée 
relativement calme à Montréal.

C’est en tout cas ce qui ressort des 
divers témoignages entendus hier devant 
la Commission de police de la part des

de témoignages probants selon lesquels 
les policiers en grève se seraient empa­
rés résolument des ambulances. Il n’y a
pas eu non plus de témoignages démon­

destrant que des policiers ont volontaire­

ment brouillé les ondes-radio.
L’enquête présidée par le juge Ludo­

vic Laperrière et qui se déroule au pa­
lais de justice de Montréal se poursuit 
aujourd’hui.

permis de conduire situé sur le boule 
vard Crémazie à Montréal.

En annonçant les renvois, jeudi der­
nier, le premier ministre Bourassa a 
dit qu’une enquête en cours du ministère 
des transports avait permis de conclure 
que les six employes ont accepté des 
pots-de-vin et falsifié des documents 
pour faciliter l’obtention de permis à des 
personnes inaptes.

Le SFPQ. affirme son président, ne 
veut pas protéger indûment des person­
nes coupables d’actes répréhensibles 
mais dit ne pas avoir été convaincu de 
la culpabilité réelle des petits fonction­
naires montréalais.

En conséquence, il a déposé cinq 
griefs relativement aux congédiements 
et l’arbitrage devrait avoir lieu bien­
tôt. Mais le syndicat estime que seule 
une enquête publique permettra de met­
tre la main sur ce qu’il appelle “les 
vrais coupables" qu’il soupçonne d’oeu­
vrer aux paliers supérieurs d’autorité.

M. Breuleux affirme que nombre de 
fonctionnaires, tant aux transports qu’ail- 
leurs, sont au courant de bien des ma­
nigances mais qu’ils n’osent pas parler 
de peur de perdre leur emploi ou de 
rater des promotions.

Le syndicaliste s’en prend aussi au 
serment de discrétion inclus dans la 
loi sur la fonction publique et demande 
que les fonctionnaires qui seront éven­
tuellement appelés à témoigner devant 
la commission d’arbitrage ou, le cas 
échéant, devant une commission d enquê­
te publique soient assurés de l’immunité.

Assez curieusement, le SFPQ a invi­
té, hier, à sa conférence de presse le 
directeur du Bureau des véhicules auto­
mobiles. un service du ministère des 
transports, M. Marcel Baril, et son con­
seiller juridique, Me Ghislain Laflamme. 
le président de l’Association des écoles 
de conduite, M. Georges Boutin, et M. 
Lauzon, propriétaire de l’école de con­
duite du même nom.

C’est ainsi que ce qui était annoncé 
comme une conférence de presse du

SFPQ a de temps à autre pris la for­
me d’un débat contradictoire. Des accu­
sations, contre-accusations et justifica­
tions qui en ont découlé, il est possible 
de dégager les éléments suivants:
• M. Baril a confirmé que son Bu­

reau avait accordé un permis de condui­
re au fils du ministre du transport, M.

Voir page 6 : Le syndicat

Intégration 
des services 
de police 
de la CUM
par Gilles Léveillé

inspecteurs de sept postes de police qui 
évènements du 7 octobreont relaté les 

tels qu’ils les ont vécus dans leur poste 
respectif.

Les inspecteurs De Lucas, du poste 4, 
et Yacovltch, du poste 10, ont fait re­
marquer que le nombre inusité de délits 
commis dans leur secteur ce soir-là 
était dû aux manifestations rue Sainte- 
Catherine et aux scènes de pillage et 
de vandalisme qui s’y déroulèrent en 
soirée. Mais les inspecteurs des autres 
postes affirmèrent que le nombre de 
délits rapportés ce jour-là dans leur 
secteur, quoique sensiblement plus éle-
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Le député de Saint-Maurice est 
nommé directeur général de TU N

Le Conseil de sécurité publique de la 
Communauté urbaine de Montréal a 
recommandé hier l’intégration totale 
de tous les corps de police de llle de 
Montréal, dans un délai de 2 à 5 ans. 
C’est là, estiment les membres du Con­
seil présidé par le juge Jacques Coderre, 
la meilleure solution pour assurer à 
la population une protection policière 
efficace et de qualité

Dans un volumineux rapport remis au 
président de l’exécutif de la CUM, M. 
Lucien Saulnier, à l’hôtel de ville de 
Pierrefonds, le Conseil fait une série de 
recommandations, au total 72, consa­
crées à l'organisation du service, au 
personnel, aux services externes, à l’é­
quipement et aux services internes, et 
soumet un projet de réaménagement du 
territoire applicable au corps de police 
unifié.

A partir de ses recommandations et 
après consultation avec les associations 
groupant les policiers aux fins de con­
ventions collectives, l'exécutif de la 
CUM préparera à l’intention du conseil 
du gouvernement régional montréalais 
un projet de règlement établissant de 
fait les nouvelles structures des forces 
de l’ordre pour tout son territoire. Ce
projet devra être approuvé au plus tard 
le 1er ji

par Gilles Lesage

QUEBEC - C’est un parlementaire, 
le Dr Philippe Demers, député de Saint- 
Maurice, qui a été nomme directeur gé­
néral de rUnion nationale, en rempla­
cement de M. Christian Vien.

M. Demers occupera ses fonctions à
compter du premier septembre, date à 

la démission de

vé que d’habitude, n’était pas surpre-
s toi

Michel Roy devient 
rédacteur en chef 
adjoint au Devoir

M. Claude Ryan, rédacteur en chef du 
DEVOIR, annonce la nomination de M. 
Michel Roy au poste de rédacteur en chef 
adjoint.

Agé de 40 ans, M. Roy est journaliste 
au DEVOIR depuis 1958. Il fut successi­
vement reporter, adjoint au directeur de 
l'Information, directeur de l'information 
et, depuis trois ans, rédacteur politique.

Licencié en philosophie de runiversité 
de Montréal, M. Roy exerce le métier 
depuis près de 20 ans, d’abord à l'ancien 
quotidien du matin "Le Canada”, puis au 
service des nouvelles de CK AC et à la 
Presse Canadienne.

nant et qu’il était arrivé, certaines fols, 
que malgré la présence des policiers 
ce nombre fût plus élevé pour une jour­
née.

Quant aux événements proprement 
dits, la version des inspecteurs (qui ne 
sont pas membres de la Fraternité et 
qui sont demeurés en service le 7 oc­
tobre) ne diffère pratiquement pas. Peu 
après l'arrivée des policiers de la re­
lève de 8h. le matin du 7 octobre, un 
policier informait l'inspecteur que les 
policiers quittaient le travail pour se 
rendre à l’assemblée du centre Paul- 
Sauvé. Tous les inspecteurs interrogés 
ont déclaré qu'ils ne s’attendaient pas à 
pareil dénouement hier qu'ils fussent 
conscients du malaise et du ressenti­
ment qui régnaient au sein du corps 
policier. Puis, dans tous les cas, les 
inspecteurs ont reçu la visite de poli­
ciers provinciaux vers le milieu de 
l’avant-midi, policiers mandatés pour 
prêter main-forte aux inspecteurs 
laissés seuls dans leur poste. Ces der­
niers ont raconté qu’ils avaient reçu 
aussi quelques visites de policiers de 
Montréal qui venaient visiter les postes 
et qui invitaient poliment les policiers 
syndiqués qui auraient pu s’y trouver à

laquelle prendra effet 
M. Vien.

La double nouvelle a été annoncée hier
par le chef du parti, M. Bertrand, dont

d’un aspirant à la direction du parti, et 
certains avaient même pensé que ce 
pourrait être le juge Claude Wagner, 
ex-ministre de la justice sous M. Le­
sage.

Interrogé hier à cet égard, M. Vien 
a dit qull ne connaissait pas person­
nellement M. Wagner, et qu'en autant 
qu’il est concerné, ces rumeurs ne sont 
pas sérieuses.

Dans son communiqué, par contre. 
M. Vien ajoute ceci.

”M. Bertrand a été élu démocratique­
ment et il est l’homme le plus qualifié 
pour diriger les troupes de l’Union na­
tionale aussi longtemps qu’il jugera lui- 
même à propos d’inviter le parti à 
se choisir un nouveau chef.

’Tl appartiendra au militants d’élire
Voir poga B : La député

r janvier 1971.
Dans son message aux autorités com­

munautaires et provinciales, le iuge 
Coderre constate que la criminalité est 
à la hausse au Canada mais que le taux 
de solution des crimes diminue. Souli­
gnant que llle de Montréal compte 25 
corps de police “qui travaillent séparé­
ment, sans véritable moyen de coordina­
tion”, le juge Coderre affirme "qu'au 
crime organisé, il faut opposer une force 
métropolitaine organisée, coordonnée et 
intégrée". Cette force intégrée, pour-

Voir pag« 6: Intégration

e communiqué fut suivi d'un autre por­
tant la signature de M. Vien.

Ce dernier avait fait part, il y a déjà 
quelque temps, de son intention de se 
lancer dans l’entreprise privée. Il de­
meure toutefois directeur du Club 
Renaissance de Québec, où est d'ailleurs 
établi le secrétariat permanent du parti.

M. Vien était à l’emploi de l'U.N. 
depuis près de dix ans, d'abord à titre 
de secrétaire général, puis à celui de 
directeur généra) Il avait accédé à ce 
poste il y a un an environ, remplaçant 
M. Mario Beaulieu, qui était alors mi 
nistre des finances a 
ment Bertrand.

Dans son communiqué, M. Vien dit 
qu’il n'est nullement question pour lui, 
à l’heure actuelle, d’appuyer l’un ou 
l'autre des candidats possibles dans 
une éventuelle course au leadership de 
l’U.N. D’autant plus, ajoute-t-il, qu’au­
cun congrès n’a été annoncé et que 
M. Bertrand demeure toujours le chef 
permanent de l’Union nationale.

Des rumeurs avaient voulu qu’en par­
tant, M. Vien accroche son nom à celui

Crédits à /'aménagement de /'Est du Québec

Bourassa fulmine contre la 
"paralysie administrative"

ans le gouverne- pSr notre envoyé, Picrre-L 0'Neill

MATANE - Le premier ministre du 
Québec, M. Robert Bourassa, entend 
prendre toutes les mesures pour obtenir 
un déblocage rapide de l’application du
plan quinquennal de développement de
1’ ' .......................................................................est du Québec adopté en 1968 par Otta- 

■’aboutisse-wa et Québec. Le plan était l’i 
ment d’une étude faite par le Bureau d’a­
ménagement de l’Est du Québec (BAEQ). 

Au cours d’une conférence de presse,

à l’issue d’une rencontre avec les mem­
bres du Conseil régional du développe­
ment (CRD) hier à Matane, M. Bourassa 
a fustigé les hauts fonctionnaires de son 
gouvernement: "On ne peut pas admet­
tre, a-t-il dit, que la paralysie adminis­
trative empêche 1’application de mesu­
res qui pourraient corriger le chômage”.

Il a en outre promis de régler le 
conflit qui existe entre les structures

traditionnelles des différents ministères 
et ce nouvel organisme de la région du 
Bas St-Laurent qu’est le CRD.

Ainsi que le réclamait le Conseil ré­
gional de développement dans son mé­
moire, M Bourassa favorisera une dé­
concentration administrative et donnera 
des pouvoirs réels aux représentants 
régionaux du gouvernement, chargés de

Voir pago 6: Bourassa

au gré du temps
se rendre à l’assemblée syndicale con­
voquée pour prendre connaissance de la 
sentence arbitrale rendue le 6 octobre 
par le juge Primeau.

La vérité des contraires
Les drogues dites douces sont inoffensives. 

La marijuana est nocive. La pilule anovulan- 
te constitue un redoutable danger. Les con­
traceptifs oraux ne sont aucunement néfas­
tes. L'addition aux aliments de cyclamates 
expose à de graves inconvénients. Ce produit 
est anodin.

Voilà des déclarations que l’on peut lire 
quotidiennement, venant de spécialistes hau­
tement compétents.

L'homme de la rue qui s’interroge peut 
penser que ces contradictions vont dans le 
sens du dualisme enseigné depuis Pythagore, 
que nous devons vivre des principes opposés: 
matière et forme, liberté et nécessité, trans­
cendance et immanence. L’être humain, à la 
fois spirituel et corporel, individuel et social 
sait aussi qu'une chose ne peut être simulta­
nément a et non-a. que la dualité pour être 
conséquente doit nier tous rapports entre 
principes intégralement hétérogènes.

A moins, que tout bonnement, il ne s'expli­
que ainsi la chose: d'importants intérêts fi­
nanciers créent de toutes pièces des vérités 
diverses, n'hésitant pas à brouiller des prin­
cipes contradictoires et coéternels.

Louis-Martin TARD

A certains endroits, les policiers 
provinciaux ont été invités non moins 
poliment à quitter les lieux. Les inspec­
teurs interrogés hier ont nommé un 
certain sergent De Caen de qui ils ont 
tous reçu la visite durant la journée 
du 7 octobre. Ce dernier semblait voir 
qu’il n’y ait aucun policier syndiqué au 
travail. Le nom du sergent De Caen 
a été cité par tous les témoins, n arri­
vait aux postes à bord d’une camionnette 
de la police remplie de policiers, se 
présentait, demandait à visiter le poste 
et invitait au besoin les quelques poli­
ciers qui pouvaient se trouver sur les 
lieux à quitter le travail.

Les négociations sur l'assurance-maladie prennent 
une tournure qui inquiète vivement les médecins
par Robart Guy Scully

Le Collège des médecins et chirur­
giens de la province de Québec, qui s’é­
tait jusqu'à maintenant abstenu d'inter­
venir publiquement dans les négociations 
sur l’assurance-maladie, a exprimé hier 
au grand jour ses vives inquiétudes au

Il a été question aussi hier des véhi­
cules de la police dont plusieurs sont de­
meurés stationnés près des postes mais 
dont certains semble-t-il ont servi à vé­
hiculer des policiers au centre Sauvé. 
Me Raymond Boily, procureur du minis­
tère public, a tenté de savoir si les am­
bulances de la police avaient ainsi servi 
à transporter des policiers de manière 
à savoir si des citoyens blessés ou ma­
lades ont été privés de soins urgents 
faute d'ambulances. Il n’y a pas eu hier

sujet de la tournure que prennent actuel­
lement les négociations. Sehelon le Dr Gus­
tave G ingras, orésident du Collège, et le 

’ RoDr Augustin Roy, registraire, ces négo­
ciations concernent de plus en plus la

auestion des normes professionnelles et 
e la pratique médicale. Or il s’agit là,

disent-ils, “d’une responsabilité qui, en 
vertu de la loi, appartient au Gbllège
seul Les négociations avec les syndicats 
(les deux fédérations groupant omnipra­
ticiens et spécialistes) ne devraient tou­
cher que les revendications d’honorai­
res”, précisent-ils.

Le Collège, particulièrement inquiété 
par un accord conclu avant-hier en­
tre la Fédération des médecins omni­
praticiens du Québec (FMOQ) et le gou­
vernement “sur certaines garanties 
fondamentales du libre exercice de la 
médecine”, adressait, par télégramme, 
la remarque suivante au ministre qué­
bécois de la Santé, M. Claude Caston- 
guay: “Auriez-vous l'obligeance de 
nous faire parvenir immédiatement une 
copie de cet accord qui nous concerne 
directement".

Compte tenu des déclarations faites 
mardi par le président de la fédéra­
tion des omnipraticiens (FMOQ), le 
Dr Gérard Hamel, qui soutenaient 
que le Collège, “organisme para-gou­
vernemental”, ne devait pas “lier 
les médecins”, et qui réclamaient “la

négociation directe entre la FMOQ 
et le ministère”, la riposte du Collè­
ge prend l’allure d'une mise en de­
meure sévère, voire d’une déclaration 
de guerre. Effectivement, le Dr Gin- 
gras a admis que certains médecins 
"souhaitent la mort du Collège". Mais 
il avoue ne pas comprendre cette ap­
préhension, qui “n’est pas fondée”.

Chose certaine, les médecins oppo­
sés au contrôle du Collège ne se retrou­
vent pas dans le camp des méde­
cins spécialistes. Leur président, le 
Dr Raymond Robillard, souhaite que 
le Collège conserve ce contrôle sur la
“qualité des soins" dispensés par les 

‘ el. ~membres du corps professionnel. Rap­
pelons que le Collège avait demandé au 
ministre Claude Castonguay, le 31 juillet 
dernier, la permission de déléguer un

'observateur” à la table des négocia­
tions. Vraisemblablement, cet observa­
teur aurait sauvegardé la compétence 
du Collège en matière de soins profes- 
sionnels Le 13 août le sous-ministre 
Jacques Brunet rendait l’acceptation 
des fédérations à cette demande obli­
gatoire. Le 17 août Me Roger David, 
au nom de la Fédération des spécia­
listes (FMSQi acceptait, et mardi, 
enfin, la FMOQ laissait clairement en­
tendre qu'elle refusait. Beaucoup dé­
pend, cependant, du résultat de la réu­
nion Collège-FMOQ qui devait se 
tenir hier soir.

Il avait été question d’une "hégé­
monie” des spécialistes au Collège. 
Ceux-ci sont effectivement en majo­
rité au Bureau des Gouverneurs de cet

Voir pago •: Loi médoclrw

- -- 'Si

IP»

m

<. Jfc- fri*®

zm
m



2 • Le Devoir, jeudi 27 août 1 970

Lk Jir ' 's-Minitltrs sliterriKit 
LA VOIX DES JARDINIERS MARAICHERS 

DE LA RÉGION DE MONTRÉAL

Dialoguons un peu...

Consommateurs Québécois, 
épiciers détaillants, faisant 
partie de diverses chaînes, 
propriétaires de Kiosque au 
bord des routes. Hôtels, Res­
taurants, Institutions privées 
ou gouvernementales distri­
buteurs en gros de fruits et 
légumes, courtiers, les Jar- 
diniers-Maraichers de la ré­
gion de Montréal, par l’en­
tremise de leur Association, 
veulent dialoguer quelques 
instants avec vous tous et vous 
informer de leurs activités, 
des récoltes 1970, des prix 
obtenus, des quantités pro­
duites, de la qualité atteinte 
et des Importations de fruits 
et légumes en période de pro­
duction qui causent de grands 
dommages aux Jardiniers et 
à tous les Québécois.

Achetons du Québec 
d'abord...

La réponse du public con­
sommateur nous l’avons d’a­
vance. Les consommateurs 
doivent acheter les fruits et 
les légumes du Québec d’abord 
à condition que la qualité, la 
quantité, et que les prix 
soient conpétitifs ou meilleurs 
marché que ceux des autres 
provinces ou autres pays. Les 
Jardiniers ici peuvent riva­
liser avec n’importe qui en 
production en autant que les 
salaires et subventions gou­
vernementales soient les mê­
mes ici que les provinces ou 
les pays qui exportent au 
Québec.

Un exemple 
frappant...

A titre d’exemple, les 
Chinois exportent des cham­
pignons ici et leur main- 
d’œuvre est payée $45.00 par 
mois; au Quebec et en Onta­
rio les salaires payés sont 
d’environ $400.00 par mois. 
Le 23 juillet 1970 on pouvait 
lire dans un journal de Mont­
réal un article qui avait com­
me titre “Plafond aux sub­
ventions agricoles aux Etats- 
Unis”; meme réduites ces 
subventions, qui existent de­
puis nombre d’années, repré­
sentent encore un montant de 
$20,000. annuellement pour 
chaque exploitation. Les j>ays 
européens et ceux du Com­
monwealth versent eux aussi 
des subventions très élevées à 
leurs producteurs alors que 
ces subventions pour les fruits 
et légumes n’existent aucune­
ment chez nous.

Merci aux 
Consommateurs...

Nous remercions, bien sin­
cèrement les consommateurs

3ui à maintes reprises accor- 
ent leur préférence aux fruits 

et légumes du Québec, leur ap­
préciation et leur soutien. Plu­
sieurs enquêtes conduites sur 
nos marchés publics chez les 
détaillants, auprès des con­
sommateurs ont fourni les 
preuves que tous tiennent à 
ce que leur argent dépensé 
pour les fruits et légumes le 
soit au bénéfice des Jardiniers- 
Maraichers, des pomiculteurs 
du Québec et et de la main- 
d’œuvre Québécoise.

Parlons prix...
En général les prix obtenus 

par les producteurs sont de 
20% à 35% inférieurs à l’an 
passé et les coûts d'opération 
et d’achats de machinerie 
sont de 6 à 8% plus élevés

3u'en 1969. Les producteurs 
e patates hâtives de St-Mi- 

chel, St-Rémi. Sherrington 
ont obtenu des prix raisonna­
bles cette année, le rendement 
étant plus faible que d’habi­
tude. Présentement les produc­
teurs de patates des autres 
centres du Québec arrivent sur 
le marché Québécois avec 
leur production oui est de tou­
te première qualité. Ces cen­
tres sont: Johette, St-Lin, St- 
André-Avelin, Notre-Dame de 
la Paix, Mont-Laurier, Trois- 
Rivières, Drummondville, 
Compton, le Bas du Fleuve, 
Chicoutimi et les environs. 
Ces braves gens produisent 
des patates depuis plusieurs 
années pour 1 sou et au ma­
ximum 1 sou Vi la livre à la 
ferme. C’est ridicule! c’est 
révoltant!

Au même moment de gran­
des organisations de distri­
bution au détail placent leurs 
commandes au Nouveau-Bruns­
wick et souvent annonceront 
les patates en spécial prati­
quement sans profit. Présen­
tement la guerre est déclarée 
et nous venons de voir le prix 
des patates, qui était de 4 sous 
la livre, baissé à 1 sou et 
8/10, sur nos marchés. Tous 
nos producteurs classifient 
très bien leur production et 
l’emballent dans des sacs 
neufs, mais une grande partie 
des acheteurs placent leur 
commande au Nouveau-Bruns- 
wicl. Dieu merci! cette année 
quelques chaînes et grossistes 
vendent seulement des patates 
du Québec. Ici nous demande­
rons à Monsieur Orner Dionne, 
grand producteur de patates 
des Cantons de l'Est et député 
à Québec d'aider les produc­

teurs en faisant au plus tôt 
une enquête sur le marché 
des patates.

Les patates et 
le Gouvernement...
En juillet 1970, le Québec a 

fourni en patates pour le mar­
ché de Montréal seulement. 
178 wagons ou remorques de 
800 sacs de 50 Ibs; l'Ontario, 
le Nouveau-Brunswick et 
l’Ile du Prince-Edouard, 98 
wagons et les Etats-Unis en 
ont fourni 407 wagons. Cela 
prouve que nous pourrions 
produire 3 ou 4 fois plus de 
patates à condition que cer­
tains acheteurs aient un peu 
plus de sang Québécois dans 
les veines et achètent du 
Québec. Dans des cas sem­
blables le gouvernement du 
Québec, au lieu de faire porter 
ses responsabilités sur le dos 
d’Ottawa, a le devoir d’inter­
venir et au plus tôt. Le 12 
août 1970 dans nos journaux 
tous ont lu un article titré 
comme suit: “Loi protection­
niste sur le commerce exté­
rieur aux Etats-Unis adoptée 
par la commission des fi­
nances et la chambre des re­
présentants”. On pouvait lire 
que des quotas seront appli­
qués chaque fois qu’une indus­
trie américaine sera mise en 
danger par l’accroissement 
des importations. Voilà un 
gouvernement qui s’occupe 
de ses affaires et apporte l'ai­
de nécessaire à ses produc­
teurs.

La situation de 
la laitue...

La laitue frisée a rapportée 
$1.00 à $1.25 par 24 pieds et 
de très grandes quantités ont 
été laissées sur les champs 
justement parce qu’il y avait 
trop de surplus de laitue im­
portée des E.U.. La laitue

pommée a rapporté à ce jour 
une moyenne de 5 à 6 sous 
la pomme à la ferme, sur ce 
il faut déduire le coût de pro­
duction. En pleine saison plu­
sieurs producteurs n’ont ob­
tenu que 2 ou 3 sous ce qui re­
présente une perte d’argent 
énorme. Présentement la lai­
tue pommée rapporte aux pro­
ducteurs de 11 a 13 cents la 
pomme toujours sans compter 
le coût de production. La 
raison de cette hausse soudai­
ne des prix est la rareté de 
la laitue pommée aux Etats- 
Unis, en Ontario et au Québec; 
la température trop chaude 
que nous avons subie, il y a 
4 ou 5 semaines, a empêché 
la semence de lever.

Les radis, les oignons 
et le blé d'Inde...

Les radis et les oignons 
bottelés, n ont donné à ce jour 
aucun profit aux producteurs 
et la situation est malheureu­
sement la même pour les 
choux hâtifs.

Le Blé d’Inde c’est un émor- 
me fiasco pour les producteurs 
et les prix obtenus sont ridicu­
les. En juillet pour Montréal, 
le Québec a fourni 40 remor­
ques de 800 cageots de 5 doz., 
l’Ontario et les Etats-Unis 36 
remorques. Il y a eu bataille 
sans merci entre importateurs 
et producteurs avec le pénible 
résultat d'une grande perte 
d’argent pour les deux. C’est 
une preuve de plus qu’un office 
de contrôle intelligent des im­
portations doit être créé au 
Québec au plus tôt.

Et les concombres...

Parlons maintenant concom­
bres. juillet est le mois par 
excellence pour ce bon légume 
cultivé en serres et couches
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..

chaudes à Ste-Dorothée et Ste- 
Clothilde. En ce mois de pro­
duction 61 remorques de 800 
minots arrivèrent à Montréal 
de l’Ontario et des E. U. alors 
que le Québec en fournissait 
83 remoroues de 800 minots. 
Toujours la même bataille et 
des prix ridicules pour les 
producteurs ; de plus dans cer­
tains magasins de vivres, les 
concombres importés sont ta­
pageusement annoncés alors 
ou'aucune réclame n’est accor­
dée aux concombres du Québec 
Merci aux grossistes et chaî­
nes d'épiciries qui se sont fait 
un devoir de vendre les con­
combres du Québec. Consom­
mateurs, accordés vos com­
mandes à ceux qui font beau­
coup de réclame pour les 
fruits et légumes du Québec.

Les malheureuses 
tomates...

Les tomates parlons-en... et 
beaucoup. C'est tragique ce qui 
se passe à Montreal pour ce 
légume ou fruit si vous voulez. 
Aucune tomate ne surpasse en 
saveur celles de Montréal. Nos 
tomates arrivent à la mi-juil­
let de l’Ile Bizard, Ste-Gene- 
viève, Ste-Dorothée et St-Rémi, 
et cependant en juillet, l’impor­
tation n'a jamais été aussi con­
sidérable. 125 remorques des 
marchés de l’Ontario seule­
ment parvenaient à Montréal, 
90 remorques des E. U. et 3 
air-cargos nous parvenaient 
de Hollande. Nous sommes en 
août, bientôt on parlera de ge­
lée et quelques marchands de 
vivres n’ont pas encore offert 
en vente les tomates du Qué­
bec. C’est un crime! D'autres, 
jusqu’à présent n'ont pas an­
noncé du tout les fruits et lé­
gumes du Québec. Une minu­
tieuse enquête sur les tomates 
par Monsieur le Ministre du 
Commerce serait sans doute 
révélatrice.

Augmentons la 
consommation de nos 

bons légumes 
québécois...

Les récoltes d’oignons, ca­
rottes, navets, choux de toutes 
sortes, betteraves, panais, pa­
tates sont commencées. Plu­
sieurs grossistes, encore tout 
dernièrement, avaient en inven­
taire, des oignons, des P°nv 
mes et des carottes importes. 
La récolte de carrottes est 
commencée depuis trois se­
maines. Cette année la récolte 
se totalisera à 1 million 750, 
000 sacs de 50 Ibs, c’est 12% 
de plus que l'an passé; la qua­
lité est excellente et la saveur 
insurpassable. Nous recom­
mandons donc aux ménagères 
d'augmenter la consommation

de la carrotte sous toutes ses 
fomes et surtout de servir en 
quantité le jus de ce légume si 
nécessaire à tous et particuliè­
rement aux enfants. Exigez que 
l’indication “Province de Qué­
bec” soit bien indiquée sur 
tous les sacs de légumes et 
fruits que vous achèterez: car­
rottes, oignons, patates, pom­
mes etc.. L’importation des 
pommes augmente à pas de 
géant et au Québec on conseil­
le de détruire les pommiers.. 
Le permis de fabrication de 
cidre, que l’on attend toujours, 
serait certainement une aide 
pour les producteurs de pom­
mes.

La récolte d’oignons du Qué­
bec atteindra 1 million Vt de 
sacs de 50 Ibs de variété jau­
ne et 150,000 sacs de variété 
rouge. La qualité sera la 
meilleure jamais obtenue.

A la cuisine, Mesdames et 
Messieurs, servez des oi­
gnons dans tout. N’oubliez 
pas de faire souvent de bon­
nes soupes à l’oignon. En au­
tomne et en hiver c’est une 
nécessité de consommer beau­
coup d’oignons.

Le céleri des bonnes terres 
noires est offert depuis quel­
ques semaines et la qualité 
est excellente. Le producteur 
reçoit 10 cents le pied, gros­
seur 24, ce prix ne comprend 
pas le coût de pro duction. 
Les cultures du céleri et 
l'oignon sont les deux cultu­
res qui coûtent le plus d’ar­
gent aux producteurs. Mangez 
beaucoup de céleri, c’est ab­
solument nécessaire afin d’a­
voir une bonne santé.

Les choux-fleurs, les choux 
verts, rouges, Savoie, Brux­
elles et Chinois sont of­
ferts en vente en quantité; les 
prix sont raisonnables pour le 
producteur et le consomma­
teur. Le choux chinois et Sa­
voie font les meilleurs sala­
des et peuvent vous être four­
nis par les jardiniers à lon­
gueur d’année.

Toutes les sortes de courges 
et citrouilles sont offertes sur 
les marchés. Les fines her­
bes et les épinards, grande 
source d’énergie y sont éga­
lement.

Les bleuets 
importés...

Il y a quelques années nos 
bleuets de l’Abitibi et du Lac 
St-Jean rapportaient au Qué­

bec 5 millions de dollars, l’an 
dernier les recettes ne s’éle­
vaient qu’à 1 million de dol­
lars, les bleuets importés re­
présentant la différence.

La pénible situation 
des producteurs 

du Québec...
Comme vous pouvez le 

constater au Québec il y a 
abondance de légumes, pom­
mes et petits fruits et nous 
pouvons produire 2 ou 3 fois 
plus. Présentement nous ne 
produisons que le tiers de ce 
que nous consommons.

Un office de contrôle 
intelligent...

Les jardiniers et pomicul­
teurs ont besoin de prix rai­
sonnables. Les jardiniers ont 
besoin d’exploiter leurs terres 
avec profits comme n’importe 
quelle entreprise afin de réin­
vestir et, ainsi créer des em­
plois nouveaux. L’essentiel se­
rait la formation d'un office de 
contrôle intelligent des im- 
portatiqns des fruits et des lé­
gumes à l’avantage de tous 
nos producteurs et consomma­
teurs.

M. Paul Berthiaume député 
de Napierville, de M. George 
Kennedy député de Château- 
guay, M. Orner Dionne député 
de Compton et tous les autres 
députés des comtés horticoles 
siégeant à Québec et à Ot­
tawa, d’inviter tous les Qué­
bécois à consommer beaucoup 
de légumes, pommes et petits 
fruits du Québec et nous sol­
licitons d’eux la création d’un 
comité d’experts-pratiquants 
en production horticole afin 
de contrôler les importations 
nuisibles aux producteurs 
dans les sortes de légumes 
et fruits que nous pouvons pro­
duire.

Nous demandons aussi à 
tous les distributeurs en gros 
et détail dans l'avenir de 
faire davantage de publicité 
aux légumes et pommes du 
Québec. Sans vouloir faire 
de menaces, en se servant de 
moyens légaux et tout en res­
pectant la propriété d’autrui, 
les Jardiniers - Maraîchers 
se verront bientôt dans l’obli­
gation de manifester publique­
ment leur mécontentement 
s’il n’y a pas d’amélioration. 
Les coupables se connaissent!

Souhaitons que tous se fe­
ront un devoir d’activer la 
consommation et la vente des 
légumes et pommes du Qué­
bec. C’est pour le plus grand 
bien de tous.

Une visite aux 
Jardiniers- 
Maraîchers...

Les Jardiniers-Maraîchers 
lancent un appel à tous leurs 
représentants des comtés 
horticoles de Québec et d'Ot­
tawa à venir visiter le Mar­
ché Central Métropolitain 
particulièrement à 5 heures le 
matin, heure où se font d’é­
normes transactions, afin de 
mieux connaître les problè­
mes des Jardiniers-Maraî­
chers. Le mardi est la meil­
leure journée pour ces visites.

Les Jardiniers profitent de 
l’occasion pour remercier 
tous ceux qui se font un devoir 
d’acheter et de distribuer les 
fruits et légumes du Québec.

Un urgent appel...

Importer ce que nous pou­
vons produire est le meilleur 
moyen de créer du chômage. 
La preuve est évidente. On 
importe davantage et notre 
taux de chômage est à son ni­
veau le plus élevé. Nous solli­
citons au Premier Ministre 
du Québec M. Robert Bourassa, 
de M. Norman Toupin notre 
ministre de l'agriculture, de 
M. Gérard Lévesque ministre 
du commerce, de M. Noël 
Lavoie, député de Laval et 
président de la Chambre, de

Cette page a été préparée 
et payée par l'Association des 
Jardiniers-Maraîchers de la 
région de Montréal. Le coût 
de cette page est une dépense 
énorme pour l'Association. 
Tous ceux qui veulent y con­
tribuer et qui aimeraient que 
nous répétions ce geste peu­
vent adresser leurs contribu­
tions à l’adresse suivante: 

Association des Jardiniers- 
Maraîchers

Sherrington, P.Q. 
par Paul Boudrias, prés.

On peut rencontrer les 
jardiniers-maraîchers de 
3h. a.m. à 9h. a.m. aux en­
droits suivants:

le marché Central Métropoli­
tain

809 Bout. L'Ac ad la 
coin Boul. Métropolitain

La Marché da* Jardiniers 
1200, Chemin St-Jaan 
Laprairle

Le Marché Atwater 
rue Atwater

Le Marché Jean-Talon 
rue Jean-Talon

(les légumes devant être 
dans les magasins à 8h. a.m. 
les heures des jardiniers- 
maraîchers sont plutôt mati­
nales...)

Rappel
Les contributions à votre 
Association pour 1971 sont 
maimenant dues
Postez votre chèque au 
plus tôt à:

L'Association des 
J ardinlers-M aratchers 

Rang St-Paul 
Sherrington, P.Q.

Publicité payée paf r Aaaoclatlon dttJardlnlar» ■ MacJchafxlt Montréal.
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Front commun syndical :

Les enseignants veulent négocier la 
politique salariale du gouvernement
par Gilles Provost

Les 500 délégués au 20e congrès de 
la Corporation des enseignants du Qué­
bec (CEQ) ont décidé hier de négocier 
la politique salariale du gouvernement 
de concert avec tous les groupes syn­

dicaux des services publics et para-pu­
blics.

Les enseignants veulent ainsi dire 
leur mot dans l'établissement des 
priorités de l’Etat et savoir au moins

Les cadres scolaires exclus 
de la CEQ

Les cadres scolaires n’ont plus leur 
place à la CEQ. Ainsi en ont décidé les 
500 délégués au congrès de la Corpora­
tion à l’université de Montréal. Le plus 
curieux de l’affaire est que les ensei­
gnants n’ont pas paru se rendre pleine­
ment compte de la portée des recom­
mandations qu’ils ont adoptées.

Il n'y a pas deux mois, le congrès 
spécial sur les structures avait pourtant 
décidé que les cadres-conseils, qui 
n’ont pas le pouvoir d’engager ou congé­
dier un enseignant avaient encore leur 
place dans la centrale. Seuls les cadres 
moyens ou supérieurs n’ avaient pas droit 
de cité.

Or, hier, les délégués ont décidé d’in­
tégrer les cadres-conseils dans les mê­
mes syndicats que les enseignants. “Ne 
font-ils pas un travail similaire? se de­

mandaient plusieurs. Or tous n’ont pas 
perçu avec précision que la loi interdit 
présentement aux cadres conseils de fai­
re partie des mêmes syndicats que les 
enseignants. Plus exactement, les syndi­
cats d’enseignants ne pourraient pas né­
gocier en leur nom.

Ces cadres n’ont donc d’autre ressour­
ce que de se regrouper à l’extérieur de 
la CEQ. "Au fond, l’expulsion se sera 
faite en deux temps,” a commenté M. 
Raymond Laliberté, président sortant. 
Pour sa part, M. Roger Fraser, repré­
sentant des cadres au conseil d’adminis­
tration a annoncé qu’il conseillerait à 
tous les cadres de sortir de la CEQ. 
“Au fond, a-t-il conclu, cela consacre 
l’échec de notre désir de représenter 
tout le secteur de l’éducation.”

COLLÈGE AHUNTSIC
INSCRIPTIONS

LUNDI, 31 AOÛT 1970 
14 H 00 À 21 H 00

AV/S À TOUS LES ÉTUDIANTS QUI N'ONT 
PAS ENCORE FAIT LEUR CHOIX DE COURS

Documents nécessaires à l'inscription:

Nouveaux: Frais d'inscription: $18.00 (ceux qui 
n'ont pas encore payé).

Anciens: Bulletin (juin 1 970)
Photographies (4)
Frais d'inscription: $23.00

Le Registraire 
A. Charest.

COLLÈGE AHUNTSIC
SESSION D'AUTOMNE 1970

RENTRÉE SCOLAIRE DE TOUS LES ÉTUDIANTS
Mercredi 2 septembre 1970

09 h. 00 Secteur III
SCIENCES ET TECHNIQUES HUMAINES ET ADMINISTRATIVES
Programmes: sciences et techniques admi­

nistratives, informatique, 
sciences sociales, droit et psy­
chologie, histoire et géogra­
phie, archives médicales.

10 h. 30 Secteur II
SCIENCES ET TECHNIQUES PHYSIQUES
Programmes: sciences pures et appliquées, 

électrotechnique (instrumen­
tation et contrôle, électroni­
que), génie civil.

1 3 h. 00 Secteur I
SCIENCES ET TECHNIQUES BIOLOGIQUES ET CHIMIQUES
Programmes: sciences de la santé, chimie- 

biologie, chimie industrielle 
et techniques des matières 
plastiques.

14 h. 30 Secteur V
TECHNIQUES DE LA SANTÉ
Programmes: radiologie (radioisotopes, ra- 

diodiagnostic, radiothérapie)

14 h. 30 Secteur IV
ARTS ET LETTRES
Programmes: arts et lettres, sciences de 

l'éducation.

Michel Vanier
Directeur des services 

pédagogiques

pourquoi on a établi tel ou tel taux, 
telle ou telle priorité.

C’est d’ailleurs pourquoi les syndi­
qués se montraient sceptiques, en cou­
lisse, à propos de l’acceptation du gou­
vernement a une telle demande conjoin­
te des centrales syndicales. Bien que 
M. Bourassa l’ait déjà offert officieu­
sement aux syndicats, il aurait pris 
conscience par la suite de toutes les 
implications d’une telle négociation 
au sommet. Présentement il semble 
que le gouvernement ne soit plus prêt 
à aller jusqu'au bout des objectifs qu'a­
vait fixés l’économiste Gameau à l’Union 
Nationale de M. Johnson.

Les délégués au congrès de la CEQ 
ont en somme été incapables de s'en­
tendre sur l’ampleur que devrait avoir 
la négociation de cette politique sala­
riale. Sous prétexte de réalisme quant 
aux divergences entre les groupes syn­
dicaux eux-mêmes, plusieurs voulaient 
que les syndicats se limitent à négocier 
conjointement un taux d'augmentation 
des salaires.

D’autres, au contraire, voulaient al­
ler beaucoup plus loin et négocier avec 
l'Etat une véritable politique salariale 
qui supposerait une politique globale 
des revenus dans l'ensemble de la pro­
vince ainsi qu'une politique sociale 
précise.

Le congrès de la CEQ se trouve ainsi 
à nuancer une entente en quatre points 
élaborée conjointement par les diri­
geants de la CSN, de la FTQ et de la 
CEQ, récemment. Cette entente pré­
voyait un front commun qui demande­
rait à rencontrer le gouvernement le 
plus tôt possible pour négocier le taux 
d'augmentation des salaires et des bé­
néfices sociaux dans le secteur public 
et parapublic. Les enseignants, eux, 
hésitent à donner un mandat aussi vas­
te et voudraient inclure dans le front 
commun les autres syndicats intéres­
sés qui ne font pas partie des trois cen­
trales.

Sur le plan interne, les enseignants 
ont décidé d’exiger que la prochaine 
négociation se fasse à deux paliers. 
Au palier provincial, on négocierait 
toutes les clauses qui augmenteraient 
le coût de l’éducation: salaires, clas­
sification, rapports maîtres-élèves, 
sommes consacrées aux bénéfices 
marginaux et au perfectionnement, 
règles relatives à l’engagement, conseil 
d’arbitrage provincial.

Au niveau local, les enseignants vou­
draient négocier le partage des tâches; 
les régimes de bénéfices marginaux et 
de perfectionnement, les prérogatives 
syndicales, la consultation, la pro­
cédure de grief, etc.

Au cas où le gouvernement refuserait 
une telle négociation à deux paliers, 
les enseignants ont aussi défini la tâ­
che et les responsabilités de chacun 
de leurs organismes puisque la CEQ 
est présentement en période de tran­
sition et de réorganisation interne.

Le conseil provincial, qui doit notam­
ment programmer les opérations, ac­
cepter les budgets, approuver la straté­
gie et les priorités, choisir les négocia­
teurs, etc, sera réorganisé de façon à 
mieux représenter les divers syndicats. 
Il serait aussi divisé en commissions 
distinctes pour l’élémentaire et le 
secondaire. Ceci permettrait des mou­
vements de pression limités à un de 
ces niveaux, ce qui était impossible lors 
de la dernière négociation.

■ aujourd'hui
A 14h. aux bureaux de la Commission des 

écoles catholiques de Montréal, élection du 
président et du vice-président de la CEGM.

•
A 14h. à Québec, conférence de presse du 

comité fédéral-provincial du coût des soins.
•

A 17h. le premier ministre du Québec, 
M. Robert Bourassa. sera l’hôte d’honneur 
à la cérémonie d’inauguration du premier 
système de télégestion avec ordinateur 
électronique, à la Caisse d’économie des 
pompiers de Montréal, 2600 est boulevard 
St-Joseph.

•
A 17h30, présentation par le Club Royal 

d’automobile du Canada de plaques de dis­
tinction aux villes ou municipalités qui les 
ont méritées pour leur programme de sécu­
rité pour piétons. La ceremonie se déroule­
ra à l’hôtel Ritz Carlton.

•
Ouverture à l’université d’Ottawa du 

huitième colloque in'emational de droit com­
paré.

•
L'Assemblée provinciale des mouvements 

de jeunes de l'Ontario français sera l’hôte 
aujourd’hui de quelque 60 jeunes francopho­
nes des provinces de l'Ouest et des Mariti­
mes. au camp Katimaviks à 20 milles d'Otta­
wa.

Les postes de président et de 
vice-président sont contestés

Deux postes sont présentement con­
testés au conseil d'administration de la 
CEQ et tout indique que les jeux seront 
très serrés. Il semble en tout cas im­
possible de prédire actuellement le ré­
sultat de l’election qui doit avoir heu 
demain matin.

Il y a d’abord le poste le plus presti­
gieux; la succession de M. Raymond La­
liberté à la présidence de la CEQ. Deux 
candidats s’affrontent: M. Viateur Du­
pont et M. Yvon Charbonneau. Le pre­
mier fait cavalier seul tandis que le 
deuxième est ’’appuyé" par une équipe 
qui présente des candidats à cinq des six 
postes vacants.

M. Dupont, de son côté, est un militant 
syndical très connu dans la région de 
Québec. Homme d’action habitué à la lut­
te, il suscite naturellement l'adhésion 
des enseignants qui veulent une prochaine 
négociation forte et énergique.

En homme d’action, M. Dupont mise 
énormément sur la participation de la 
base: “C'est la voix des membres qu’on 
doit toujours reconnaître dans la voix 
des dirigeants", affirme son program­
me. Même s’il se dit prêt à concrétiser 
rapidement toutes les réformes récem­
ment décidées, il semble surtout préoc­
cupé de consohder et préciser les moyens 
existants plutôt que de créer du neuf. Au 
niveau socio-politique, il affirme que 
l'engagement de la CEQ doit être doublé 
d’un engagement individuel de tous les 
membres.

Au contraire, M. Charbonneau appa­
raît plutôt comme le théoricien dans la 
ligne de M. Laliberté. Il mise surtout 
sur le leadership et sur le renouveau. 
Chez lui, la réforme de la CEQ est au 
premier rang et la négociation vient en 
second lieu.

M. Charbonneau a d’ailleurs une gran­
de expérience des structures de la CEQ 
puisqu'il a présidé pendant un an à la 
préparation du congrès sur les structu­
res. Son équipe visera d’abord à ratio- 
naliser la gestion de la CEQ, à intensi­
fier davantage l’engagement socio-po­
litique et à éliminer les distinctions en­
tre syndicalisme et professionnalisme.

C’est d’ailleurs dans l’équipe de M. 
Charbonneau que milite le président de 
l'Alliance des professeurs de Montréal. 
M. Matthias Rioux, candidat à la deuxiè­
me vice-présidence. C’est presque une 
tradition que le président de l’alliance 
soit vice-président de la CEQ.

Cette fois, cependant, son poste est 
contesté par une dame. Mlle Micheline 
Sicotte, vice-présidente de la Fédération 
des enseignants de llle de Montréal. 
Cette candidature apparaît comme un 
conflit entre Montréal et la banlieue.

A propos de la restructuration scolai­
re de Tile de Montréal, notamment. Mlle 
Sicotte a rappelé que l’Alliance a adopté

Cours de céramique
Programme 1970/71, à la

“Poterie Bonsecours"
427 est, rue Notre-Dame

Appelez 844-6253 
du lundi au vendredi 
entre 10 et 19 heures

une attitude différente de celle du reste 
de la CEQ. Pour sa part, elle prétend 
que c’est la position de la CEQ qu’elle 
défend qui devrait être représentée au 
conseil d'administration.

L'élection à la vice-présidence per­
mettra certainement de juger de la popu­
larité de M. Rioux dans la région mont­
réalaise et en province.

Les autres postes seront comblés par 
acclamation. Ce seront la quatrième 
vice-présidence iM. Paul-Emile Thel- 
land. région de Vaudreuil-Soulanges), la 
trésorerie (M. Robert Gaulin, trésorier 
sortant), le poste de deuxième conseiller 
(Gérard Blouin, représentant des CE­
GEP) et de quatrième conseiller (Nicole 
Kirouac, N-0 du Québec.)

w

Ecole Neuchâtel
ÉCOLE NEUCHATEL, une nouvelle école primaire de langue française, 
ouvre ses portes au mois de septembre 1970.

ÉCOLE NEUCHATEL est mixte et non-confessionnelle et elle accepte les 
enfants de cinq à douze ans.

ÉCOLE NEUCHATEL est située dans une aile du Y.M.C.A. avenue 
Hampton à Notre-Dame-de-Grâce. Les locaux permettent les activités 
récréatives et parascolaires. Renseignements: TEL.: 486- 1214

Pour de vrais et bons légumes du Québec, adressez-vous

AUX 3 FRÈRES RIENDEAU
(Claude, Gérard et Maurice)

DE ST-RÉMI DE NAPIERVILLE

Leurs spécialités sont Laitue Pommée et Frisée, Oignons secs. 
Carottes et Patates.

A VEC EUX, SERVICE ET QUALITÉ SONT ASSURÉS !

Cegep de St-Laurent
Les étudiants inscrits pour l'année scolaire 70-71 
doivent se présenter sans faute au collège soit:

Vendredi, le 28 août ou
t

Samedi matin 29 août

afin d'obtenir leur horaire de cours pour la session 
d'automne débutant le 31 août 1970 à 8.30H. a.m.

Cegep de St-Laurent 
a/s M. Claude Benjamin 
sec. général 
625 boul. Ste-Croix 
Ville St-Laurent 
La Direction Pédagogique

Littérature
générale

Manuels
scolaires

Livres
d'enfants

La
Librairie 
Dussault 
est ouverte 
le samedi
de 9 h. a.m. à 5 h. p.m.

DU LUNDI AU VENDREDI de 9 h. a.m. à 5 h. 30 p.m.

LIBRAIRIE DUSSAULT
89S5 BOULEVARD ST-LAURENT - MONTREAL 3S4 - TÉL.: 384-8760

MÉTRO CREMAZIE AUTOBTJS 53 JUSQU A BEAUHARNOIS 
STATIONNEMENT GRATUIT A LA STATION SERVICE SH EU. EN f ACE DE L EDIFICE

À
tous les

consommateurs

Pour vos légumes frais et pom­
mes du Québec, rendez-vous 
faire vos achats à des prix 
attrayants au Marché des Jar­
diniers, situé à 1200, Che­
min St-Jean, Laprairie, P.Q. 
(un quart de mille du boul. Ste- 
Èlisabeth en direction sud.)
Les heures d'affaires de ce Mar­
ché sont de 6 h. A.M. à 10 h. 
P.M. du lundi au samedi soir.
Ce Marché est la propriété de 
l'Association des Jardiniers- 
Maraichers de la Région de 
Montréal et M. Moïse Riendeau, 
vice-président de cet organisme 
en est le gérant-général et l'admi­
nistrateur.
Stationnement gratuit pour 1,000 voi­
ture».

Le Potager Montréalais
Laffitte et Fils, maraichers

Producteurs de légumes en gros 
oignons jaunes et rouges 
laitues de toutes sortes 

épinards

STE-CLOTHILDE, CTÉ CHÀTEAUGUAY

Les Jardiniers Modèles Inc,
Paul Boudrias, Sr., Prés.

Paul Boudrias, jr. Vice-président 
Rolland Hotte, Gérant Général

Producteurs et distributeurs 
de légumes frais

Spécialités
Oignons, carottes, laitue

SHERRINGTON, QUE.

TÉL:861-4672

Le Maraîcher Montréalais
Dominique Bisanti, prop.

Courtier en légumes 
du Québec et distributeur 

au Marché Central Métropolitain

TÉL: 254-6580
5635 Mennereuil 

ST-LÉONARD, QUE.

f
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Un retard que le Québec ne saurait 
tolérer plus longtemps

Dans un mémoire quelle remettait l'au­
tre jour au premier ministre Bourassa, la 
Fédération des magasins coopératifs du Qué­
bec a justement attiré l’attention du gouver­
nement sur l’un des problèmes les plus né­
gligés du Québec, celui de la protection du 
consommateur.

Depuis 1965, toutes les provinces cana­
diennes, à commencer par la Saskatchewan, 
et sans oublier l’Ontario, se sont dotées 
d’organismes chargés de veiller à la protec­
tion du consommateur. Seul, le Québec a fait 
exception à la règle. Il est d’autant plus ur­
gent de mettre fin à cette exception que les 
consommateurs québécois, étant moins édu­
qués au plan économique, sont plus exposés 
aux abus des fraudeurs et que. lors de la 
dernière campagne électorale, chacun des 
trois partis principaux s'est formellement 
engagé à agir dans ce domaine.

•
Dans le domaine de l'alimentation qu elle 

connaît de plus près grâce à l'expérience 
quotidienne des quelque cent coopératives 
locales qui lui sont affiliées, la Fédération 
des magasins coopératifs signale à l'attention 
du législateur des abus nombreux dont cer­
tains justifieraient des enquêtes immédia­
tes. Voulant à tout prix attirer la clientèle, 
producteurs et distributeurs recourent sans 
cesse à de nouveaux trucs publicitaires vi­
sant à séduire celle-ci. Ils lui promettent des 
économies mirobolantes, alors qu'en fait, 
il nen est rien. Ils lui offrent cadeaux et 
primes de toute sorte, sans lui dire que c’est 
elle, par sa nàiveté. qui en fait les frais. 
Ils l’invitent à acheter dans un décor de lu­
xe: ils omettent cependant d'ajouter que les 
prix en sont majorés d autant.

Le secteur de l'alimentation est particu­
lièrement important à cet égard, en raison 
de la place prépondérante que celle-ci occu­
pe dans le budget de la famille moyenne. 
Mais les abus auxquels est exposé le con­
sommateur sont loin de se borner à ce seul 
secteur. Dans des domaines comme le cré­
dit, le prêt, la vente à tempérament, la ven­
te à domicile ou par correspondance, les 
loisirs, l'ingéniosité des exploiteurs a donné 
naissance à des abus si nombreux qu'aucu­
ne force privée ne serait capable d'en faire 
le compte ou d'en suivre la trace.

Aux Etats-Unis comme au Canada, tous 
les organismes qui ont examiné cette situa­
tion ont conclu à la nécessité de mettre sur 
pied une agence gouvernementale de protec­
tion du consommateur. Le Québec, à cet 
égard, enregistre un retard déplorable. Mais 
par une chance inattendue, il pourrait, si son

gouvernement est vraiment libre de ses dé­
cisions, combler très vite ce retard. L’an­
cien ministre des institutions financières. 
M. Armand Maltais, n'était pas un homme 
particulièrement bruyant. Il avait cependant 
préparé, avec l'aide de ses collaborateurs du 
ministère des institutions financières, un 
projet de loi très élaboré dont notre collabo­
rateur Normand Lépine a livré en primeur 
les grandes lignes aux lecteurs du Devoir à 
la fin de juin, et dont l'on peut dire sans hé­
siter qu'il était excellent.

Le projet Maltais prévoyait la création 
d'un Office québécois de la protection du 
consommateur. A cet office, il conférait des 
attributions étendues couvrant à peu près 
tous les secteurs de l'activité du consom­
mateur. L'office était doté de pouvoirs d'en­
quête et d'intervention précis. On lui garan­
tissait enfin que son action pourrait s'ap­
puyer sur la possibilité de sanctions sévères 
contre les exploiteurs. Le projet n’était pas 
parfait. Il restait, à notre sens, trop discret 
au chapitre de la réglementation de la publi­
cité. Il constituait quand même un document 
de travail très sérieux.

Si M. Bourassa veut agir vite, il con­
viendra que le projet Maltais est fort supé­
rieurs au chapitre du manifeste électoral des 
Libéraux sur la protection du consommateur. 
Ce manifeste énumérait, en somme, dix pro­
positions juxtaposées les unes aux autres 
sans lien organique. Le projet Maltais offre, 
au contraire, un programme d’action législa­
tive soigneusement mûri, et l’on s’étonne, 
après coup, que l’Union nationale n'en ait pas 
fait davantage état dans son propre manifes­
te électoral.

Voilà un secteur où l’on ne saurait pré­
texter que les études restent à faire. Le gou­
vernement Bourassa a dans ses dossiers un 
projet de bonne qualité. Il n'en dépend que de 
lui que ce projet devienne bientôt loi.

•
Il y a toutefois, dans le projet Maltais, une 

lacune sérieuse que souligne indirectement 
la Fédération des magasins coopératifs, et 
que le gouvernement Bourassa devrait com­
bler s’il décide de légiférer. Il ne suffit pas 
de protéger le consommateur. Il faut aussi 
encourager et aider celui-ci à se protéger 
lui-même. Il faut l’associer à Faction des 
pouvoirs publics visant à le défendre. Or, 
cette idée parait absente du projet Maltais.

On a longtemps cru, à ce sujet, qu'il suf­
firait que les consommateurs soient groupés 
en syndicats de travailleurs salariés pour 
que leur protection soit assurée. Or, l’ex­
périence enseigne que, si les syndicats ne

sauraient demeurer indifférents à la façon 
dont les travailleurs dépensent leur salaire, 
ils ne peuvent, en retour, s'engager trop pro­
fondément dans ce domaine sans s’exposer 
à une sérieuse dispersion. De plus en plus, 
ces dernières années, les consommateurs 
ont éprouvé le besoin de se regrouper en tant 
que tels.

Mais ici encore, le progrès a été moins 
rapide au Québec qu’ailleurs. Pendant que, 
dans les autres provinces, les associations 
de consommateurs atteignaient les milieux 
populaires et entreprenaient souvent une ac­
tion collant de près aux problèmes réels, 
elles demeurèrent longtemps au Québec con­
finées à des milieux limités et à des actions 
isolées. Ce n’est que depuis quatre ou cinq 
ans, à vrai dire, que s’est amorcée, avec 
de nouveaux types de regroupement, une ac­
tion de plus grande envergure.

Il y aurait lieu que les pouvoirs publics 
s'intéressent, pendant une période indéfinie, 
à la promotion de méthodes susceptibles de 
favoriser le regroupement des consom­
mateurs sur une base démocratique. Pendant 
de nombreuses années, le gouvernement fa­
vorisa, par divers moyens, le développement 
des caisses populaires parce que celles-ci 
représentaient une chance unique de libéra­
tion financière des petits épargnants et des 
classes laborieuses. Maintenant que les 
caisses ont atteint une taille adulte, il devient 
plus facile de les traiter davantage sur un 
même pied que les institutions qui accom­
plissent un travail similaire. Il y aurait 
sans doute lieu, afin de hâter un regroupe­
ment devenu urgent, d'envisager une politi­
que semblable dans certains secteurs reliés 
à la consommation.

•
A un niveau plus général, il serait dan­

gereux que l’Office de protection du consom­
mateur soit laissé entièrement à lui-même. 
Il risquerait, dans un tel contexte, de deve­
nir tôt ou tard un appareil bureaucratique et 
sans âme. un peu comme la section des car­
tels et des monopoles fédérale qui brilie plus 
par ce qu’elle ne fait pas que par ce quelle 
fait. Un Office de protection du consomma­
teur, pour être vraiment au service du peu­
ple. aura besoin de l'appui vigilant et criti­
que que pourrait lui apporter un Conseil su­
périeur des consommateurs constitué sur 
une base démocratique. La Fédération des 
magasins coopératifs a formulé à ce sujet, 
une proposition qui aurait besoin d’être pas­
sée au crible, car elle reste trop vague. 
Mais le principe devrait être retenu.

Claude RYAN

Libre opinion

La démocratie anglo-saxonne...
par Luc-Normand TELLIER

La démocratie idéale existe-t-elle 
en Amérique? Existe-t-elle au Qué­
bec? Hélas, non, conclut M. Leme- 
lin. Cependant il n'en estime pas 
moins que, toute imparfaite que nous 
la trouvions ici, nous devons consta­
ter qu'elle “fonctionne' .

Mais oui, M. Lemelin. elle fonc­
tionne puisqu'elle permet ce que vous 
appelez si bien "les tentatives d'in­
timidation de l'establishment écono­
mique anglophone" et que les per­
mettant, elle arrive à les rendre ef-' 
ficaces. Elle fonctionne puisque aux 
23% de la population que cet esta- 
blishement redoute le plus, elle par­
vient à n’accorder que 6% des sièges. 
Elle fonctionne enfin puisque sans 
craindre le ridicule elle vous permet 
d’écrire que jusqu'à preuve du con­
traire il faut constater que les ma­
noeuvres politiques des milieux d'af­
faires sont demeurées dans la léga­
lité. légalité, dites-vous, qui est la 
même pour tous.

Evidemment tout système politi­

que pour être cohérent et par suite 
efficace doit faire en sorte que les 
lois édictées de par l'action même du 
groupe qui exerce le pouvoir n'en­
travent en rien le processus de cette 
action de l'exercice du pouvoir. Il est 
normal que ceux qui dictent les rè­
gles du jeu ne se mettent jamais hors 
jeu et le constater au Québec dans 
le cas de notre “démocratie" nous 
amène à conclure, comme vous l’a­
vez fait, que cette démocratie "fonc­
tionne ". C’est d'ailleurs ceci qui ex­
plique la lenteur que notre gouver­
nement met actuellement à modifier 
ces règles du jeu qui ont si bien ser­
vi jusqu’à maintenant les réels dé­
tenteurs du pouvoir. Cest ceci aus­
si qui explique que certains propos 
“séditieux" ont pu justifier certains 
emprisonnements “préventifs”, 
alors que le défi belliqueux qu'a lan­
cé le journal "The Suburban" au 
cours de la campagne électorale n’a 
jamais eu d’écho en justice. Cest 
enfin ce qui explique que les gouver­
nements fédéraux aient pu fausser

volontairement et impunément la vé­
rité pure et simple, alors que la 
moindre "influence” indépendantiste 
à Radio-Canada est présentée par 
ces mêmes autorités comme un vé­
ritable sacrilège. Dans un tel contex­
te. parler de légalité peut à la ri­
gueur se justifier, mais faire d’un 
vernis de légalité un argument ne 
saurait que nous faire sourire.

Mais malgré tout, dites-vous, M. 
Lemelin, le Québec n'est pas encore 
Haiti, le Brésil ou la Tchécoslo­
vaquie, - ni même encore la France. 
Pourquoi cette comparaison avec la 
France? Est-ce pour insinuer que 
grâce à nos nobles traditions britan­
niques, nous évitons de succomber à 
certains penchants ataviques qui fe­
raient qu'indépendants nous ne sau­
rions pratiquer la démocratie qu’à 
la française? Cela rappelle étrange­
ment un déjà célèbre éditorial du 
"Montreal Star”. Ou bien peut-être 
est-ce que vous voulez dire que si 
nous avions eu le système électoral

français il aurait pu se produire que 
les 23% de trouble-fêtes du Québec 
aient pu décrocher environ 23% des 
sièges, ce qui aurait été contre les 
intérêts des détenteurs du pouvoir, 
donc contre le bon "fonctionnement” 
même de la machine démocratique. 
Cette interprétation est logique, mais

Eeut-être n’est-ce pas la bonne. M.
emelin voulait sans doute simple­

ment dire que jamais nous ne sau­
rions croire que la démocratie fran­
çaise puisse être supérieure à une 
quelconque démocratie de type an­
glo-saxon, d une part parce que la 
démocratie française a un passé trop 
instable et un présent trop gaulliste 
à son goût et d'autre part parce que 
si souvent la démocratie à l’anglo- 
saxonne a su “fonctionner" envers 
et contre tous dans la plus grande 
stabilité, comme en font preuve les 
cas de l’Irlande du Nord, de la Rho- 
désie, de l’Afrique du Sud. de l’An­
gleterre de Powell, des Etats-Unis 
de Wallace et du Canada de Pierre 
Elliot Trudeau.

...etla démocratie tout court
Cest le sort des hommes politi- 

ues d'être mal cités; c'est celui 
es éditorialistes d'être mal lus. 

Je ne l'ignorais pas; les échos 
suscités par mon bloc-notes du 
25 août, sur les propos tenus la 
semaine dernière par M. René 
Lévesque, n'ont pas tardé à me 
le rappeler. Il faut s’y faire et je 
m’y fais. Je rétorque.

Car il fallait vraiment se contor­
sionner l’esprit pour voir dans ce 
bloc-notes une défense de la "dé­
mocratie anglo-saxonne”, ou des 
institutions politiques du Québec 
dans leur incarnation actuelle, ou

■ propos d'actualité

"De façon générale, l'étude des rela­
tions économiques internationales révèle 
l'interdépendance croissante des écono­
mies de la zone OCDE. A l'intérieur de 
la zone européenne, cette évolution tient 
à l'augmentation relativement rapide des 
échanges intra-européens L'accroisse 
ment du commerce a également joué un 
rôle important dans les relations écono­
miques entre les Etats-Unis et le Japon 
et dans une certaine mesure entre les 
Etats-Unis et le Canada Toutefois, les 
relations commerciales ne reflètent en 
elles-mêmes qu'une partie de la situa­
tion: un facteur d une importance majeu­
re a été l'augmentation des investisse­
ments internationaux, particulièrement 
accusée dans les relations récentes entre 
l'Europe et le Canada d une part, les 
Etats-Unis d'autre part "

Rapport analytique de l'OCDE, Ecarts 
technologiques et comparaisons entre 
pays membres. Paris 1970.

de la manière dont on s'en est 
servie lors des dernières élections. 
Je ne crois pas que les catégories 
ethniques soient très utiles lorsqu’il 
s’agit de comparer des systèmes 
politiques. Je n’ai donc cure, n’en 
déplaise, des "penchants ataviques” 
qui condamneraient les Québécois 
à ne pratiquer la démocratie “qu’à 
la française”.

On a fait beaucoup de cas juste­
ment d'une allusion à la démocra­
tie en France. Mais il suffit de 
lire la presse française, surtout de­
puis 1968, pour constater que de 
l avis de très nombreux Français 
qui se situent plutôt à gauche du 
centre (“comptez-les", me de­
mandera-t-on?) les institutions po­
litiques de ce pays font de sérieu­
ses entorses à l’idéal démocrati­
que. Et la presse américaine, la 

resse britannique, la presse qué- 
écoise. . .
De fait, il suffit d’ouvrir les yeux 

sur le vaste monde pour consta­
ter que, si la France a sa télévi­
sion d'Etat et sa loi anti-casseur, 
son Jean-Paul Sartre et la Cause 
du Peuple, les Etats-Unis, eux, 
ont leur Wall Street, leur "Anti- 
Crime Bill” et leur système d'en­
registrement des électeurs; la 
Grande-Bretagne sa “City" et 
ses “Powellites”; le Québec ses 
caisses électorales et son mode 
de scrutin. . . Somme toute, il y 
a, d'une part, l’idéal démocratique 
et, d'autre part, des systèmes po­
litiques qui se situent tous en de­
çà de cet idéal, mais à des degrés 
et à des titres divers. Et quand

je voudrai faire l'apologie du sys­
tème québécois, je n’en énumére­
rai pas tous les aspects qu’il faut 
réformer dans les plus brefs dé­
lais; quand je voudrai couvrir du 
manteau de mon approbation (pour 
peu qu'il en chaille à quiconque) 
les outrances d’une campagne 
électorale, je ne parlerai pas des 
"tentatives de manipulation de 
l'establishment économique anglo­
phone.”

Mais venons en à l’essentiel. Car 
mon propos était ailleurs. “M. Lé­
vesque a tout simplement constaté 
que le dialogue avec les Québécois 
anglophones était impossible", m'a 
intimé un lecteur du Devoir, en vo­
missant mon bloc-notes. J’ai lu 
autre chose dans la longue entre­
vue publiée par nous samedi: le ju­
geant stérile, M. Lévesque se refuse 
désormais à poursuivre ce dialogue. 
Nuances et chiures de mouche? Non 
pas.

Aucun parti politique qui se veut 
démocratique et qui entend exercer 
seul la plénitude du pouvoir, je le ré­
pète, n'a le droit d'exclure a priori 
une catégorie de citoyens de sa clien­
tèle politique. Un parti dont les assi­
ses sont urbaines doit avoir lui aus­
si une politique rurale; un parti élu 
par l'est doit gouverner aussi pour 
l'ouest. Il y a bien eu Diefenbaker, 
m'a-t-on rappelé: porté au pouvoir 
sans Québec, il a tenté de gouverner 
le Canada sans Québec. On connaît 
la suite.

Or il est plus que probable que 
l'indépendance du Québec, si elle se 
fait, devra se faire sans les Québé­

cois anglophones et même malgré 
eux. Si vraiment le Parti québécois 
a jamais misé sur leur appui, com­
me le laisse entendre son président, 
alors il faut s'interroger sur le flair 
de ses stratèges politiques.

Malgré cela le Parti québécois de­
vra nécessairement, si jamais il est 
porté au pouvoir, gouverner le Qué­
bec pour les anglophones comme 
pour les francophones. Il doit donc 
continuer de penser son orientation 
et de définir ses projets de gouver­
nement en fonction des intérêts de ce 
million de citoyens. C’est l'orienta­
tion que M. Lévesque a maintenue, 
envers et contre les radicaux de son 
parti, jusqu'aux dernières élections. 
C est l’orientation que M. Lévesque, 
en refusant de porter plus longtemps 
son message en milieu anglophone, 
a paru compromettre.

Voyez comment a fonctionné la 
"démocratie anglo-saxonne” en Ir- 
lande-du-Nord, conclut Luc-Normand 
Tellier. Voyons donc.

Il y a un demi-siècle, lors de la 
négociation du Home Rule, un parti 
politique, les Unionistes, a persuadé 
Londres d'établir dans les six com­
tés du nord de l'Irlande un "Protes­
tant Government for a Protestant 
People", afin de soustraire la mi­
norité protestante de la “domination” 
des catholiques du sud. Malheureu­
sement, le tiers des Irlandais de ces 
six comtés était catholique. Jus­
qu’en 1968, les Unionistes ont réussi 
à gouverner l'Irlande du Nord sans 
eux et contre eux. Avec le résultat 
que l'on sait.

Claude LEMELIN

Lettre de M. Laurent Picard

Radio-Canada et le cours Bergeron

Le président de l'Association des pro­
fesseurs de l'université Laval, M. 
Louis O'Neill, a exprimé dans une 
lettre à Radio-Canada l'inquiétude des 
universitaires de Québec suite à la dé­
cision prise par les autorités du ré­
seau public de ne pas diffuser le cours 
du professeur Gérard Bergeron. Dans 
une lettre au président O'Neill, le vice- 
président exécutif de Radio-Canada, M. 
Laurent Picard, explique la position de 
l'organisme gouvernemental. Voici le texte 
de cette lettre.

Monsieur Louis O’Neill 
Président de l’Association 
des professeurs,
Université Laval,
Québec

Monsieur le Président,
J'ai lu avec beaucoup d'intérêt la lettre 

dans laquelle vous me communiquiez l in- 
uiétude du Conseil d'Administration 
e l’Association des professeurs de l’Uni­

versité Laval. Je vous remercie d’avoir 
-exprimé cette inquiétude avec autant de sé­
rénité que de netteté, me facilitant ainsi la 
tâche d'y apporter une réponse qui, je 
l’espère, pourra vous satisfaire.

Vous souhaitez, au terme de votre lettre, 
qu'une étude attentive soit faite du problè­
me issu de la décision de Radio-Canada, de 
ne pas diffuser le cours du professeur Gé­
rard Bergeron sur l’histoire des partis 
politiques au Canada et au Québec.

J'ai procédé, avec la Direction des Ser­
vices français de la Société, à une telle étu­
de et à un examen attentif des considéra­
tions contenues dans votre lettre. C’est l'im­
pression de mes collaborateurs et la mien­
ne qu’il y a un malentendu sur le sens mê­
me du terme diffuseur. En tentant de dissi­
per ce malentendu, je crois que nous attein­
drons vite au coeur du problème.

Deux fois vous mentionnez le “rôle de 
diffuseur" de Radio-Canada en des ter­
mes restrictifs, comme si, dans la con­
joncture qui nous intéresse, ce rôle de 
diffuseur devenait celui de simple techni­
cien de l'électronique, chargé de mettre en 
ondes, presque aveuglément, un produit de 
fabrication externe. Vous écrivez, au milieu 
du 2e paragraphe de votre lettre "Radio- 
Canada, dont la responsabilité en cette 
affaire se limite au rôle de diffuseur” et à 
la fin du 3e paragraphe “Le rôle de diffu­
seur ne légitime pas un tel droit de re­
gard sur le contenu d'une émission.”

Or, et c’est là où nous parait résider le 
malentendu: c’est parce que précisément 
nous sommes diffuseurs que nous sommes 
comptables de tous les programmes qui 
passent sur nos ondes. La loi sur la radio­
diffusion est très claire sur ce point. Elle 
rend le détenteur d'un permis de radiodif­
fusion responsable de tous les programmes 
qu'il diffuse.

C’est pleinement conscients de cette 
responsabilité que nous avons collaboré 
avec les universités jusqu'à ce jour et 
désirons leur maintenir cette collaboration. 
Mais les universités reconnaîtront que 
nous avons toujours fait état de notre res­
ponsabilité de radiodiffuseurs. Les uni­
versités n ont jamais contesté cette res­
ponsabilité depuis 1961 et ont signé une en­
tente à cet effet. Après avoir reconnu la 
souveraineté académique des universités, 
le protocole de cette entente poursuit :

"La Société ne peut cependant aliéner 
sa responsabilité de diffuseur et ne peut 
rien diffuser de cet enseignement qui ne 
soit conforme aux règlements qui la ré­
gissent et à ses standards de production. 
C’est dans cet esprit seulement que la 
Société se réserve le droit d'accepter 
les cours proposés par les universités ou 
les professeurs que celles-ci ont choisis”.

S'il n’y a eu aucun problème jusqu'ici 
c’est que. de façon générale, les cours 
pouvaient être diffusés sans porter attein­
te aux politiques qui régissent notre activi­
té de “diffuseur”. Mais, cette fois, une 
large partie des cours proposés par Mon­
sieur Bergeron plongent en pleine actualité, 
débouchent sur les questions les plus con­
troversées de l’heure.

Or. la loi qui nous mandate et les prin­
cipes de programmes qui nous régissent, 
demandent au diffuseur de "fournir la pos­
sibilité raisonnable et équilibrée d’expri­
mer des vues différentes sur des sujets 
qui préoccupent le public.”

Reprenant ce sujet des émissions prê­
tant à controverse, les directives émises 
par le Conseil d'administration de Radio- 
Canada sont claires:

"Il est de souveraine importance que 
Radio-Canada respecte toujours dans la pro­
grammation de ce genre d'émissions l'ob­
jectivité des commentaires et l'équilibre 
des opinions. S'il est à prévoir, par exem­
ple. qu'un invité abordera un sujet contro­
versé ou les affaires politiques courantes, 
le réalisateur et son chef doivent chercher 
d'avance le moyen de rétablir l’équilibre au 
cours de la série d'émissions”.

Radio-Canada n’a pas deux identités: dif­
fuseur d’émissions d'affaires publiques, d’u­
ne part, et diffuseur d'émissions universi­
taires. d'autre part.

Nous ne violons pas la liberté d'expres­
sion par notre décision concernant le cours 
proposé. C’est la connotation indéniable de 
controverse de ce type de cours et l’incapa­
cité où nous sommes de présenter un en­
semble de points de vue qui nous empêchent 
de porter à l’écran cette série universitaire.

Je trouve justifié le souci qu'a l'Associa­
tion des Professeurs de l’Université Laval 
pour la liberté d’expression et je puis vous 
assurer que cette décision, prise par les 
réseaux français, ne résulte pas d'une “sor­
te d’auto-censure préventive”, mais des 
exigences de notre mandat.

Ai-je besoin de vous dire aussi que la dé­
cision de la Société ne met nullement en 
cause la remarquable compétence du pro­
fesseur Bergeron que nous avons toujours 
compté parmi nos précieux collaborateurs 
et que nous continuerons à inviter à nos 
’émissions.

En terminant. Monsieur le Président, 
j’aimerais vous rappeler la contribution gé­
néreuse que Radio-Canada, depuis dix ans, 
a fourni en mettant ses ressources au ser­
vice des intérêts communs des universités 
et du public, ce dont les universités d'ail­
leurs se sont félicitées à maintes reprises. 
Cet incident ne doit surtout pas nous faire 
oublier la longue tradition de collaboration 
entre les universités et la Société. J’ose 
espérer que les universitaires continueront 
de croire à notre désir de collaborer dans 
toute la mesure du possible à la diffusion de 
leur enseignement.

Avec mes amitiés.
Le vice-président exécutif, 

Laurent PICARD.

Libres propos

Les pentes féeriques du fédéralisme
par Yvan BOULANGER

Les fédéralistes mondiaux, 
en congrès à Ottawa, ont un 
sujet rêvé de méditation en 
la personne du premier mi­
nistre de ce pays.

A leurs yeux, l’homme est 
enchâiné par les structures 
étatiques, organisation poli­
tique anachronique qui ne ré­
pond plus aux exigences his­
toriques. Les frontières sont 
des murailles autour de ghet­
tos à l’intérieur desquelles 
l’individu est aliéné, coupé des 
réalités les plus proches de 
lui et les plus essentielles à 
son intégrité psychologique, 
culturelle, morale Coupé de 
lui-même.

Il faut, vous dirait avec ly­
risme un fédéraliste mondial, 
enseigner à chacun de nos 
enfants que le monde lui ap­
partient, que c’est là le do­
maine qu'il lui est donné d'ex­
plorer dans sa courte existen­
ce. A défaut d’en savourer 
les beautés multiples sous tou­
tes les latitudes il aura raté 
sa vie, comme vous et moi. 
Et de vous montrer les consé­
quences profondes de cette 
attitude sur le comportement 
moral de l'individu, déta­
chement à l’égard de la pro­
priété privée et l'accumulation 
des biens, ouverture totale sur 
le bonheur exquis de l'amour 
et de l’amitié à l’échelle 
universelle... Voilà, vous 
dirait-il, une vision moderne 
du monde et de l'homme. Une 
vision qui permet à celui-ci 
de jouir des possibilités qui 
s’offrent à lui en cette fin du 
XXe siècle, une perception 
de lui-même qui lui redonne 
la joie.

Regardez maintenant le 
premier ministre du Canada. 
Ne voilà-t-il pas un homme 
à qui le monde appartient 
vraiment, pour qui les fron­
tières n’existent plus, ou si 
peu, qui prend les moyens 
de jouir au maximum des 
beautés et des richesses mul­
tiples que l’univers peut offrir 
à un mortel pendant sa courte 
vie. Toutes ces mers, dans 
lesquelles il a fait de la plon­
gée, toutes ces pentes féeri­

ques sur lesquelles il a skié, 
cette compagnie variée et choi­
sie qui l’entoure dans ses 
périples, ces amours passagè­
res. cette forme physique mê­
me acquise grâce à des tech­
niques comme le karaté. Carpe 
diem. Il met à exécution le 
conseil d'Horace, et il le fait 
avec les moyens que lui offre 
l’époque à laquelle il vit.

Le paradoxe, c'est que pour 
être ainsi citoyen du monde, 
il soit tellement utile, pour 
ne pas dire nécessaire, d’oc­
cuper les plus hautes fonctions 
dans cette structure étatique 
désuète. Le fait d'être pre­
mier ministre, par exemple, 
aide à franchir les frontières 
sans tracasseries, comme si 
elles n'existaient pas, à le 
faire par surcroît avec le 
confort que procure un Jetstar 
ou tout autre appareil mis à 
votre disposition exclusive 
par la communauté, et à voir

L'Association culturelle fran­
co-canadienne a appris avec 
grande satisfaction la nouvelle 
selon laquelle le sort de l'Ecole 
française de Saskatoon était as­
suré pour une période de trois 
ans, à la suite d’une entente en­
tre le “Saskatoon Separate 
School Board" et “L’Ecole fran­
çaise de Saskatoon" grâce aux 
bons offices du Ministère de 
l'Education.

Ce geste assure pour trois 
ans le maintien de cette école et 
la continuation du magnifique tra­
vail qui y a été accompli depuis 
quelques années et marque une 
autre étape importante dans la 
promotion de renseignement de 
la langue seconde officielle en 
Saskatchewan.

L'A.C.F.C. tient à souligner 
ue les efforts du gouvernement 
e la Saskatchewan se traduisent 

par des actes concrets, sanction­
nés par des décisions officielles, 
qui permettent de plus en plus 
à ceux qui veulent s en prévaloir

s’ouvrir des portes sur des 
domaines merveilleux qui 
autrement vous demeureraient 
fermés.

Le paradoxe, également, 
c’est que la possession de 
vastes propriétés personnel­
les et la vieille morale indivi­
dualiste qui s'y rattache ne 
soit pas un handicap mais l'a­
tout le plus précieux pour se 
comporter comme un homme 
libre, pour vivre en homme 
moderne, pour donner une 
image aussi enviable de sa 
personne.

Les fédéralistes mondiaux, 
malgré ces entorses à leur 
morale, devraient élever un 
monument à M. Trudeau pour 
sa contribution à un mode de 
vie dont ils rêvent, d'autant 
plus qu’à défaut d’être fédé­
raliste mondial, il défend 
âprement le fédéralisme 
canadien.

de recevoir un enseignement bi­
lingue dans nos écoles.

L'A.C.F.C. veut reconnaître 
tout spécialement les efforts sin­
cères de l’Hon. J. C. Mclsaac et 
des fonctionnaires de son minis­
tère, qui ont mis cet enseigne­
ment à la disposition des élèves 
de la ville de Saskatoon, tant du 
système public que séparé.

Ces mesures prises par le 
ministère de l'éducation répon­
dent aux voeux exprimés par 
l'Ecole française de Saskatoon, 
et par l’A.C.F.C. dans différents 
mémoires présentés au gouverne­
ment, et en particulier dans ce­
lui de février 1970.

L'A.C.F.C. formule le voeu 
que les parents de Saskatoon 
coopèrent avec l'Ecole françai­
se de Saskatoon, afin d'assurer 
le succès des activités de cette 
école pilote.

L'Association culturelle 
franco-canadienne.

Régina, 19-8-70

■ lettres au Devoir

L'école française de Saskatoon
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Vers une politique des communications au Québec

1 - L'A Hier veut soumettre l'OIPQ à une commission parlementaire
par Michel ROY

Le ministre des communications du 
Québec, M. Jean-Paul L’Allier, s’est 
fixé en matière d’information quelques 
objectifs précis et ambitieux qu'il a dé­
finis au cours d'une interview:
• assurer l'impartialité et l’efficacité 

de l’Office d’information et de publicité 
du Québec (OIPQ) en le soumettant ré­
gulièrement à la surveillance d'une 
commission parlementaire qui sera 
créée à cette fin;
• informer mieux et davantage la 

population sur les services et les déci­
sions du gouvernement;
• offrir aux citoyens les moyens de 

communiquer avec le gouvernement, 
de faire connaître leurs réactions, leurs 
besoins et leurs critiques, de telle sorte 
que le gouvernement s’informe autant 
qu’il informe;
• favoriser des contacts plus fré­

quents, plus étroits et plus humains en­
tre les fonctionnaires et les citoyens 
afin de rapprocher l'administrateur de 
l’administré;
• mettre en place des canaux d’in­

formation qui permettent de faire savoir 
aux fonctionnaires (souvent les plus mal 
informés) ce qui se passe dans les autres 
services.

Dans un document qu'il compte pré­
senter cet automne, M. L'Allier doit pré­
ciser le rôle et la fonction de l’OIPQ. 
Mais, dès à présent, le ministre expo­
se sa conception.

“L’Office d’information et de publicité 
est soumis à des tas de critiques. Les 
gens qui y travaillent, malgré toute leur 
bonne volonté, sont toujours soumis 
à des pressions qui émanent tantôt de 
l'opinion publique, tantôt de l’adminis­
tration, tantôt du gouvernement et mê­
me des ministres, chacun voulant que 
l’instrument serve au mieux et dans les 
meilleures conditions.

Quel est le rôle de l’OIPQ?

“On a souvent l’impression que 
l’OIPQ, en dehors du communiqué de 
presse, en dehors du rôle de grossiste 
en information, fait peu de choses, que 
l’OIPQ ne peut pas faire beaucoup plus, 
précisément parce qu’on dit: si vous 
allez là, vous êtes politisés; et si vous

restez en deçà de la politique, vous 
êtes inutile.

“Alors, quel est le rôle de l’OIPQ, 
demande M. L’Allier. Est-ce que 
l’OIPQ doit être l’instrument de l’Etat, 
l'instrument du gouvernement, ou l’ins­
trument d’un parti ou de plusieurs par­
tis? Il ne faut pas que l’OIPQ soit un 
instrument partisan ou un instrument 
politique. Est-ce que l’Office doit être 
considéré comme l’un des instruments 
de confection d’une politique qui est celle 
du gouvernement, lequel gouvernement a 
été élu pour la réaliser?

“Je pense que, de ce côté, l’Etat ne 
doit pas avoir peur de faire face à ses 
responsabilités et d’employer les 
moyens de communication de la même 
manière qu’il se sert du ministère de 
l’agriculture et du ministère des af­
faires culturelles, pour réaliser une 
politique globale."

Si le gouvernement abusait des moyens 
d’information, M. L’Allier est convaincu 
que les gardiens de l’opinion publique 
le rappelleraient rapidement à l'ordre.

Dans cette perspective, le ministre se 
propose de recommander au gouverne­
ment la création d’une commission par­
lementaire “pour contrôler l’Office 
d’information et de publicité dans le 
détail’’. Cette commission pourrait se 
réunir à période fixe pour le temps 
qu’il faut, tout comme le comité des 
comptes publics. Elle pourrait convo­
quer le directeur de l’OIPQ qui appor­
terait toutes les précisions nécessaires.
L’information, 
instrument de production

“Le principe à sauvegarder est celui- 
ci : les citoyens ont élu un gouvernement 
et exigent de ce gouvernement le maxi­
mum de rendement. Or, en 1970, l’un 
des instruments de production, c’est la 
communication, c’est l'information. En 
conséquence, un gouvernement qui ne 
se servirait pas de l'information et de 
la communication pour faire connaître 
son action, dire ce qu’il fait pour l'Etat, 
n’exécuterait pas le mandat qui lui a 
été confié.

“De deux choses l'une: ou on se sert 
de l'OIPQ, agent de l’Etat, du gouverne­
ment; ou on ne s’en sert pas et par quoi

passe-t-on pour informer la popufation 
de ce qu’on fait? Par le Parti? Les par­
tis d’opposition sont bien obligés de se 
servir de la communication de parti. 
Mais le parti au pouvoir, c’est un parti 
politique, mais c’est en même temps 
le gouvernement. Et je crois que le 
gouvernement doit se servir de cet ins­
trument. ”

M. L’Allier est certain que le cabinet

acceptera sa recommandation en fa­
veur d’une commission parlementaire 
de l’OIPQ.

“Mais si cette commission n'était là 
que pour entraver, pour freiner, pour 
biaiser tout le travail d’information et si 
on veut essayer d'empêcher le gouverne­
ment de travailler, alors la commission 
va tout simplement suspendre ses séan­
ces, et on continuera à travailler ".

SlÉfelàk,-

Information et 
rétroaction

De tout temps, les gouvernements ont 
fait état de leur volonté d’informer la po­
pulation et, plus récemment, de susciter 
la participation des citoyens à l'action 
des gouvernants. Mais, à ce jour, les 
réalisations concrètes sont plutôt mo­
destes. Il arrive que le régime des com­
muniqués officiels, des conférences de 
presse épisodiques et des rapports an­
nuels tienne lieu d'information, ou que 
les bains de foule des premiers minis­
tres soient confondus avec la participa­
tion.

M. L’Allier songe pour sa part à des 
formules concrètes tendant à accroître, 
mais surtout à adapter l'information aux 
divers publics qui la reçoivent. Il se 
préoccupe en outre de la rétroaction 
(“feedback”), c’est-à-dire la connais­
sance acquise par l'informateur des 
réactions provoquées par son informa­
tion

"Il s’agit donc, dit-il, de l’informa­
tion de la population quant à l’action de 
l’Etat, quant aux services que l'Etat of­
fre et doit offrir par tous les moyens et. 
ce qui est peut-être plus important, il 
s’agit de l’information de l’Etat quant au 
sentiment de la population: ce que les 
gens veulent, comment ils veulent qu’on 
travaille, de quelle façon, etc.

“Cette rétroaction, le ministère des 
communications veut la faire de plu­
sieurs façons, notamment en prenant 
tous les moyens pour améliorer les 
communications entre les fonctionnaires. 
Cela peut paraître curieux: les fonc­
tionnaires sont souvent parmi les moins 
informés de ce qui se passe dans un au­
tre secteur, de sorte que les actions, 
toutes valables en soi, deviennent con­
tradictoires ou même carrément oppo­
sées.

“Il faut donc informer les fonctionnai­
res de ce qui se passe au niveau de l’E­
tat, offrir au premier ministre et aux mi­
nistres la possibilité de communiquer 
globalement et rapidement avec les 
fonctionnaires, soit dans les régions, soit 
à Québec. Il faut d'autre part assurer la 
mise en forme de tous les moyens de

communications ordinaires - l'écrit, 
l’audio-visuel. le film - au sein du mi­
nistère des communications pour que les 
services de l'Etat à la population soient 
les mieux adaptés et les plus modernes.”

Mais comment offrir au citoyen l'occa­
sion d’informer le gouvernement?

Comment informer 
le gouvernement?

"Il n’y a pas de formule miracle à 
• mon avis, mais il y a des dizaines de 

formules possibles suivant les milieux, 
suivant les secteurs, suivant l'importan­
ce géographique d'un lieu.

“Je vous donne comme exemple l’opé­
ration qui est en cours actuellement à 
Sainte-Scholastique où sera aménagé le 
futur aéroport international. C’est une 
expérience professionnelle que l’on fait 
là.

“Nous avons installé là-bas une roulot­
te en collaboration avec plusieurs mi­
nistères. Les représentants de six mi­
nistères sont sur place pour répondre 
aux questions et rendre les services que 
la population peut demander. On s'est 
rendu compte que certains ministères, 
comme celui du bien-être, de la famille 
et de la santé, que l’on croyait d’une ex­
trême importance pour la population, ne 
reçoivent aucune demande de renseigne­
ments. Par contre le ministère des ins­
titutions financières, que l’on avait ins­
tallé là par acquit de conscience, est 
submergé de demandes.

"Comme la population vient au tyth- 
me de 50 à 75 personnes par jour à ce 
centre mobile de renseignements pour 
po.-:°r des problèmes concrets, quoti­
diens, il a fallu l’équiper de moyens de 
communication directe avec le ministère 
Au lieu de spécialiser des fonctionnai­
res dans ce genre d’opérations, nous 
avons cru préférable de faire appel aux 
fonctionnaires qui. normalement, de­
vraient travailler dans un bureau à Qué­
bec... ce qui a eu un effet extraordinaire 
sur la personne du fonctionnaire. Celui- 
ci, en effet, a mesuré le fossé qui existe 
souvent entre les conceptions adminis­
tratives et théoriques d’une part, et les

Suita à la paga 6

M. Jean-Paul L’Allier, qui vient tout juste d’entrer en politique, s'est vu confier, moins de 15 
jours après les élections du 29 avril, la direction du ministère des communications, ministère 
créé il y a neuf mois seulement par le gouvernement de l’Union nationale et dont M. Gérard Le 
bel, défait dans Rivière-du-Loup, fut le premier titulaire de la mi-décembre à la mi-mars. Agé 
de 32 ans, M. L’Allier est député de la circonscription des Deux-Montagnes. Avocat, il est offi­
cier dans l’armée canadienne et, depuis 1963, commandant en second du contingent CEOC de 
l'Université d’Ottawa. Dans cette institution, il a donné des cours de droit commercial. Un 1966. 
il est nommé directeur de la coopération avec l’extérieur. L'année suivante, il a fait un séjour à 
Tanger en qualité d'expert au Centre africain de formation et de recherche administrative pour 
le développement (CAFRADi. Il a été chargé de missions pour l’Unesco en Tanzanie, en Zambie, 
au Kenia, en Ethiopie, au Nigeria et au Cameroun. Durant l’Exposition universelle, il fut coor­
donnateur des visites d’Etat pour le gouvernement du Québec. En avril 1968, il est nommé se­
crétaire général de l’Office franco-québécois pour la jeunesse. Ministre des communications, il 
est aussi responsable du Haut commissariat à la jeunesse et de l'Office franco-québécois pour la 
jeunesse.

Le français au service
par J. Léopold GAGNER

Le professeur Gagner en­
seigne le français à Laval à 
la régionale Duvernay. Dans 
cette libre opinion, il expli­
que comment un programme- 
cadre de français doit être 
mis au service de la vie et 
de la personnalité des étu­
diants. Les sous-titres sont 
du Devoir.

La langue est au service de 
l'homme aux fins de lui facili­
ter la vie en société; la langue

reste en premier lieu un ins­
trument de communications.

Le professeur de français 
qui travaille auprès des ado­
lescents, et qui considère la 
langue comme un outil de re­
lations, se voit dans l’obliga­
tion d’accepter ce terrain à 
défricher, a cultiver, cette 
langue même de l’adolescent, 
d’abord en son aspect oral, puis 
en son aspect écrit.

Il ne s’agit donc plus ici de 
prolonger indéfiniment son sé­
jour dans les musées de l’his­

toire de la littérature, de s’at­
tarder dans des exposés, des 
exercices grammaticaux, mor­
phologiques, phonétiques, ou 
phraséologiques, etc, et d’a­
boutir au dégoût, au mépris de 
sa propre langue.

Il s'agit tout simplement, 
et uniquement, de faire com­
prendre à l’étudiant que sa 
langue est l'instrument de sa 
pensée, de sa localisation, de 
sa caractérisation dans son 
milieu social; l’étude de la 
langue prépare donc essentiel-

L’ANGLAIS chez L.P.S.
COURS DE CONVERSATION, JOUR OU SOIR

Chez LP.S. vous bénéficiez des méthodes les plus modernes, des 
techniques les plus efficaces et des systèmes les plus perfectionnés. 
Faites, sans engagement, un essai gratuit.

‘Tous les cours L.P.S. sont déductibles de l'impôt.
Ê De 9 heures à 21 heuresofoo LANGUAGE POWER SYSTEMS

MONTRÉAL: Place Bonaventure 878-2821 QUÉBEC: 500 Grande Allée 529-0331

LA FACULTÉ DE THÉOLOGIE
DU

COLLÈGE DOMINICAIN DE 
PHILOSOPHIE ET DE THÉOLOGIE

OTTAWA
COURS SPÉCIAUX 1970-1971

* L'underground church en regard de l'Unité de l'Église (1 crédit)
(le samedi, du 12 septembre au 3 octobre) 

par A. Liégé, o.p.
* L'homme de l'âge technique et la foi chrétienne (1 crédit)

(le samedi, du 17 octobre au 7 novembre) 
par L. Régis, o.p.

* Anthropologie de la prière (1 crédit)
(le samedi, du 21 novembre au 12 décembre) 

par G. Côté, o.p. et G. Tellier, o.p.
* La Résurrection de Jésus. Une lecture des premiers témoignages 0 crédit)

(le samedi, du 16 janvier au 13 février) 
par Y. Trémel, o.p.

* Le Christ Sauveur de l'homme, dans les perspectives de la pensée 
contemporaine (2 crédits)

(le samedi, du 27 février au 3 avril) 
par J.M.R. Tillard, o.p.

- On peut s'inscrire comme étudiant à temps partiel et prendre les crédits univer­
sitaires. Ces cours ont lieu le samedi, à des heures permettant un accès facile par 
train ou autobus

- L'étudiant, inscrit à temps complet à l'un ou l'autre cycle des études, conduisant 
au baccalauréat, à la maîtrise, à la maîtrise ès arts (AA.A., et au doctorat en théologie, 
a la possibilité de suivre, s'il le désire, l'un ou l'autre de ces cours spéciaux.

* Renseignements Secrétariat
FACULTÉ DOMINICAINE DE THÉOLOGIE

96, avenue Empress,
Ottawa - 4, ONT.
Tél.: (613) 233-5721 ou 232-7363

* Pour ceux qui sont en possession déjà du dépliant de ces cours spéciaux: s.v.p. bien noter les chan* 
gementf concernant les deux premiers cours, soit celui du P. Liégé (septembre), soit celui du 
P. Régis (octobre).

de rhomme
lement la vie en société.

Dès lors on part de cette 
même pensée; on s’y appuie; 
mais on ne s’y enlise pas; on 
considère les sujets, les pro­
blèmes, les questions, bref les 
thèmes ou l’étudiant peut le 
mieux se complaire; puis 
chacun parle et écrit au gré 
de sa documentation, de sa re­
cherche: le professeur voit, 
constate, apprécie, et le par­
ler, et l’écrit; il n’est pas un 
esclave à correction, à bulletins.

On ne se rive plus à un pro­
gramme dictatorial où il faut 
étudier Jean Racine, parce 
que Jean Racine est voulu par 
Québec; mais, selon les preoc­
cupations. les rêves, les in­
quiétudes de l’étudiant, on 
considère tel ou tel thème: 
la langue baigne dans la réa­
lité. La réflexion, la discus­
sion. la recherche permettent 
et le développement de les- 
prit, et de son expression. 
Sur le thème des passions on 
pourra certes aller voir com­
ment Racine présente quelque 
merveilleuse analyse, mais fi­
ni Racine pour l’unique (ou l’i­
nique) plaisir d’obéir aux exi­
gences d’un programme sorti 
de quelque sommet, ou pour la 
sadique joie de préparer des 
examens!

Certes il y a lieu de tracer 
un programme: mais celui-ci 
doit correspondre aux besoins 
et désiderata de tel ou tel étu­
diant, en telle ou telle locali­
té. Ce n’est pas à dire qu’il 
faille s'abandonner à tout ca­
price; le professeur garde la 
responsabilité de guider et de 
prouver son esprit d’initiati­
ve. son jugement aussi.

Cette responsabilité primor­
diale exige du professeur, en 
1970. peut-être quelques modi­
fications en certaines de ses 
attitudes; dorénavant il lui 
convient de :
• vivre dans l’unique pen­

sée de faire réfléchir l'étu­
diant; de lui donner le goût, la 
passion de la lecture, de la 
documentation appropriée; de 
T entraîner à mieux s’expri­
mer, et par la voix, et par la 
plume;
• rechercher, lui-même 

aussi, les documents, les tex­
tes les plus utiles aux fins de 
répondre à toute question sur 
les thèmes à considérer; lire 
abondamment, notant toute li­
gne, toute page propres à

éclairer, à stimuler la discus­
sion sur tout thème soumis à 
l’étude;
• utiliser tout procédé pro­

pre à réellement enrichir la 
langue, cela dans la mesure où 
c’est possible et nécessaire 
(théâtre, journal, moyens au­
dio-visuels, etc.);
• perfectionner sa pro­

pre diction, son expression 
orale, corporelle, n’oubliant 
jamais qu’il demeure, au 
point de vue de la langue, le 
suprême modèle de ses jeu­
nes auditeurs;
• prouver que dans l’art 

d'écrire il sait tenir une plu­
me, rédiger quelques lignes, 
et que, sans cesse, il s’appli­
que lui-même à parfaire son 
expression écrite ;
• présenter clairement sa 

pensée, mais toujours en sa­
chant écouter et respecter la 
pensée des étudiants; cela si­
gnifie dialoguer avec ses 
étudiants, sans omettre de se 
souvenir qu’il est, lui-même, 
le maître a penser d'un hom­
me en voie de se faire, et 
qui, déjà, contribue, à sa fa­
çon, à la marche de T humani­
té, à l’enrichissement de la 
culture ;
• être perspicace aux fins 

que, à l’époque, à la semaine, 
au jour propices, chacun ai­
me considérer tel ou tel thè­
me;
• manifester réellement, 

sans chauvinisme, que toute 
son âme bat au service de la 
pensée de l’étudiant, de l'ex­
pression française, et orale, 
et écrite, de cette pensée au 
XXième siècle;
• bien démontrer, en tout 

temps, que tout ce qui est hu­
main l’intéresse intensément 
et qu’il trouve là le fonds de 
sa personnalité de professeur 
de français, animateur de la 
pensée et de l’expression fran­
çaise de la pensée chez les 
moins de vingt ans.

Nul doute que dorénavant 
nos étudiants, n’étant plus les 
victimes d'un bourrage de crâ­
nes, jouiront d’un splendide 
épanouissement, que les pro­
fesseurs seront fiers, d’abord
ar leur effort personnel et
umain, de participer à pa­

reil progrès: tout cela sera 
le fruit d’un programme- 
cadre de français bien com­
pris, pleinement et joyeuse­
ment accepté.

■ ENSEIGNEMENT INDIVIDUEL »
■K • Votre enfant a-t-il des difficultés scolaires ? ®

• Avez-vous des problèmes de classement ? w
® NIVEAU: SECONDAIRE m
■ MATHEMATIQUES FRANÇAIS SCIENCES ETC. *
■ INSCRIPTION EN TOUT TEMPS *
hh AUSSI: cours privés le samedi pour éviter un échec ip 
™ scolaire. an

SI Informations: 849-2275 _
H JACQUES DUVAL, directeur *
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■ ér la Fédération dat Icolat privé*! d* la érortnt* do Québ*c
— 1600 RUE BERRI ( Palais du Commerce) SUITE 220 ■
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CARTE DE CRÉDIT DUPUIS 
POUR VOS ACHATS-ÉCOLE!
Modernisez avantageusement votre façon de faire vos emplettes avec la 
carte de crédit Duptm. Un vrai passe-partout ! Que ce soit pour un achat 
"rentrée des classes” ou pour le foyer, vous n'avez qu'à choisir les marchan­
dises désirées et dire "Porte» à mon compte”. Et ce qui est important, vous 
pouvez faire vos achats à tous les magasins Dupuis: centre-ville, Trois-Rivières, 
Boutique Fantasmagorique, Dupuis pour Elle sur la Plaza et aux Galeries 
d'Anjou, les Boutiques d'Esthétique Dupuis aux stations de Métro Berri- 
Demontigny et Longueuil ainsi qu'à l'Auto-Centre Dupuis. Pour vous renseigner 
sur les avantages d'une carte de crédit Dupuis, adressez-vous au Bureau de 
Crédit de l'un de nos établissements ou composez 842-5151, poste 329 ou 
312. Nous serons heureux d'avoir à vous servir.

LE GRAND MAGASIN CANADIEN À L'ACCENT FRANÇAIS

OUVERT JEUDI ET VENDREDI JUSQU'À 21 H.
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LES MÉDECINS
organisme Mais une rivalité quelcon­
que. de dire le président Gingras 
n'a jamais existé Plutôt, les omni­
praticiens se sentent menacés par le 
nombre croissant de spécialistes. En 
Ontario la proportion omnipraticiens- 
spéciahstes est de 50-50G. Ici elle est 
de 40-60'c" explique-t-il. La rivalité 
proviendrait également du fait que les 
deux syndicats sont séparés à la table 
des négociations.

Le document remis à la presse por­
te également un jugement sevère sur le 
Bill 8 lui-même. Le Collège ne s était 
pas prononcé sur la loi de T assuran­
ce-maladie depuis le début juillet alors 
que Le Devoir avait publié sa prise de 
position, en extenso. Le Collège note que 
le bill est "muet quant au contrôle des 
activités professionnelles " sauf au cha­
pitre des différends.

Par conséquent, " cette compétence 
pourra varier selon l'interprétation qui 
sera alors donnée à la loi "ou selon 

1 opinion que s en font les fonction­
naires chargés de l'appliquer' . Le 
Collège s'élève contre une ingérence 
étatique'' possible, de la part de la 

Régie de l'assurance-maladie. Cette 
position est aussi soutenue par les 
médecins spécialistes.

Le Collège s'oppose de même aux re­
vendications des omnipraticiens, pour 
les raisons suivantes:

- La FMOQ se trouverait en conflit 
d'intérêts si elle négociait et ses ho­
noraires et ses normes de performance. 
Le Collège par contre, bien que compo­
sé exclusivement de médecins lui aus­
si. est "un prolongement du gouverne­
ment. un service qui assure la protec­
tion du public". D'ailleurs le prési­
dent Gingras a informé les journalis­
tes que le Collège accepterait que 25G de 
ses dirigeants viennent de l'extérieur. 
"On laisse évidemment les revendica­
tions d'honoraires aux fédérations" a- 
t-il conclu.

Les normes de pratique professionnel­
le doivent être établies en vue d'assurer 
la qualité des soins: celles-ci ne doivent, 
de ce fait, pas faire l'objet de négocia­
tions. La qualité des soins n'est pas né­
gociable et doit toujours viser à l'excel­
lence.

Le Collège justifie le maintien de sa ju­
ridiction exclusive en expliquant la natu­
re de son action qui "ne protège pas les 
médecins mais les patients"; il rappelle 
le contrôle exercé par ses inspecteurs- 
médecins sur le cabinet de consultation 
et sur le milieu hospitalier. Un livre 
blanc sur cette question vient d'être pu­
blié par le Collège.

Pourquoi le Collège a-t-il attendu si 
longtemps avant de se prononcer sur le 
Bill 8 et sur les négociations? " Parce 

ue nous ne savions pas ce qui se passait 
ans ces négociations. On ne connaît mê­

me pas le contenu de l'entente intervenue 
entre la FMOQ et le gouvernement. Si 
cette entente touche la pratique médicale, 
alors nous devons nous prononcer." 
tranche le registraire. le Dr Roy. "Le 
ministre a laisse entendre que parce que 
nous n'étions pas encore intervenus, nous 
étions d'accord avec les fédérations. Ce 
n'est pas vrai. M. Castonguay lui-même 
a dit. idans le rapport sur les professions) 
que les ententes négociées devaient être 
tarifaires seulement". Le Collège a ren­
du public un commentaire du Bureau pro­
vincial de la médecine sur le rapport 
Castonguay-Nepveu. plus précisément 
sur la tranche intitulée "Les professions 
et la société", publiée par le ministre 
tout récemment.

Réitérant la neutralité du Collège vis- 
à-vis les négociations d'honoraires, le 
Dr Augustin Roy a indiqué que. suite à 
l'acceptation du gouvernement et de la 
FMSQ. son organisme espérait pouvoir 
envoyer sous peu un observateur aux né­
gociations avec les spécialistes.

LE DÉPUTÉ
démocratiquement, soit à l'intérieur ou 
à l'extérieur de la députation actuelle, un 
homme digne des chefs que l'Union na­
tionale a connus dans le passé 

Selon toute apparence. M. Vien ne part 
donc pas en mauvais termes avec M. 
Bertrand ou avec le parti. Il entend, 
après avoir consacré plusieurs années 
de sa vie à la cause du parti, s'occuper 
désormais de ses affaires personnelles.

Par contre, la nomination du Dr De- 
mers. que l'on dit un organisateur hors- 
pair. peut indiquer la volonté de la dé­
putation de reprendre, ou plutôt de pren­
dre. le contrôle du parti: contrôle qui. 
jusqu'ici, était presque entièrement en­

tre les mains des organisateurs, parta­
gés d'ailleurs entre deux groupes sou­
vent à couteaux tirés, celui de Québec 
et celui de Montréal.

Chose certaine, la nomination du Dr 
Demers n'a rien à voir avec une absen­
ce de fonds pour le parti. Bien sûr. les 

affaires" ne sont pas aussi florissan­
tes qu elles l'étaient il y a quelques 
mois lia fermeture de la salle à dîner du 
Club Renaissance, à Québec, est signifi­
cative à cet égard), mais le parti peut 
quand même se payer des permanents.

Pour l'instant, il n'y a pas beaucoup 
d'activités dans l'U.N. Le bureau (exé­
cutif) du parti s est réuni durant le mois 
de juin: il doit se réunir à nouveau au 
cours de [ automne, et c'est alors que 
l'on décidera de la tenue possible d'une 
réunion du conseil national, lequel grou­
pe trois représentants de chacun dés 
cent huit comtés du Québec. Il n'est pas 
question de congrès idéologique ou de 
congrès de leadership pour cette année. 
Tout au plus y aura-t-il des congrès ré­
gionaux. pour terminer l'autopsie de la 

débâcle" du 29 avril, panser les plaies 
et envisager l'avenir du parti.

Le nouveau directeur général de l'U - 
N. est député de Saint-Maurice depuis le 
5 juin 1966 Ancien président du Collège 
de médecine vétérinaire du Québec et 
ancien maire de Shawinigan-Sud. le Dr 
Demers était secrétaire parlementaire 
du premier ministre. M. Bertrand, au 
moment de la dissolution de l'Assem­
blée nationale, en mars. Réélu en avril, 
il a remporté la plus forte majorité des 
dix-sept députés de l'U.N.

LE SYNDICAT
Georges Tremblay, sans que le candi­
dat. âgé de 16 ans. ait besoin de suivre 
les cours d une école de conduite ainsi 
que le prévoit la loi. Le ministre aurait 
lui-même demandé au Bureau de faire 
une exception parce que la maladie l'em­
pêche de conduire et pour éviter que son 
fils ne suive les cours d une école qui 
pourrait éventuellement être impliquée 
dans toute forme de "racket" par l'en­
quête qui a mené aux congédiements et 
qui se poursuit.
• Me Laflamme ne voit pas " d'ob­

jection de principe" à une enquête publi­
que mais il n'en voit nas non plus l'utili­
té pratique, les présumées irrégularités 
commises au ministère des transports 
n'ayant pas. selon lui. l'ampleur que 
semble vouloir lui donner le syndicat.
• M. Boutin est d'accord avec la de­

mande d une enquête publique et estime 
qu'une telle enquête permettrait de sa-

Les Antipropos
de

Jean Lévesque

"La grenouille et le boeuf"
Personne n'a oublie l'expression de "quêteux montés a cheval'' que nous 
accolait il y a déjà plusieurs mois monsieur Gérard Filion. Son expres­
sion avait choque plus d'un Canadien français a l'époque, mais en 
avait fait réfléchir plusieurs autres.

Le Canadien français est a l'avant-dernier rang des groupes ethniques 
vivant au Canada, quant au revenu moyen au pays. Plusieurs rapports 
veulent que les compagnies dites de finance fassent des fortunes dans 
notre milieu. Le taux de chômage est des plus élevés au Québec et, selon 
certains leaders syndicaux fort bien placés pour en parler, il toucherait 
jusqu'au tiers de la main-d'oeuvre canadienne-française dans certaines 
régions de la belle province.
Au niveau des entreprises privées canadiennes-françaises, le Canada 
français présente-t-il meilleur visage? Le Financial Post de Toronto 
publiait récemment la liste des cent plus grosses sociétés au Canada. 
Une seule est véritablement de chez-nous, la compagnie Bombardier, de 
la famille du même nom, a Valcourt, au sud de Québec. Il faut dire 
cependant aussitôt que parmi les 99 autres, la plupart sont des filiales 
ou des succursales étrangères, américaines notamment.

La publication de cette liste des cent plus importantes sociétés au 
Canada faisait dire a un confrere qu'il s'agit la d'un parfait "portrait 
de colonie de luxe". C'était reprendre en d'autres termes l'expression 
de 'quéteux montés a cheval" de M. Filion.
Mais pourquoi se complaire a brosser ce tableau? Par narcissisme? 
N'avons-nous pas des gouvernements capables de redresser la situation, 
me diront certains? Nous avons des gouvernements, certes. Nous n'en 
manquons effectivement pas. Mais sont-ils encore capables de redresser 
la situation? En ont-ils et le vouloir et le pouvoir?

Le premier ministre du Québec est aux prises avec sa promesse de 
cent mille emplois. Il s'attelle généreusement à la tâche et comme il en 
va de sa reputation et de son succès, un pense bien que ces raisons, 
allies au désir de travailler au bien commun, veulent le pousser à faire 
tout en son possible pour aider l'économie québécoise. Mais que 
compte-t-il faire?

"Le Québec cherche a créer des emplois par de nouveaux investisse­
ments" de déclarer le dix-sept janvier puis le quatre juillet de cette 
année le spécialiste économiste du Globe and Mail de Toronto a 
Montréal. Sans aucun doute. Le gouvernement Bourassa, comme les 
gouvernements antérieurs, plus que les gouvernements antérieurs, a 
besoin d'investissements pour créer de nouveaux emplois. On parle 
d'un milliard et demi de dollars a être injectés dans notre vie économi­
que au cours des mois et des années a venir. Control Data, Iron Ore, 
International Telephone and Telegraph, accourent chez-nous. Ils vont 
investir massivement chez-nous, ils vont créer pour nous de nouveaux 
emplois. Personne ne peut ne pas applaudir. Mais qui pense, dans 
cette course politique aux investissements, à l'auto-développement de 
nos marchés et de nos richesses naturelles?
"Québec n'a pas les moyens fiscaux pour assurer sa relance économi­
que" disait avec justesse le premier ministre Bourassa en juin. Il doit 
donc aller chez la voisine, lui emprunter quelque grain . . .Mais la 
voisine n'est pas prêteuse, dit la fable et on peut ajouter qu'elle prête 
quand cela lui rapporte. Le Québec tourne donc en rond. Sans emprunt 
ou sans argent étranger, chômage, d'ou malaise social. Mais avec les 
emprunts, on vit à crédit et avec l'argent étranger, nos biens sont 
exploités ou profit d'abord des autres. Que faut-il donc faire?
La province a un budget de plus de trois milliards de dollars. La large 
partie de ce budget va aux affaires sociales. Le méli-mélo de l'enseigne­
ment québécois nous coûte des fortunes. Y a-t-il gaspillage? L assistance 
sociale nous coûte d'autres fortunes? Y a-t-il contrôle pour voir si une 
partie importante de cet argent aide seulement ceux qui en ont besoin? 
Ûe timides efforts ont été consentis par l'Etat québécois pour canaliser 
par exemple l'épargne des Québécois. De timides efforts ont été faits 
par l'Etat québécois pour développer nous-mêmes nos richesses noto 
relies. Mais nous n'en finissons plus d'être timides, là-dessus on nous dit 
que nos moyens gouvernementaux ne nous permettent pas d'être autre 
chose que des timides. Alors, du côté privé?
Du côté privé, il y a notre grand. Bombardier, qui vient de prendre le 
contrôle de trois fabriques de vêtements de sport, dont une dans l'État 
de New-York. Voila qui est exemplaire et qui mérite d'être cité. Il y a 
les Caisses populaires qui semblent décidées à poursuivre, cette fois en 
prenant les bouchées doubles, l'essor de leurs entreprises, c'est-à-dire a 
faire fructifier nos épargnes et notre argent. Il y a également les 
banques canadiennes-françaises qui tentent de se tailler des places 
plus stables dans le grand tout nurd-américain Ces seuls exemples nous 
montrent qu'il y a quand même moyen, dans les circonstances présentes, 
et malgré les circonstances présentes, de tirer parfois son épingle du jeu 
en économie. Après tout, la famille Bombardier n'a pas attendu que 
les gouvernements soient compétents et efficaces pour monter son 
entreprise.
Quoi qu'il en soit de ces réconfortants exemples, il faut quand même 
en revenir à notre point de départ, à notre statut de "quêteux montés 
à cheval”. Cela est enrageant. Cela est humiliant. Mais cela est. Quand 
les Canadiens en général, et les Canadiens français en particulier, 
auront compris leur état de dépendance envers le capital étranger, ils 
c1 jrront alors commencer à parler sérieusement de politique nationale, 
et internationale, si cela leur chante. Le faire avant, c'est se moquer 
des autres, et de soi-même en se donnant une taille et un poids que 
nous n'avons pas.

On peut d'uuter avec l'auteur en téléphonant à l’émituon le Point du Jour que 
M. Lévesque anime du lundi ou vendredi à 13 heures sur les ondes de CK AC.

Austérité à SGW:
Les adultes voient leurs frais 
de scolarité augmenter de 10%

Sur recommandation du mi­
nistère de l'éducation. l'Uni­
versité Sir George Williams 
a décidé hier d'augmenter de 
lOG les frais de scolarité des 
adultes inscrits à ses cours du 
soir. Cette mesure affecte en­
viron 12.000 étudiants et doit 
procurer à l'université un re­
venu supplémentaire de S200.- 
000 L'université SGW est cel­
le qui a le plus développé les 
cours à temps partiel pour 
adultes, dans la région de 
Montréal.

L'augmentation des tarifs 
vise à combler partiellement 
un déficit prévu d'environ 
$600.000 cette année. Dans sa 
lettre à tous les étudiants aux 
cours du soir, le vice-recteur 
M. Michael Sheldon, explique 
que l'université ne dispose

"J" DÉCÈS

présentement d aucune réser­
ve qui lui permettrait d'absor­
ber ce déficit

Cette situation financière ex­
trêmement difficile est un ré­
sultat direct de la "grande 
austérité" qui règne cette an­
née au gouvernement du Qué­
bec. explique M. Sheldon.

Les difficultés financières 
ont aussi obligé Sir George 
Williams à restreindre l'en­
gagement de professeurs, à 
couper son budget de fournitu­
res. de nettoyage, de voyages, 
etc. Les autorités espèrent 
cependant que la situation se­
ra meilleure l'an prochain et 
qu elle pourra ramener les 
frais de scolarité à leur an­
cien niveau.

Le sénateur 
Dessureault

Notai s.v.p. qua las avis 
de décès doivent nous 
parvanir avant 6.00 p.m. 
heure de tombée.

ST-GEORGES Fernand. A Mont­
réal. le 26 août 1970 est décédé. 
M. Fernand St-Georg»s. Les funé­
railles auront lieu samedi le 29 
août. Le convoi funèbre partira de 
la Société Coopérative No 302 est 
rue Ste-Catherine. pour se rendre 
à l'église St-Jacques où le service 
sera célébré Et de là au cimetiè­
re de la Côte-des-Neiges. lieu de 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation

Décès du Frère Félix Rousse 
Clerc de Saint-Viateur

* ->

Le Frère Félix Rousse. C. S - 
V. est décédé subitement le 26 
août 1970, à l’hôpital d’Ormstown, 
à l'âge de 64 ans. après 4S ans de 
profession religieuse 

Né à Montréal le 12 juillet 1906. 
le Frère Rousse entrait au Noviciat 
de Joliette le 5 juillet 1924 et y 
faisait profession religieuse le 24 
juillet 1925

De 1925 à 1951. le F. Rousse 
enseigna dans nos écoles de Saint- 
Lambert, Montréal (Bordeaux. 
Villeray, St-Jean-Baptiste. St- 
Viateur et Institution des Sourds- 
Muets:, Outremont (école Quer- 
bes, Beauharnois et Saint-Rémi 

En 1951. les supérieurs l'ap­
pelaient à de nouvelles fonctions 
a Rigaud Et c'est comme écono­
me que le F. Rousse eut à servir 
sa Congrégation. Au moment de 
sa mort, le F Rousse agissait 
comme assistant-économe au 
Collège Bourget de Rigaud 

H laisse dans le deuil, outre sa 
famille religieuse, son frère Louis 
et ses deux soeurs Marie-Blan­
che et Marie%leanne. de Saint-Clo- 
tilde, comté de Châteauguay 

La dépouille mortelle est expo­
sée à la Maison de Rigaud où au­
ront lieu les funérailles vendredi 
le 28 août, à 3 heures de l’après- 
midi. et l’inhumation au cimetiè­
re de la Congrégation, à Rigaud.

est décédé
QUEBEC (PC) - Le sénateur 

Jean-Marie Dessureault, re­
présentant de la division de 
Stadacona. est décédé à Qué­
bec à l'âge de 81 ans.

Né le 30 décembre 1888 à 
Sainte-Geneviève de Batiscan. 
le défunt exerçait la profession 
de manufacturier et marchand 
de bois. Il occupait de nom­
breux directorats et avait été 
directeur et vice-président 
de la banque Canadienne natio­
nale de 1944 à 1964.

Nommé lieutenant-colonel 
honoraire du Régiment de 
Québec en 1937, M. Dessu­
reault a accédé au Sénat en 
1945, sous l'administration 
Mackenzie King.

Il a représenté le gouver­
nement de la province de Qué­
bec à la Conférence impériale 
tenue à Ottawa en 1932.

Le Sénat l’a délégué à la 
Conférence des parlementaires 
de l’OTAN à Paris, en 1958. 
Il a dirigé la délégation du 
Canada à la 52e conférence 
interparlementaire, à Bel­
grade. en 1963. et à Copen­
hague. l’année suivante.

Marié en secondes noces 
en 1957, le sénateur Dessu­
reault laisse dans le deuil son 
épouse et quatre filles.

Fin de la querelle 
entre médecins 
et pharmaciens
CHICOUTIMI (PC) - Le Col­

lège des médecins du Québec 
a retiré toutes les plaintes 
qu'il avait portées contre 35 
pharmaciens de la région de 
Chicoutimi au cours des der­
niers mois.

Rappelons qu’il y a quelque 
temps, dans une première cau­
se type, le juge Jean-Charles 
Simard a acquitté un pharma­
cien de la région de Chicou­
timi accusé d’avoir illégale­
ment pratiqué la médecine.

Cette décision de retirer 
toutes les plaintes inscrites 
au rôle pénal du district judi­
ciaire de Chicoutimi, met fin 
à la lutte que se sont livrée 
les pharmaciens et les méde­
cins de la région Saguenay- 
Lac-St-Jean au cours des 
derniers mois.

voir pourquoi certaines écoles de con­
duite sont, selon lui. systématiquement 
boycottées à certains bureaux d’examen 
• M. Lauzon a un kiosque d’informa­

tion à la Place Versailles à proximité 
d un bureau d émission de permis, mal­
gré un arrêté en conseil de 1963 qui in­
terdit aux écoles de conduite de faire 
toute publicité dans un rayon de moins 
de 1 500 pieds d'un bureau d émission 
des permis. Cependant. M. Lauzon a ins­
tallé son kiosque avant que le gouverne­
ment ne loue de l’espace tout près. M. 
Lauzon affirme que le gouvernement, 
conscient que sa décision était con­
traire à l’arrêté en conseil, a tenté 
de l’en déloger mais qu’il a par la suite 
abandonné l'idée, l'école de conduite s'é­
tant installée la première à la Place 
V îrsailles. Ce voisinage entre les éco­
les de conduite et les bureaux d'examen 
serait fréquent à travers la province.

M. Breuleux. qui sest gardé de por­
ter des accusations précises contre qui 

ue ce soit, les preuves étant, dit-il. 
ifficiles à faire, bien que les pré­

somptions soient nombreuses, s'est ré­
joui de la tournure de la conférence de 
presse qui. jusqu'à un certain point, a 
pris l'allure d’une enquête.

C'est après avoir assisté, souvent si­
lencieux. aux interventions de ses "invi­
tés" qu'il a demandé une enquête publi­
que. Le communiqué officiel remis aux 
journalistes avant la conférence de 
presse et lu par M. Alonzo Leblanc, pré­
sident par intérim de la section trans­
port du SFPQ à Montréal, se contentait 
de faire appel à l'ombudsman pour " pro­
téger la population du Québec qui est en 
train, non seulement de se faire rouler 
par le gouvernement mais de se faire 
massacrer au nombre effarant de 2.000 
leunes vies environ par an et de 75.000 
blessés par la négligence crasse de notre 
ministère des transports irresponsable".

INTÉGRATION
suit-il. doit être pourvue de tous les ins­
truments de travail modernes qu'offrent 
la science et la technologie. Il faut enfin 
exiger plus d'instruction, dans diverses 
disciplines de la vie. des hommes qui 
seront appelés à exécuter le travail ou à 
assumer des postes de commande.

Appelant une révision totale de l’in­
frastructure policière de la CUM ”, le 
Conseil de securité propose qu elle soit 
fondée sur la professionnalisation gra­
duelle et la spécialisation de plus en plus 
poussée des personnels.

Il rejette T hypothèse de l'intégration 
partielle des divers services policiers 
de llle pour une dizaine de raisons dont 
justement le besoin de spécialisation, 
indispensable en cette époque où la lutte 
au crime est si difficile.

Au niveau de la Communauté urbaine 
de Montréal, le rapport au Conseil de 
sécurité constate l'inégalité des citoyens 
en matière de sécurité publique, les pu­
blications et les utilisations coûteuses 
des personnels et de l'équipement de sé­
curité ainsi que le rendement relative­
ment peu élevé sur le plan de la préven­
tion et de la répression du crime. Les 
carences, précise-t-on. sont beaucoup 
plus d'ordre qualitatif que quantitatif et 
il faut en blâmer le système actuel plu­
tôt que les individus.

Parmi les recommandations, signalons: 
a) relativement à l’organisation
1- la séparation totale et immédiate 

des services d'incendie et de police dans 
les 14 municipalités du territoire où il y 
a cumul de fonctions.

2- l'unification, comme il a été dit au 
début, de tous les corps de police et des 
organismes de protection civile de la 
communauté en un seul service appelé 
"Service de police de la Communauté 
urbaine de Montréal".

3- la nomination par la CUM d'un di­
recteur de police pour le service unifié.

4- la création, au sein du service uni­
fié. de 4 directions autonomes chargées, 
la première, des opérations (patrouille, 
prevention, enquêtes préliminaires, con­
trôle des foules, service ambulancier, 
règlements de la circulation, etc.): la 
deuxième, de la police judiciaire (enquê­
tes sur les actes criminels, contrôle du 
crime organisé, filature, service de ren­
seignements); la troisième, du person­
nel (recrutement, sélection, formation, 
promotion, etc.); et la quatrième, des 
services administratifs et techniques 
(budget, achats, communications, trans­
port. cours et détention, etc.).

5- le réaménagement du territoire, 
pour fins policières, à partir des réali­

tés démographique et physique (auto­
routes. voies ferrées) plutôt qu'en fonc­
tion de frontières municipales artificiel­
les. Il y aurait ainsi 6 quartiers division- 
naires dans tout le territoire, chacun 
étant divisé en un certain nombre de dis­
tricts.

b) relativement aux personnels
1 - le recyclage de tous les personnels 

intégrés
2- la reclassification du personnel 

selon la fonction, le grade et la compé­
tence mais de façon telle que personne 
ne recevra après l'intégration un trai­
tement inférieur ou. d’une manière gé­
nérale. des bénéfices moindres à ceux 
qu’il reçoit présentement.

3- l'étude de toutes les conventions 
collectives de travail ainsi que des 
régimes de retraite en vue de leur 
uniformisation possible.

Peur 1 instant, les membres de l'exé­
cutif de la CUM n ont pas voulu énoncer 
de commentaires sur la teneur des 
recommandations du Conseil de sécu­
rité. "Nous sommes convenus, a dit 
M. Saulnier. de surseoir à tous com­
mentaires avant que soit atteint un cer­
tain consensus sur le rapport . "

BOURASSA
l'application du BAEQ.

Déplorant que seulement vingt des qua­
rante millions de dollars prévus dans 
[ application du Plan aient été engagés 
pour la présente année. M. Bourassa a 
expliqué qu'on lui avait donné toutes sor­
tes de raisons, notamment la paralysie 
administrative, l'absence de déconcen­
tration administrative, la multiplication 
des intermédiaires et le manque d adap­
tation du mécanisme de décision québé­
cois.

Plus tôt dans la journée, le premier 
ministre avait rencontré les populations 
des paroisses marginales de Saint-Oc­
tave dans le comté de Gaspé-Nord. ainsi 
que Saint-Paulin et Saint-Thomas dans le 
comté deMatane.

Souligner l'accueil chaleureux dont 
M. Bourassa fut l'objet ne saurait résu­
mer fidèlement cette tournée à travers 
les cantons les plus démunis du Québec. 
Abasourdis, traumatisés, figés sont des 
termes qui suffisent à peine à décrire 
le contentement de ces Gaspésiens.

"Nous vivons d'un pauvre espoir", 
"l'hiver est long, tough et dur". "Mer­

ci d'être venu nous sauver" dlustraient 
les pancartes que tenaient les enfants 
le long du chemin et qu'arboraient fière­
ment des citoyens reconnaissants, à 
l'arrivée de l'hélicoptère à propulsion 
(heli-jet) du chef de l'Etat, suivi d'une 
trentaine de journalistes en autobus, 
y inclus l'équipe de la Radio-Télévision 
française (ORTF). Puis ce fut là toute 
la participation de la population à ce que 
M. Bourassa a qualifié de dialogue.

La semaine prochaine, les 3 et 4 sep­
tembre. le tour sera au oremier minis­
tre du Canada. M. Pierre-Elliot Trudeau 
de se pencher sur les problèmes des 
Gaspésiens en participant notamment à 
une rencontre avec le CRD à Gaspé et 
à une excursion de pêche.

LALLIER
Suite de la page 5

besoins réels du consommateur d'autre 
part.

"Or. cette expérience, on pourrait la 
répéter à Forillon. et à llle d'Orléans 
qui vient d'être déclarée site historique, 
ce qui crée un certain remous et ainsi 
de suite. "

Prévoir les crises avant 
qu'elles n’éclatent

Le gouvernement ne pourrait-il 
pas en arriver à prévoir les ma­
laises et les crises. Par exemple, 
à Cabano. à Barachois et dans les 
paroisses marginales de Matane. 
l’information et la rétroaction, uti­
lisées systématiquement, n'auraient- 
elles pas permis au gouvernement 
de prévenir et d'intervenir avant que 
l'explosion ne se produise?

"Je crois que oui. Si nous parve­
nions à identifier les foyers d'acti­
vité ou de malaise à un moment don­
né. on pourrait alors y placer des 
antennes et déceler les problèmes 
avant qu’ils ne prennent des propor­
tions démesurées. Par exemple, à 
Sainte-Scholastique, nous avons réussi 
à déceler, bien à l'avance, la présence

de spéculateurs grâce à notre roulotte 
installée sur place."

L'information et la rétroaction sont 
donc des opérations vitales, constate M. 
L'Allier qui préfère en confier la direc­
tion et le fonctionnement, non pas à des 
spécialistes qui seraient exclusivement 
affectés à cette tâche, mais plutôt aux 
fonctionnaires familiers avec les pro­
blèmes qu'évoqueront les citoyens

"Le principe fondamental que je re­
tiens ici. c'est que l'administration 
québécoise, pour bien fonctionner, doit 
être envisagée sous deux aspects dis­
tincts: le politique et l'administratif 
Sans doute le politique représente-t-il 
l'opinion publique. Il a son rôle. Mais 
il faut aussi que le fonctionnaire, dans 
la réalisation de son travail administra­
tif. puisse, par moments dans l'année, 
être en contact avec la population."

Songez-vous à recourir aux sonda­
ges périodiques pour connaître les sen­
timents et les avis de la population au 
sujet des politiques du gouvernement’’

Tl est possible que l'on fasse appel 
aux sondages. Mais le présence de fonc­
tionnaires dans des régions données 
constitue une excellente forme de son­
dage. Elle est moins scientifique mais 
elle est peut-être mieux adaptée au mi­
lieu. Ainsi, à une question précise, un 
cultivateur va répondre par un oui ou 
par un non. ce qui ne veut rien dire 
quand nous voulons savoir s'il serait 
disposé à retourner sur une terre. C’est 
pourquoi la présence continue de fonc­
tionnaires dans une région, à l’occa­
sion d'un problème précis, est peut- 
être la meilleure formule de sondage. 
On pourrait greffer à cette opération 
l’action des conseils municipaux et des 
députés, sur une base régionale, de sor­
te qu'ils puissent assumer en partie 
le rôle d'animateur qui n'est pas sou­
vent assumé et qui pourrait favori­
ser l'action du gouvernement. "

DEMAIN: La vocation de 
Radio-Québec.

Selon le ministère,
U y aurait moins 
que 500enseignants 
sans travail

QUEBEC (Par G.L.) - Un relevé 
en date d'hier indique que le nombre 
des enseignants sans emploi au début 
de l'année scolaire sera inférieur à 
500 et que le surplus se trouve dans 
certaines disciplines, surtout en his­
toire. géographie et français.

Au sept août, il y avait 1.305 ensei­
gnants inscrits, dont 528 finissants, au 
Bureau québécois de placement des 
instituteurs; au 11 août, les chiffres 
correspondants étaient de 1.450 et 588: 
au 19. 1.950 et 709: et hier, il y avait 
1.788 candidats, dont 774 nouveaux di­
plômés.

Le ministère estime, sur la foi de 
ces chiffres, que le nombre des finis­
sants sans emploi en septembre sera 
moins élevé que plusieurs ne le pré­
voyaient et qu’au total le nombre des 
enseignants sans emploi se situera à 
moins de 500.

Au 11 août, le Bureau avait reçu 
1.169 offres d’emploi pour des institu­
teurs; ces offres étaient de 1,576 une 
semaine plus tard, et hier, il y avait 
1.730. De ce nombre, seulement 82 étaient 
en traitement, en voie de règlement 
hier. Par contre. 300 offres avaient été 
annulées pour diverses raisons. D'autre 
part, les offres pour lesquelles il n'y 
avait pas de candidats étaient au nombre 
de 160. il y a deux semaines, et il y en 
avait 216 hier.

Le nombre des candidatures expé­
diées aux commissions scolaires était de 
905 le 11 août, et de 1.968 en date d’hier. 
Ce nombre comprend les candidatures 
de ceux qui peuvent postuler à plusieurs 
endroits en même temps.

Requête portant sur 
une partie de 
ille Ste-Hélène

Que le parc autrefois rattaché au ter­
rain de pique-nique de nie Ste-Hélène 
soit rouvert au public, comme c’était le 
cas avant 1967; que les patageuses de 
lîle soient remises à la disposition du 
public, et ce avant la fin d’août 1970.

COURS DE GESTION DE L'ENTREPRISE
du 1 7 septembre au 10 décembre, 1970

à la
Maison du Commerce, 1080 Côte du Beaver Hall

Gestion de l'entreprise est un programme de 13 séances hebdomadaires dont les objectifs prin­
cipaux sont de parfaire les concepts de pensée administrative du participant. En traitant 
certains aspects de gestion administrative, le participant saura déceler les problèmes courants, 
améliorer les solutions et formuler ces stratégies se sensibiliser aux dimensions de politiques 
de stratégie.

PROGRAMME DU COURS:
Situation de l'entreprise
Analyser la situation dé l'entreprise par 
rapport aux conditions internes et externes: 
concurrence, milieu politique, social, ten­
dance du marché.
Analyse d'une structure 
Accroître l'objectivité dans l'analyse des res­
sources financières, humaines etc.
Principes de l'entreprise 
Principes de conduite personnels de la di­
rection - principes de gestion des adminis­
trateurs, du gérant, du propriétaire etc.

DIRECTEURS DU COURS:
Michel Lessard - B.A., M.Sc. Comm. (Université Laval)

AA.B.A. (Université de Harvard).
Robert Panet-Raymond - B.A. (Université de Montréal), B.Sc.A.

(École Polytechnique de Montréal), M.B.A.
(Université de Harvard).

Horaire des cours Les jeudis, de 18:30 à 21:30 heures.
La somme de $175.00 comprend les frais du cours et du matériel requis.
Pour tout renseignement composez 866-1936.

Offert par

L'INSTITUT DE PERFECTIONNEMENT DES CADRES ADMINISTRATIFS

Coordination des objectifs
Formulation des objectifs tant administratifs, 
financiers, opérationnels que de mise en mar­
ché et d'exploitation. Établir le rapport entre 
la tâche d'une part, les politiques et les objec­
tifs d'autre part. Synthèse de ces (3) facteurs.

Remaniements Administratifs
Implantation de la stratégie formulée; effec­
tuer les changements nécessaires à un système 
opérationnel durable.

r
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Au bénéfice de l'industrie minière

Ottawa assouplit les propositions 
du Livre blanc sur la fiscalité

OTTAWA (PC) - Le gou­
vernement fédéral propose­
ra aux provinces d’exercer 
elles-mêmes leur juridic­
tion sur l’imposition des bé­
néfices des compagnies mi­
nières, de façon à harmoni­
ser le prélèvement de ces 
impôts avec celui des béné­
fices dans d’autres secteurs.

D’autre part, le gouverne­
ment central serait disposé à 
augmenter de 10 à 25 pour 
cent l’abattement fédéral sur 
les bénéfices de production 
imposables tirés d’une mine.

Ces propositions sont con­
tenues dans une lettre ex­
pédiée aux ministres provin­
ciaux des finances, hier, par 
leur homologue fédéral, M. 
Edgar J. Benson.

Elles feront l’objet de dis­
cussions lors de la conféren­
ce des premiers ministres pro­
vinciaux à Ottawa, du 14 au 
16 septembre, et de celle 
des ministres des finances, le 
lendemain.

Le but des nouvelles pro-

fiositions fédérales, souligne 
a lettre, est de permettre aux

gouvernements fédéral et 
provinciaux de collaborer au 
maintien d’un stimulant effi­
cace de l’expansion de l’in­
dustrie minière au Canada.

M. Benson a dit que les nou­
velles propositions concernant 
l’imposition sur les bénéfices 
des compagnies minières 
seraient également de nature 
à augmenter les recettes des 
provinces.

Dans leur ensemble, les 
impôts maximum payables en 
vertu des propositions du Li­
vre blanc démontreraient une 
augmentation globale d’un taux 
de $44.50 du $100 à $59.20.

La lettre contient trois pro­
positions nouvelles qui se­
raient débattues lors des ren­
contres fédérales-provinciales 
de septembre:

1) inclure dans ‘l’assiette 
de l’épuisement” le coût des 
nouveaux aménagements situés 
au Canada pour traiter les mi­
nerais jusqu'au stade du métal 
primaire ou l’équivalent;

2) inclure egalement dans 
les dépenses qui permettent de 
réclamer l’epuisement, les

Les spécialistes 
tiennent aujourd'hui 
leur 'symposium'

Seuls quelques médecins spécialistes demeureront en 
service dans les hôpitaux, aujourd'hui, alors que la majorité 
de leurs confrères assisteront toute la journée à un “sym' 
posium” sur le régime d’assurance-maladie, à l’aréna Mau­
rice-Richard, de Montréal.

C’est la Fédération des médecins spécialistes du Quebec 
qui a convoqué cette session d’étude, dont le but est de préci­
ser la position des spécialistes dans leurs négociations avec 
le gouvernement provincial. Parmi les conférenciers invités 
figurent des spécialistes des autres provinces canadiennes 
ainsi que des médecins européens qui expliqueront les régi­
mes d'assurance-maladie en vigueur dans leurs provinces et 
leurs pays respectifs.

D’autre part, les négociations entre le gouvernement et 
les omnipraticiens du Quebec ont abouti à une entente.

Le Conseil central de Montréal de la Confédération des 
syndicats nationaux a annoncé qu'il fera du piquetage devant 
l’aréna Maurice-Richard durant le “symposium” des méde­
cins, pour protester contre les revendications des spécialis­
tes, qu’il juge exagérées.

dépenses faites pour des bâ­
timents. des machines et du 
matériel de mine qui ont été 
acquis aux fins d’un agran­
dissement important d'une 
mine existante ;

3) que les gouvernements 
provinciaux aient l’occasion 
d’harmoniser l'imposition des 
bénéfices miniser avec celle 
des bénéfices d’autres indus­
tries et, si les provinces le dé­
sirent, d’exercer leur discré­
tion dans l’amplification de 
leurs impôts miniers.

En d’autres termes, préci­
se la lettre, le fédéral re­
commanderait que le taux 
effectif de l’impôt fédéral 
descende de 40 pour cent à 
25 pour cent.

Le gouvernement exige
cependant que cet impôt
et celui prélevé sur les so­
ciétés par les provinces de 
perception fiscale avec le 
gouvernement fédéral frap­
pent les bénéfices miniers 
imposables de la société
avant la déduction des im­
pôts provinciaux sur les 
mines.

Selon M. Benson, il s’ensui­
vrait une augmentation auto­
matique des recettes de ces 
provinces parce que l'im­
pact provincial sur les socié­
tés frapperait alors le reve­
nu imposable qui n’aurait pas 
été réduit par suite de la dé­
duction des impôts provin­
ciaux sur les mines.

Par ailleurs, poursuit la let­
tre, l’augmentation de l’abatte­
ment fédéral offrirait plusieurs 
choix aux gouvernements pro­
vinciaux.

Le gouvernement fédéral sug­
gère un tel débat avec les pro­
vinces. dès le mois de septem­
bre, en raison de l’incertitude, 
en matière de traitement fis­
cal de l'industrie minière, qui 
peut causer l’ajournement d'im­
portants projets, a souligné M. 
Benson.

Celui-ci a tenu à préciser 
que ces propositions ne sont 
pas définitives et qu’il reste­
ra à la suite des pourparlers 
entre les différents gouverne­
ments, à les ratifier, avec 
ou sans modifications, ou à 
les rejeter.

Caloil conteste la décision 
de l'Office de l'énergie

La compagnie Caloil, vient 
ndede demander à la cour de l’E­

chiquier de déclarer ultra- 
vires les nouveaux règlements 
de l’Office national de l’éner­
gie interdisant la vente, à 
l’ouest de la vallée de l’Ou- 
taouais, de l’essence impor­
tée.

La compagnie a révélé 
qu’elle avait fait sa demande 
lundi, après que l’Office lui 
eût interdit de livrer une car­
gaison d’essence à Toronto et 
a Port Stanley, en Ontario. 
Le Conseil, a-t-on précisé, a 
toutefois autorisé la compa-

fie à livrer à Montréal et 
Cornwall, en Ontario, l’es­

sence qu’elle a importée de 
l’Espagne.

De son côté, le directeur du 
Syndicat des métallos, M. 
Jean Gérin-Lajoie, a déclaré 
que le gouvernement du Qué­

bec doit mettre tout en oeu­
vre pour forcer Ottawa à 
modifier radicalement la po­
litique nationale du pétrole 
“qui a contribué et qui contri­
bue encore à créer du chôma­
ge au Québec”.

“Il est inadmissible, a-t-il 
dit, que le Québec laisse un 
producteur isolé, la compa­
gnie Caloil, faire seule les dé­
marches pour remettre en 
question f application et les 
principes de la politique du 
gouvernement national au gou­
vernement fédéral.

Le directeur du Syndicat des 
métallos a déclaré en outre que 
la politique pétrolière d’Ot­
tawa avait pour effet de dé­
placer les industries pétrochi­
miques et chimiques du Qué­
bec vers l’Ontario. “A cause 
de cette politique, a-t-il sou­
tenu, les industries ont connu

la stagnation au Québec, alors

3ue leur importance a presque 
oublé en Ontario en quelques 

années.”

Le Conseil national de l’é­
nergie a annoncé mardi qu’il 
allait appliquer de nouveau la 
politique d’importation de 
l’essence qui avait été jugée
invalide le 1er août, par la 

r. Suivantcour de l’Echiquier, 
cette politique, l’importation 
d’essence à moteur et d’es­
sence composée sera autorisée 
au Québec et dans les provin­
ces maritimes, mais sera in­
terdite dans les quatre provin­
ces de l’Ouest.

Ottawa
A la défense du pacte automobile

OTTAWA (CP) - Le premier ministre intérimaire du Ca­
nada, M. Mitchell Sharp, a promis hier que le gouvernement 
défendrait les intérêts du Canada dans le pacte canado-améri- 
cain de l’automobile. M. Sharp, qui commentait un rapport du 
comité des voies et moyens de la Chambre des représentants 
des Etats-Unis voulant que ce pacte soit abrogé si on ne pouvait 
en arriver à une entente sur ses objectifs, a déclaré que le 
pacte de l’automobile demeurerait en vigueur.

Papandreou devant les fédéralistes
M. Andréas Papandreou, ex-ministre du cabinet de Grèce, 

a révélé hier à Ottawa devant les délégués à la réunion des Fé­
déralistes mondiaux, que l’OTAN avait mis au point des plans 
prévoyant le renversement des gouvernements des pays mem­
bres de l’Organisation du traité de l’Atlantique nord et qu elle 
avait même préparé les messages qui seraient envoyés à ces
gouvernements pour les aviser d’une invasion alliée de leurs 

nonpays. M. Papandreou a réitéré des accusations qu’il avait déjà 
portées: que le coup d’Etat de 1967 en Grèce a été mis sur pied 
par les services secrets de ce pays avec la collaboration im­
médiate des services secrets des autres pays membres de l’O­
TAN. L’ex-homme d’Etat grec, maintenant jirofesseur à l’uni­
versité d’York, a ajouté que les officiers de l’OTAN étaient 
plus dévoués à cette organisation qu’ils ne l’étaient à leurs 
pays. Les bureaucraties militaires dans les pays de l’ouest et 
de l’est, a-t-il ajouté, considèrent la liberté et le droit à la li­
bre expression comme des luxes dangereux et l’indépendance 
comme une ‘ ’ arrogance subversive’ ’.

Congrès créditiste annuel

Si vous 
pensez 

que la bière 
Carlsberg 
est trop 
chère,

Le congrès annuel du Ralliement créditiste national aura 
lieu à Montréal, les 17 et 18 octobre. Ce congrès, précise-t-on, 
fera suite aux journées régionales tenues la semaine dernière 
à Edmonton auxquelles ont participé des délégués du Québec, 
de la Colombie-Britannique, de l’Alberta, de la Saskatchewan 
et du Manitoba. Le RC précise que des délégations de ces pro­
vinces et des Maritimes sont également attendues à la rencon­
tre d’octobre. Au cours du congrès, on étudiera un projet 
de constitution nationale du parti ainsi que certaines politiques 
relatives au financement des activités gouvernementales, au 
chômage, au commerce international ainsi qu'aux relations fé­
dérales-provinciales. '*•

Audiences sur la Constitution
Le comité spécial commun sur la constitution a annoncé 

qu'il tiendra des audiences publiques dans tout le Canada l’an 
prochain. Les dates et lieux seront annoncés plus tard. Le co­
mité prendra connaissance des représentations et mémoires 
qui lui seront soumis tant par les particuliers que par les 
organismes et compagnies. Ce comité a été constitué par le 
Parlement afin de réviser les propositions de réformes cons­
titutionnelles du gouvernement d’Ottawa soumises lors des 
conférences fédérales-provinciales de ces deux dernières années.
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MS 6127
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c’est que vous 
ne l’avez 

pas goûtée.
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MS 6468
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MS 6493 
MS 6498
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MS 6695

MS 6695 
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MS 6747
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MS 6888

MS 6896 
MS 6939 
MS 6951 
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MS 7001 

MS 7069

MS 7071 
MS 7095

Th* lord'» Proy*r 
Philadelphia
ft**lhov*n Violin Concerto in D Major - l»aoc Stern. 
Motart: Eine Klein* Nachtmutik/Ouintet tor Clarinet 
and String» - Budapett Quartet,
Vivaldi - Concerti for String» and Variout Solo Inttr , 
Plut*. Piccolo, Oboe, Mandolin • B*rn»t*in New York 
Philharmonie
Bach: Concerto in P Major ‘Ttolian' /Partita No. 2 in 
C Minor • Glenn Gould. Piano.
Mu»ic of Edgar Varet* Robert Croft
Carl Orff: Cormina Burana Th* Rutger» Univertity
Choir with Ormandy.
Moiart: Concerto No 22 et No. 23 • Robert Ca»od*- 
»ut, Pianitt; George Sied.
Moiort: Sym. No 41 et Sym No. 33 • Bruno Walter 
Song» of the North and South 1861 • 1865 • The 
Mormon Tabernacle Choir 
Bach Organ Favorite» - E Power Bigg»
Beethoven Concerto in 0 Major for Violin and Orch . 
Op 61 - Zino Francetcatti.
Chopin Polonai»*» • Alexander Brailow»ky. Piano.
A Fettival of French Organ Muck - E Power Bigg*. 
Stravintky Le Sacre Du Printemp» - Igor Strovintky. 
Stravintky: The Firebird Ballet - Igor Stravintky cond 
Bach Th* Art Of Th* Fugue • Glenn Gould. Organitt 
Mutic of Edgar Vare»* • Detertt, Offrande», Arcono. 
Beethoven: Concerto No. 5 for Piano and Orchettra. 
Op. 73 - Rudolf Serkin.
Bach: Th* Well Tempered Clavier - Glenn Gould. 
Beethoven: Symphony No. 5 in C Minor. Leonard 
Bernttein.
Soint-Seant: Symphony No. 3 in C Minor - Eugene 
Ormandy, conductor.
Beethoven: ("Moonlight'' "Pathétique" "Appattiono- 
ta") • Rudolf Serkin, Piano.
Moiart: Symphony No. 36 et No. 39 - Bruno Walter. 
Boch: Partita No. 4 et Partita No 3 - Boch: Toccata in 
E Minor - Glenn Gould.
Grofe: The Well-Tempered Clavier, Book 1, Volume II 
Glenn Gould, pianitt.
Grofe: Gronde Canyon Suite New York Philhormo- 
nk, Leonard Bernstein, Conductor.
Firework»! - The Philadelphia Orchestra.
Scarlatti Sonatas - Vladimir Horowitz, Pianitt.
Beloved Chorutet, Vol. 2 • The Mormon Tabernacle 
Choir, The Philadelphia Orchestra.
Beethoven: Sonatas No*. 5, 6 and 7 - Glenn Gloud, 
Pianitt.
Tchaikovsky: Symphony No. 6 in B Minor, Op. 74 
("Pathétique") - New York Philharmonie, Leonard 
Bernstein, Conductor.
Mozart: Concerto No. 21 et No. 24. Robert Catade- 
sut, Piano, George Szell.
Vivaldi: The 4 seasons - John Corigliano, Solo 

Violin, New York Philharmonic, Leonard Bernttein.
This Land I» Your Land - The Mormon Tabernacle 
Choir, The Philadelphia Orchestra.
Boch Organ Favorite*, Vol. 2 - E. Power Biggs, Organ. 
Debussy: Lo Mer; Afternoon Of A Faun,- Dophnis & 
Chloe Suite No. 2 - New York Philharmonic, Leonard 
Bernstein, Conductor.
Bach: The Well-Tempered Clavier, Book 1, Volume 3 • 
Glenn Gould.
Saint-Seans: Con. No. 2 in G Minor for Piano & Orch. 
Philippe Entremont.
Rodrigo: Concerto de Aranjuez for Guitar and 

Orchestra - John Williams, Guitar.
Clair De lune - The Philadelphia Orchettra, Eugene 
Ormandy cond.
Beethoven: Concerto No. 5 - Glenn Gould, Piano, 
Leopold Stokowski.
Spanish Dance Spectacular - Jose Greco.
More Virtuoto Mutk For Guitar • John Williams.
The Mormon Tabernacle Choir's Greatett Hitt.
Mozart: Concerto In A Major For Clarinet And 
Orchettra, K. 622 - Robert Marcellus.
Bach: Three Keyboard Concerto», Glenn Gould. Piano, 
Vladimir Goltchmann.
Mahler: Symphony No. 1 in D Major - New York 
Philharmonic, l«onard Bernttein.
The Glory of Gabrieli - E. Power Biggs.
Beethoven: Symphony No. 5 in C Minor, Op 67 • 
Glenn Gould. Piano.

MS 7125 

MS 7133 

MS 7145 

MS 7148

MS 7175 
MS 7176 
MS 7179

MS 7194

MS 7195 
MS 7196 
MS 7197 
MS 7208

MS 7219 

MS 7245 

MS 7258 

MS 7262

MS 7264 
MS 7293

MS 7294 

MS 7295 

MS 7328

Bach: The Six Trio Sonata», Vol. II - E Power Biggt. 
Pedal Horptkhord
Waltz of the Flower» - The Philadelphia Orchestra, 
Eugene Ormandy
Bartok: Concerto No 2 *t No 3 For Piano and
Orchestra • Philippe Entremont. Piano
Mussorgsky: Pictures At An Exhibition - Philadelphia
Orch., Eugene Ormandy. Cond
Moonlight Sonata Philipp* Entremont, Piano
Mutk From "2001: A Space Odyttey "

Berg: Chamber Concerto For Violin, Piano and 
Thirteen Wind Instrument». Pierre Boulez.
Switched-On Bach - Realized and Performed by 

Walter Corlot.
Virtuoso Variations For Gujtar - John Williams 
Entremont Ploys The Chopin Waltzes 
Concertos By Moonlight - Philippe Entremont, Piano 

Dvorak: The Slavonic Dances • The Cleveland 
Orchettra, George Szell
Puccini' La Boheme - For Orchestra - André Kostolanetz 
and Hit Orchestra
Mozart: Symphony No. 15 - Robert Casadetut, 
Piano
Gershwin: An American in Porit/Gershwim Porgy and 
Best - The Philadelphia Orchettra.
Mozart: Symphony No. 40 et Schubert: Symphony 
No. 8 • Pablo Casals, Cond Marlboro Festival 
Orchestra.
Schumann • Horowitz
Stravincky: Le Sacre Du Printemps - Pierre Boulez 
The Cleveland Orchestra.
Bach: Keyboard Concertos. Vol. II - Glenn Gould, 
Piano.
Mendelssohn: Symphony No. 5 In D Minor, New York 
Philharmonic, Leonard Bernstein 
Entremont Ploys Chopin.

MS 7338

MS 7356

MS 7362 
MS 7379 
MS 7404 
MS 7405

MS 7413 
MS 7415

MS 7425 
MS 7428

MS 7432 
MS 7438 
MS 7444

MS 7446

32 11

Wound-Up Opera Played By Rare Antique Mutic
Boxes.
Olivier Messiaen: Et Extpecto Resurrectionem Pierre 
Boulez
Boulez Conducts Debussy, Vol. 2 
Historic Organs Of Italy - E Power Biggs 
André Kostelanetz conducts "Carmen" for Orchettra 
Jesu, Joy Of Man's Desiring - The Mormon Tabernacle 
Choir.-
Beethoven Sonatas - Glenn Gould.
Leonard Bernstein Conducts Opera's Greatest Ballets 
New York Philharmonic.
Grofé: Grand Canyon Suite - André Kostelanetz 
C P E Bach: Concerto In F Major For Two Pianos 
And Orchestra • Thomas Schippers 
Philippe Entremont, Piano 
Historic Organs Of France - E. Power Biggs.
Beethoven: Symphony No. 6 In F Major. Philadelphia 
Orch., Eugene Ormandy, Cond.
Mozart: Eine Kleine Nochtmusik, Pablo Casals cond 
Marlboro Festival Orch.

f Mozart: Quintet For Clarinet And Strings In A 
Major. K 581 - Harold Wright, Clarinet.

0044 Stockhausen: Mikrophonie 1 for Tamtam, 
Microphones

2 DISQUES $9.98
M2S 603 

M2S607

M2S693
M2S709
M2S728
M2S730

M2S731

M2S739

M2S7S1
M2S7S7

MS 7097 
MS 7098

MS 7099

MS 7108

The Mozart Piano Sonatas, Vol I - Glenn Gould. 
Arnold Schoenberg: The Complete Music for Solo 
Piano - Glenn Gould.
Bach: The Well-Tempered Clavier, Book II, Volume I • 
Glenn Gould, Piano.
Bach Organ Favorites, Vol. 3 • E. Power Biggt, Organ.

M2S762 

M2S780 

32 21 0002

Handel: Messiah - Leonard Bernstein William 
Warfield and Westminster Choir.
Handel: Messiah - Eugene Ormandy • Eileen Farrell 
Mormon Tabernacle Choir.
Boch: The Six Partitas • Glenn Gould, Pianist 
The Music of Arnold Schoenberg. Vol, 3.
Horowitz At Carnegie Hall
Berlioz: Requiem Op. 5 - The Philadelphia Orchestra, 
The Temple University Choir
Boch: The Six Brandenburg Concertos • Pablo Cosalt 
cond. Marlboro Festival Orch.
Mahler: Symphony No. 7 (Revised version) • New York 
Philharmonic, Leonard Bernstein.
Mahler: Symphony No. 8 Leonard Bernstein 
Horowitz In Concert • Recorded at hit 1966 Carnegie 
Hall recitals.
The Music of Arnold Schoenberg. Vol. 6 Robert 
Craft cond.
The Music of Arnold Schoenberg, Vol 8 - Robert 
Craft conducting
Berg: Wozzeck - Pierre Boulez cond. the Orchestra of 
the Paris National Opera.

3 DISQUES $14.97
M3S 776

MS 7109 Historic Organs of Spain • E. Power Biggt 
MS 7124 Boch: The Six Trio Sonatas, Vol. I • E. Power Biggt, 

Pedal Horptkhord.

M3S 706

Mohlen Symphony No. 6 *t Symphony No. 9. New 
York Philharmonic, Leonard Berstein.

Tchaikovsky: The Nutcracker Ballet/Th* Sleeping 
Beauty Bollet/Th* Swan Lake Ballet • Philadelphia 
Orchestra.
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MS 7505 • LIS PLUS GRANDS 
SUCCES Di GRIEG * Concerto m A 
minor for piano and orchestra op 16 
Philippe Entremont • The Philadelphia 
Orchestra Eugne Ormandy Norwegian 
Dance no 2 op 35, • New York Philhar­
monie Leonard Bernstein • Peer Gynt 
suite no 1. op 46 • The Cleveland Orchestra 
George Szell Homage March Th* 
Philadelphia Orchestra Eugene Ormandy • 
Ich Liebe Dich • The Columbia Symphony 
Orchestra Andre Kostelanetz • March 
Of The Dwarfs

MS 7506 • LES PLUS GRANDS SUC­
CES DE CHOPIN • Military Polonaise Op 
40. No 1 • New York Philharmonic Andr* 
Kostelanetz - Philippe Entremont - The Phila­
delphia orchestra Eugne Ormandy • Mazur­
ka in D Major Op 33 No 2. • Nocturne in E ■ 
Flat Major Op 9. Fantaisie • Impromptu • 
Waltz in G • Flat Major Op 70. No 1. • 
Prelude in A Major Op 28 No 7 Polonaise 
in A-Flat Major Op No 1 - Prelude in A 
Major Op 28 No 7 Polonaise in A-Flat 
Major Op 53. Etude in E Major Op 10. No 
3 Gronde Volte Brillante in E-Flat Major Op 
18

MS 7508 LES PLUS GRANDS SUCCES 
DE RACHMANINOfF • Concerto no 2 In 
C Minor for piano and orchestra Gary 
Groffman. New York Philhormen.c Vocalise 
Op 34 No 14. The Philadelphia Orchestra, 
Eugene Ormandy ■ Prelude in G-Shorpt 
Minor Op 32. No 12 Gary Groffman Pr# 
lud* in G Minor Op 23 No 5. Prelude m C - 
Sharp Minor Op 3 No 2. 18th variation 
from Rhapsody on a them* of Paganini. Op 
43

MS 7507 - LES PLUS GRANDS SUC- 
SES DE MOZART - Them* from “Elvira 
Madigan" - Overture to "The Marnage of 
Figaro K 492 ■ First movement from Sonata 
No 15 m C major K.545 • Third movement 
from divertimento No 17 in D Major, K 334 

Rondo Alla Turgo from Sonata No 11 in A 
®jor K 331. • Eine Kleine Nochtmusik, K 525- 
Minuet form "Don Giovonni" ■ Variations on 

Ah, vous dirai-je momon' K 265

MS 7304 - LES PLUS 
SUCCES

__ ____ GRANDS
lis DE BEETHOVEN - First move­

ment form symphony no. 4 in C Minor Op 67 
- Minuet in G - Fur Elise - First movement 
from Sonata no. 14 in C-Sharp Minor. Op 
27, No 2-Turkish march from “Rums of 
Athens” • Final movement • Symphony no 9 
in D Minor Op 125 "choral"

MS 7517 - LES PLUS GRANDS SUC­
CES DE BIZET- Highlights from "Cormen ■ 
March of The Toreadors ■ Habanera ■ 
Marche des contrebandiers Seguidill* - 
Flower Song • Let void - Intermezzo - Let 
Dragon d'Alcalo - Mkaela't Aro< Danse 
Boheme from "Corment suite No 2 I heor os 
in a dream from •’The Pearl Fishers" 
l Arlesienn* suite No 1

MS 7501 LES PLUS GRANDS SUCCES
DE BACH • Preludium in E Major - Air on 
the G string • Sleepers Awake • Little suite 
from Anne Magdeleno - Toccata and Fugue 
in D Minor • Jesu, Joy of Man's desiring A 
Mighty Fortress is Our God • Final movement 
from Brandenburg Concerto No 3 in G 
Major.

MS 7502 - LES PLUS GRANDS SUCCES 
DE JOHANN STRAUSS - Th« Blue 
Danube Walt» Op 314 • Tntsch-Trotsch Polko 
Op 214 • Tales from the Vienna Woods Op 
325 • Voices of Spring Op 410. Pizzicato 
Polko • The emperor Waltz Op 437

MS 7S1S LES PLUS GRANDS SUCCES
HANDEL - The Water Music suit* • See The 
Conqu ring Hero Comes The Harmonious 
Blacksmith • Hallelujah, Amen from Judas 
Maccabaeus • Awake the Trumpet s Lofty 
Sound • Largo from "Xerxes’ The 
Cuckoo and The Nightingale from Concerto 
No 13 in F Major Where E'er you walk 
from" Semele" • For unto us o child it 
born from "Messiah" • Hallelujah chorus from 
"Messiah"

MS 7424 - LES PLUS GRANDS SUC- 
CÉS Vol. 4 BACH ORGAN FAVORITES 
E. POWER BIGGS - Choral# Prelude*
Rejoice greatly, "good Christians" BWV 
734. "Jesus, my sure Defense" BWV 728. 
"Blessed Jesus, see us here" BWV 731. 
"A Mightly Fortress it our God” BWV 720. 
"Now come, Soviour of the Gentiles" 
BWV 659

MS 7503 - LES PLUS GRANDS SUC­
CES DE TCHAIKOVSKY - Tr.pok from 
The Nutcraker Suite Waltz of The Flowers 
from The Nutcraker Suit* ■ Andante Conti 
bile from Symphony No 5 m E Minor, Op 64 
- Waltz from Seneron* in C Major for 
string orchestra Op 48, - 1812 Overture, Op, 
49
MS 7511 - US PLUS GRANDS SUC­
CES DE WAGNER - Ride of the Valkyries. 
Bridal Chorus. Liebestod, Tonnhouter 
Festmorch. Meistersinger Overture, Pilgrims 
Choi us, and Others Leonard Bernstein - 
New York Philarmonk, Mormon Tobernode 
Choir • George Szell Cleveland Orchestra - 
Eugene Ormandy - Philadelphia Orchestra

MS 7512 - US PLUS GRANDS SUC-
Cts DE RAVEL • BOLERO Pavane pour 
une infante défunte - ALBORADA DEL 
GRACIOSO • RAPSODIE ESPAGNOLE LE 
TOMBEAU DE COUPERIN - LA VALSE 
Leonard Bernttein, New York Philarmonk, 
Eugene Ormandy, Philadelphia Orchettra.

MS 7518 - LES PLUS GRANDS SUC- 
CES DE GERSHWIN • Rhapsody in Blue. 
An American in Pori», 3 preludes, concerto in 
F (Finale) Porgy and Best, A symphonic 
Picture (Arranged by Robert Russel Bennett 
(Selections) Leonard Bernttein, New York 
Philarmonk, André Kostelanetz and his 
Orchettra, Eugene Ormandy, Philadelphia 
Orchettra, Oscar Levon - André Previn.

MS 7425 - LES PLUS GRANDS SUC- 
CES DE PUCCINI - Favorite Melodies from 
Lo Boheme, Tosco, Madame Butterfly, Gianni 
Schkcinl, Manon Lescaut, André Kostelanetz. 
Columbia Symphony
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FIDELIO BEETHOVEN (CONCERTOS)
643,614/16/64. Opéra en deux octet, 
texte d'après J.N Bouilly de Joseph Sonnleith- 
ner et George Friedrich Treitschke. avec DON 
FERNANDO • DON PlZARRO FlORESTAN • 
LEONORE ROCCO MARZEllINE JACOUI- 
NO Un coffret de 4 DISQUES 12" long teu 
microsillon stéréo

643,608/13/64- 5 Concertos pour piano 
et orchestre. Concertos pour violon et orchestre 
en ré majeur p 61.
Concerto pour piano, violon, violoncelle et or­
chestre Romances pour violon et orchestre 
Wilhelm Kempff au piano Orchestre dirigé por 
Herbert von Korajon.

US 9 SYMPHONIES DE BEETHOVEN 
CRAND PRIX DU DISQUE DE PARIS
"D8LUXE" 643,600 7 • Les choeurs et 
(orchestre de la PHILHARMONIQUE de 
Berlin dirigés par HERBERT VON KARAJAN

m: Hl Kl ! tou.N •S» iW .I THOU A «£' IU 1 UIOM \
IP ï DU ION P ï ,nrn<>\ BP COITION

1 tf** M*''s*'ti If»» Mhw-
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BEETHOVEN - Us Messes Musa 
Solemms Janowitz Ludwig Wunderlich 
Berry Choeurs du Smgverem d* Vienne 
Orchestre Philharmonique d* Berlin Herbert 
von Karajan Messe en ut majeur Janowitz 
Maman Loubenthol Schramm Chœurs 
et Orchestre Bach de Munich Karl 
Richter
3 disques Gravure Universelle

scene
scene pour

BEETHOVEN - Musique
Les Ouvertures. Musique 
l’Egmont de Goethe avec les Clorchen 
Lieder Gundola Janowitz Orchestre
Philharmonique d* Berlin Herbert von 
Karajan
3 disques - Gravure Universelle

BEETHOVEN - Musique d* chambre 
oour instruments 6 verst - Octuor 
cptuor - Sextuors - Quinterte Trio 
•renode - Sonate

ESCOMPTES EN VIGUEUR 
1 2 MOIS PAR ANNEE

DISQUES POLYDOR FRANÇAIS
12 MICROSILLON STEREO 
PRIX SUGGIRI OU 
MANUFACTURIER 3 29

PRIX
MONTROSE

141 soi - rvow DISCHAMPS .
I Argent Ou le bonheur

343.503 - SERGE REGGIANI - Et puis
l homme lossile la vieille Votre fille o 20 ans 
Dessm dont le ciel l enfoni et l'avion les of 
freux Madame nostalgie l o Ja-o des bomb 
atomiques la moumonee 'Lo toi monee

343 310 • GEORGES MOUSTAKI LE
METEQUE - Le meieque lo mer m a donne 
Gospord Voyage le forteui Notol.a Ma 
solitude II est trop tord lo carte du tendre 
Le temps de vi vre Joseph

2334 002
Mass

CEREMONY on Electronic

SPOOKY TOOTH
PIERRE HENRY

McCartney

m-T
Mc CARTNEY

ST AO 3363 - 
Apple Records

12" microsillon Stéréo

Prix suggéré du r q g 
manufacturier

479

VENTE SPÉCIALE DE

DISQUES
DE MARQUES
# LONDON • BARCLAY
• COLUMBIA * PATHE

LE
DISQUE

COLUMBIA

ELS 36$ - MASHMAKHAN
Day* when we are Frée - Gladwin 
etc. . .

CS-978 1 - Santana

«rslHOiiénilitrswMt

SERGE REGGIANI

CC - 48819 - tes touos lo 
comme une dent - Sarah M 
Ma solitude Fleurs de ménm 
oetit «arçon Quant /aurai 
dans mon crâne Ma

844 9B7 • MAI*
Version ©"gmole «ionco.se

her te

PIERRE HENRY
836,893 - MESSE pour le temps present 
le voyoge lo reine verte Vonotions pour 
unr porte et un soupir

GILLES DRIU - LP 1007 - F.oncé de
printemps • Michoel* • Dieu pordonne moi 
pot ■ Dont l'océon y'o de» bolemes • Un loup 
ou coeur tendre • Frido • Don» un tonneou 
de vin

SffiNfiN "-*
SAISONS

ANDRÉ GAGNON
n 712 - MES QUATRE SAISON! -
André Goqnon et F orchestre baroque 
de Londres dirigé par John Sna*h#ll

FS720 - MONIQUE LYRAC - C'est 
toute une muuqu# N'avoue pot H fou* 
revoir Venise le» y#u» Myrtille» Ou' o 
tue leon boule de gomme Font violon lo 
veuve • Si un jour Moi» le Donuble

THE CLASSIC GUITAR, Julian Bream

F

Famous Guitar Transcriptions 
from the works of J.S. Bach 
and compositions , for the 
Guitar by Fernando Sor, 
Villa-Lobos, Joaquin Turina, 
Manuel de Falla and Julian 
Manuel de Falla and Federico 
Moreno Tor roba . Julian 
Bream, Guitar.

Spéc.
3 DISQUES

WMS • 1G29
999

VALABLE JUSQU'AU 1 2 SEPT.

COMMANDES POSTALES
SO* par 3 disques pour frais de poste et d'em­
ballage - Taxe en plus, Sugérez un deuxième 
choix.

CENTRE DU DISQUE

MONTROSE
3162 xsl. Bélanger

Montréal 408
RA 9-2B33
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EATON
Il ne reste que 3 jours... 

pour profiter de lu vente foyerumu Eaton.

Achats remarquables! Prix avantageux! Offres spéciales!

Chez Eaton en ville. Pointe Claire et Ville d'Anjou.

* m

mm

Spécial! Lits grand 
format "Débonnaire" 

de Simmons
Spécial

16995
(60” x 78")

10.00 par mail
Qualité et confort à prix économique! Ce lu­
xueux lit grand format “Débonnaire" est destiné 
à vous procurer un sommeil des plus conforta­
bles.

Voici quelques-unes de ses 
caractéristiques:

• Le matelas présente 405 ressorts hélicoïdaux.
• Épaisseurs de feutre.
• Le rembourrage sisal est relié par piqûres 

multiples à un solide coutil à fleur.
• Poignées de manipulation.
• Events.
• Sommier-tapissier assorti muni d'un cadre 

métallique sur roues.

(Mon rtpristnii:)

Lits très grand format
• Deux sommiers-tapissier (39" x 78") à cadre 

métallique sur roues.
•Matelas 78" x 78".

Spécial

229.95 (78" x 78")
1 3.00 par mail

Rayon 27)

Lits continentaux de Simmons 
Simco Comfort", ordinairement 164.90

Spécial 99 50
chacun

(matelas et 
sommier-tapissier)

8.00 par mois
Un tel achat spécial pour Eaton se traduit par de grosses économies pour vous. Une détente en 
douceur! Expertise de fabrication et confort maximal... voilà l'offre formelle de Simmons.

À noter les caractéristiques suivantes:
• Cinq formats: 2'6", 3'0", 3'3", 4'0", 4'6".
• 312 ressorts hélicoïdaux "adjusto-rest" dans le format 4'6" fournissent un soutient efficace.
• Un fond de bandes métalliques est recouvert de rangées de feutre blanc.
• Isolant en sisal relié par piqûres multiples aux épaisseurs de coutil en rayonne damassée durable
• Coutures à cordonnet préfabriquées; poignée de manipulation tournée en corde, évents.
• Le sommier-tapissier assorti est muni d'un jeu de 6 pieds de bois.

Rayon 271

Sofas-lit "Corvair" de Simmons

Spécial

non roprés.nfé.- Qrd.
Causeuse - 46!à" 299.95

Spécial 229.95 chacun

13.00 par mois

Format ordinaire 66"
Ordinairement 329 95

249 95
chacun

14.00 par mois

Grand format
Ord.

369.95 Fauteuil

Spécial 289.95 chacun

16.00 par moil

Ord.
144.95

Spécial 109.95 chacun

8.00 par mois

COMMANDES PASSÉES AU MAGASIN SEULEMENT

Les sofas-lit contemporains de Simmons à construction durable confèrent à votre salon charme et style. À noter 
les caractéristiques.

• Dossier à cannelures.
• Charpente en bois franc.
• Cadrage de lit en acier.
• Coussins réversibles.
• Luxueux matelas “Slumber King" se plie aisément.
• Aseptisé pour une fraîcheur durable.

• Rebords du lit très lisses.
• Les ressorts triples sur chaque côté permettent de 

l'ouvrir facilement.
• Choix de revêtement en tweed rayonne-nylon ou 

rayonne acétate.
• Imprimé jacquard.

Rayon 271

%

Maintenant à bas prix ! 
les matelas "Oxford" 

de Simmons.
Spécial

3400
chacun

Matelas ou sommier-tapissier 
5.00 par mois

Un somptueux matelas qui répond aux hautes 
normes de qualité que s'impose Simmons, et à 
un prix d'aubaine. Notez bien ces caractéristi­
ques:
• 220 ressorts hélicoïdaux “Adjusto-rest" dans le 

format 4'6".
• Fabrication “auto-loc" à calibrage )3.
• Isolant de sisal.
• Épaisseurs de feutre blanc.
• Poignées de manipulation.
• Relié à un solide coutil de coton, grâce à de 

multiples coutures en zig zag.
• Formats: 2'6", 3'0", 3'3", 4'0", 4'6".

Rayon 271.

En ville (septième étage). Pointe Claire et
Ville d'Anjou. Rayon 271

Pour faciliter vos achats utilisez le compte Eaton COMPOSEZ 842-921 1
HEURES D'AFFAIRES EATOH: LUNDI, MARDI, MERCREDI DE 9 H 30 A 18 H, - JEUDI, VENDREDI DE 9 H 30 A 21 H, - SAMEDI DE 9 H A 17 N,

\ ' V

: ,

— LE STANDARD OUVRE A 8 N 30, 842-9211.
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aux 4 coins du monde

Ulster: démission du 
ministre de l’intérieur

BELFAST (AFP) - M. Robert Por­
ter, ministre nord-irlandais de l’inté­
rieur, a démissionné, apprenait-on hier 
soir de source officielle. Le premier mi­
nistre, le major James Chichester-Clark, 
cumulera, pour le moment, les fonctions 
de T ancien ministre.

Dans sa lettre de démission, M. Por­
ter indique qu’il a pris sa décision pour 
des raisons matérielles et de santé. Les 
observateurs n’en remarquent pas moins

Sue son départ, après 17 mois à la tête 
u ministère de l’Intérieur, intervient à 

un moment de crise dans la capitale de 
l’Ulster. M. Porter, souligne-t-on, était 
connu pour ses opinions libérales et ne 
pouvait qu’observer avec une certaine 
inquiétude la multiplication des initiati­
ves prises, au cours des dernières se­
maines, par les milieux politiques de 
l’extrême droite protestante.

Agnew rencontre 
Tchang Kai-chek

TAICHUNG, Formose (AFP) - Le vi­
ce-président américain Spiro Agnew est 
arrivé hier matin par avion à Formose 
où il aura ce matin un nouvel entretien, 
après celui qu’il a eu hier soir, avec le 
président Tchang Kai-chek avant de re­
partir pour Bangkok.

Un porte-parole américain a déclaré 
que le vieux Tchang (il a 83 ans) n’a pas 
présenté de nouvelle demande d'assistan­
ce militaire. D’autre part, les observa­
teurs politiques estiment que M, Agnew 
a échoué dans sa tentative de convain­
cre M. Park Chung Hee, président de la 
Corée du Sud, du bien-fondé de la “doc­
trine Nixon de désengagement en Asie”.

Paris et Prétoria
ADDIS ABEBA (AFP) - Précisant aux 

diverses délégations africaines ses in­
tentions en ce qui concerne la vente d’ar­
mes à l’Afrique du Sud, le gouvernement 
français leur a indiqué qu’il avait décidé 
de procéder à un nouvel examen de sa 
politique à cet égard et d'étudier les me­
sures propres à apaiser l'inquiétude des 
pays africains.

Cette décision a provoqué une satisfac­
tion générale parmi les délégations et au 
sein de l’organisation.

BBC interdite 
En Inde

LONDRES (AFP) - Le gouvernement 
indien a décidé de "mettre fin aux acti­
vités de la B.B.C. en Inde’’ à partir du

29 août et en a informé hier le gouver­
nement britannique.

Cette décision a été prise mardi après 
que la BBC eut refusé d’accéder à la de­
mande du gouvernement indien qui ré­
clamait des “excuses sans réserves”

Eour la diffusion du film réalisé jpar 
ouis Malle sur l'Inde et intitulé Cal­

cutta.
Le porte-parole du Foreign Office a 

déclaré que le gouvernement britanni­
que regrettait beaucoup cette décision, 
rappelant que la BBC avait offert de 
prendre en considération à l’avenir les 
réactions indiennes à des programmes 
de ce genre et d'en discuter avec la hau­
te commission de l’Inde à Londres.

Whitehall déplore d’autant plus la dé­
cision du gouvernement indien qu’elle 
témoigne d'une susceptibilité exagérée 
et qu’elle risque de provoquer de nou­
velles tensions entre Londres et la 
Nouvelle Delhi.

Nationalisation de 
la presse au Soudan

KHARTOUN (AFP) - Le gouverne­
ment soudanais a nationalise hier la 
presse soudanaise au moyen d’un dé­
cret présidentiel. Tous les organes de 
presse soudanais, à l’exception de ceux 
appartenant déjà à l’Etat, seront suspen­
dus à partir de ce soir. C’est le gé­
néral Gaafar el Nimery, président du 
conseil de la révolution et premier ' 
ministre du Soudan, qui a lui-meme an­
noncé cette décision à la radio. Il a pré­
cisé qu’un comité spécial, présidé par 
le rédacteur en chef du quotidien “Al 
Ayam”, a été chargé de rédiger un pro­
jet pour la réorganisation de la presse 
soudanaise. Ce comité est composé de 
dix membres, tous des journalistes, qui 
vont définir les modalités de la créa­
tion d’un organisme national pour la 
presse, a ajouté le président Nimery.

Le décret de nationalisation frappe 
une demi-douzaine de journaux, ayant 
un tirage de 3 à 4,000 exemplaires cha­
cun, ainsi que deux bureaux de presse 
locaux publiant un bulletin quotidien.

Pollution par 
les défoliants

WASHINGTON (AFP) - Le Sénat a 
repoussé hier à une forte majorité un 
amendement qui visait à interdire l’u­
sage des défoliants chimiques au Viet­
nam.

L’amendement a été rejeté par 62 
voix contre 22.

Budget de $183,974,800

L'ONU n'a pu échapper aux effets de l'inflation
NATIONS UNIES, N.Y. (AFP) - En 

soulignant que “L’O.N.U. n’a pu échap- 
per à la pression des tendances infla­
tionnistes à travers le monde”, le 
secrétaire général des Nations unies. 
U Thant, a présenté hier à l’examen 
de l’assemblee générale un projet de 
budget ordinaire de 183,974,800 dol­
lars pour le fonctionnement de l’or­
ganisation mondiale en 1971. Ce 
chiffre est de 9,2 pour cent supérieur 
du budget ordinaire de 1970.

Ce projet de budget pourrait attein­

dre 189,5 millions de dollars lorsque 
des ajustements de devis pour des 
projets en cours auront été effectués. 
Ce chiffre pourrait être dépassé à son 
tour lorsque des projets d’augmenta­
tions des salaires des employés de 
TON U actuellement en cours de discus­
sion auront été mis au point.

Cela étant, le comité consultatif 
sur les questions administratives et 
budgétaires, organisme de douze mem­
bres qui supervise la gestion adminis­
trative et financière de TON U, recom­

mande un chiffre initial de projet de 
budget qui est inférieur à celui deman­
dé par le secrétaire général U Thant 
puisqu'il n’est que de 180,544,700 
dollars. 11 est cependant supérieur de 
12,124.700 dollars au budget ordinaire 
del’ONUde 1970.

Le projet de budget du secrétaire gé­
néral prévoit la creation de 222 postes 
nouveaux au secrétariat des Nations 
unies qui en comprend à l’heure actuelle 
8,682 à New-York. Genève et à travers 
le monde.

Il prévoit aussi au chapitre des dépen­
ses nouvelles ou accrues un projet d'é­
tablissement à Genève d’un centre d’or­
dinateurs des Nations unies.

Une des rares rubriques où il y a ac­
cord entre les chiffres proposés par le 
secrétaire général et ceux acceptés par 
la commission consultative est celle du 
budget de l’organisme des Nations unies 
pour la surveillance de la trêve dans le 
Proche-Orient. Une augmentation de 
387,700 dollars de ce budget pour le re­
crutement de personnel est prévue.

L'exode rural pose des 
problèmes sérieux en URSS

PARIS (AFP) - L’exode rural pose 
depuis quelques années en U.R.S.S. 
des problèmes sérieux, constate l’éco­
nomiste soviétique V. Boldyrev dans 
un des derniers numéros de la “Prav- 
ba”.

Depuis le dernier recensement de 
la population effectué en 1959, plus de 
16 millions de paysans ont abandonné 
leurs foyers pour venir travailler dans 
les villes, note l’auteur de l’article, 
qui considère cette migration comme 
un " phénomène positif” dans la mesure 
où il correspond au progrès techni­
que, à l’amélioration du rendement 
et, partant, à l’accroissement de la 
production agricole.

Ce processus est cependant souvent 
dévié, selon M. Boldyrev, de son cours 
normal. Dans certaines républiques 
de l’Union, la population rurale fait 
preuve d’un “immobilisme” qui, ag­
gravé par un taux de natalité élevé, con­
duit à un excédent des bras disponibles 
et à une baisse générale des activités.

Il existe par contre de vastes régions, 
en premier lieu la Sibérie et l’Extrême- 
Orient soviétique, où, loins d’obéir aux 
nécessités économiques, le dépeuple­
ment des campagnes se poursuit sur 
un rythme inquiétant. Cela étant, mê­
me les coopératives agricoles et les 
exploitations de l’Etat qui sont pour­
vues en principe d’effectifs suffisants 
commencent à connaître des difficultés.

Le fait est que ce sont surtout les 
jeunes qui sont attirés par la ville. La 
structure de la population rurale s’en 
trouve sensiblement affectée et dans 
nombre de régions, la moyenne d’âge 
des travailleurs actifs dépasse mainte­
nant 50 ans. On y note une diminution

du nombre des mariages et des naissan­
ces, tant et si bien que dans plusieurs 
régions de la fédération de Russie, la 
natalité est plus faible dans les campa­
gnes que dans les villes.

Parmi les raisons qui expliquent cet 
exode, M. Boldyrev met l’accent sur 
l’insuffisance de la mécanisation des 
travaux agricoles, ce qui fait que les 
jeunes pourvus de diplômes de l’ensei­
gnement secondaire ou technique sont 
bien souvent en peine de trouver un 
emploi correspondant à leurs connais­
sances.

“L’industrialisation de l’agriculture, 
le développement de sa base matérielle 
et technique, constituent la tâche prin­
cipale du moment, écrit en conclusion 
M. Boldyrev, et c’est vers sa réalisation 
que tendent les efforts du parti et du 
gouvernement”.

La presse à Sàigon

SAIGON (AFP) - Trois quotidiens 
sàigonnais ont été saisis hier pour avoir 
enfreint la législation sud-vietnamienne 
sur la presse en propageant des nouvel­
les “susceptibles de perturber l’ordre 
public”, a déclaré un porte-parole du 
ministère de l’information.

Le “Tin Mat” (informations confiden­
tielles), le “Tin Sang” (informations du 
matin), et le “Dan ” (citoyen) ont été 
saisis pour avoir respectivement criti­
qué les Américains, critiqué le prési­
dent Thieu, et déploré le "désordre tant 
sur le plan politique qu'économique” du 
pays.

Le président sortant de la 
CIMUCED dénonce Tégoisme 
des pays industrialisés

GENEVE, Nations unies (AFP) - M. 
K.B Asante (Ghana), président sortant 
du Conseil du commerce et du dévelop­
pement de la CNUCED, a dénoncé hier 
l’égoisme des pays industrialisés et a 
demandé que s’ouvre à la CNUCED un 
débat pour modifier les structures ac­
tuelles des finances et du commerce 
international, “qui vont à l’encontre 
des intérêts du tiers monde”.
“A la lumière des aspirations, des 

idées et des convictions qui ont donné 
naissance à la CNUCED et l’inspirent”, 
c’est, aux yeux de M. Asante, “un non- 
sens absolu" que de traiter des pro­
blèmes économiques et sociaux sur un 
plan national ou même régional.

Ouvrant la 10e session du conseil, au 
Palais des Nations, M. Asante a estimé 
que la CNUCED devait être le forum 
de “fructueuses discussions bilatérales 
et multilatérales entre pays de système 
social différent”.
“Tous les pays, a-t-il dit, et parti­

culièrement les pays en voie de déve­
loppement. doivent prendre un intérêt 
croissant au commerce avec les Etats 
à économie planifiée et tenter d’obtenir 
d’eux des concessions qui restent dans 
les limites de leur système commer­
cial”.

C’est M. Pierre Forthomme. repré­
sentant de la Belgique auprès des con­
férences économiques internationales, 
qui a été élu président de la nouvelle 
session.

Celle-ci poursuivra des travaux jus­
qu’au 18 septembre. L'évolution récente 
du commerce mondial et le financement 
du développement sont notamment à 
l’ordre du jour.

L'examen du travail des grandes com­
missions permettra d'évoquer à nou­
veau le problème des préférences géné­
rales que les pays développés doivent ac­
corder aux produits manufacturés des 
pays du tiers monde. Ce système de 
préférences généralisées continue à 
se heurter à des grosses difficultés. 
Les Etats-Unis continuent jusqu'ici 
à réclamer la suppression des pré­
férences spéciales dont jouissent no­
tamment les Etats africains associés 
sur les marchés de la CEE et celle 
des préférences inverses, c’est-à-dire 
des préférences accordées par ces 
Etats associés aux produits du Marché 
commun.

D’autres questions intéressantes 
figurent à l’ordre du jour: l’expan­
sion du commerce avec les pays so­
cialistes, les problèmes spécifiques 
des pays sans accès à la mer, le trans­
fert des techniques et des tours de main.

Complot déjoué
LE CAIRE (AFP) - Un complot con­

tre le régime soudanais du général Gaa­
far El Nimery a été déjoué à Khartoum 
et un officier ainsi que plusieurs sous-of­
ficiers et soldats de l’armée soudanaise 
ont été arrêtés, annonce l’agence du 
Moyen-Orient, dans une dépêche de son 
correspondant dans la capitale soudanai­
se.

Des militaires auraient formé une 
organisation secrète parmi les rangs 
des forces armées soudanaises, dans Te 
but de préparer un coup d’Etat.

Xuan Thuy de retour à Paris
PARIS (AFP) - M. Xuan 

Thuy, chef de la délégation 
nord-vietnamienne à la confé­
rence de Paris, est arrivé 
hier midi à Paris après trois 
mois d’absence, venant de Ha­
noi via Pékin et Moscou.

Laird et les 
raids au Cambodge

WASHINGTON (AFP) - Les 
forces aériennes des Etats- 
Unis seront utilisées au Cam­
bodge tant qu’elles entraîne­
ront une réduction des pertes 
américaines au Sud-Vietnam, 
a déclaré hier après-midi le 
secrétaire à la défense. M. 
Melvin Laird, au cours d'une 
conférence de presse.

M. Laird a souligné qu’il 
partageait l’opinion exprimée 
par le vice-président Spiro 
Agnew selon laquelle les 
Etats-Unis feront tout leur 
possible pour aider le gouver­
nement cambodgien du général 
Lon Nol.

Il a indiqué qu’il n’excluait 
pas la possibilité de conversa­
tions secrètes avec son collè­
gue américain, M. David Bru­
ce. “Si M. Bruce le demande, 
nous examinerons la question" 
a-t-il dit à ce propos.

Il a d'autre part souligné 
qu’il continuerait à soutenir 
à la conférence le plan en dix 
points du Gouvernement révo­
lutionnaire provisoire du Sud- 
Vietnam qui est. a-t-il dit, “la 
solution logique et raisonna­
ble du problème vietnamien”.

Enfin. M. Xuan Thuy a indi­
qué qu’il avait eu des entre­
tiens a Moscou et Pékin avec 
les dirigeants soviétiques et 
chinois. Il s’est abstenu d’in­
diquer s’il participerait aux 
travaux de la conférence d’au­
jourd’hui.

Ne vous amusez pas 
dans l'eau avec des 
jouets gonflés d'air. 
Gardei-les sur la plage 
où ils ont leur place.

LA COMMISSION DES ECOLES 
CATHOLIQUES DE MONTRÉAL

L'OUVERTURE 
DES CLASSES 
POUR TOUS 
LES ÉLÈVES
aura lieu le mercredi 
9 septembre 1970 

à 9 heures du matin

INSCRIPTION OBLIGATOIRE
Tous les élèves, de la maternelle au secondaire V inclusive­
ment, qui ne se sont pas encore inscrits en juin et tous les 
élèves récemment déménagés 6 Montréal doivent s'inscrire 
sans faute à l'école qu'ils fréquenteront en septembre 
prochain.

le MARDI 1er SEPTEMBRE 
de 9 heures à 11 h.30 du matin 

de 1 heure à 4 heures de l'après-midi

IMPORTANT
Les élèves de la maternelle, du cours élémentaire et du cours 
secondaire, qui auront négligé de s'inscrire en présentant les 
documents requis, notamment leur bulletin, ne pourront être 
assurés de leur admission à l'école de leur district; ils risque­
ront d'être obligés d'en fréquenter une autre.

le secrétaire 
Sylvio de Grandmont

va lancer son nouveau slogan!
Découvrez-le et gagnez de l’argent!

C’est facile! Encerclez le bon 
mot ou groupe de mots de 

chaque ligne et vous l’aurez 
trouvé. Puis, complétez de vos 

nom et adresse, découpez et 
remettez à un caissier ou à 

une caissière à la BCN. 
Participez autant de fois que 
vous le désirez. Obtenez, sur 

simple demande et sans 
obligation d’achat, d’autres 

bulletins de participation 
à la succursale BCN près 

de chez vous. 
Profitez-en pour ouvrir un 

compte d’épargne avantageux, 
ou acheter un certificat 

d’épargne, un certificat de 
dépôt à terme ou des chèques 

de voyage...pour louer un 
coffret de sûreté, obtenir un 

prêt PRM ... Pour bénéficier 
des services que seule une 

grande banque moderne 
peut offrir. 

Pour savoir si vous avez bien 
découvert le nouveau slogan 

de la BCN, regardez les 
émissions “Coeur Atout" et 
"Jeunesse" à votre poste à 

compter, respectivement, du 
11 et du 12 septembre 1970.

LE* LA

VIGUEUR • PUISSANCE • DYNAMISME • FORCE

BU* DE

L’ÉPARGNE • LA FINANCE • L’ARGENT • CAPITAL

FAVORISANT • AU SERVICE DE • AU PROFIT DE

LE* LA

JEUNE • DYNAMIQUE • NOUVELLE • PROGRESSIVE

COMMUNAUTÉ • PAROISSE • FAMILLE • PROVINCE

Nom_
(EN CARACTÈRES D’IMPRIMERIE S.V.P.)

Adresse.

Un grand prix 
de $2,000

Quatre prix 
de $500

Soixante prix 
de $100

Cent autres prix.
Le nouveau disque 
d’Yvon Deschamps 
“L’argent ou le bonheur”

Un total de 
165 gagnants!

Ce concours est ouvert aux personnes 
résidant au Québec. Sont exclus les 
membres des Sociétés organisatrices 
et leur famille.

Seules les bonnes réponses seront 
retenues. Et aucun bulletin ne pourra 
être accepté après le 5 septembre 1970.

Le tirage au sort des 165 gagnants aura 
lieu le 11 septembre sous la direction 
de l’agence de publicité Publithèque.

Les gagnants seront informés par 
lettre et les noms affichés dans les 
succursales de la BCN.

Découvrez le nouveau monde de la
LEüE Banque Canadienne Nationale

) ]
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arts et spectacles
Le bruit de la ville

LITTERATURE - Le Catalogue général 1970 des EdIÜons HMH 
est maintenant disponible, on se le procure en écrivant à l'éditeur.

L’écrivain argentin, José Luis Borges, a reçu le prix inter-amé­
ricain de littérature d'une valeur de 925,000. C'est le premier écri­
vain latino-américain il recevoir ce prix.

La revue LIBERTE vient de publier un numéro spécial consacré 
i "L'Exploitation de l'écrivain, son travail et son salaire". C’est le 
compte-rendu de la Ville Rencontre des écrivains qui a eu lieu, la 
saison dernière. Au sommaire, des communications de Jacques 
Godbout, Claude Lémelin, Jacques Alleyn, Jean-Guy Pilon, Fernan­
de Saint-Martin, Guy Delorme Georges Cartier, Jean-Pierre Tadros. 
Jacques Hébert, Jacques Brualt, Nairn Kattan et André Belleau.

THEATRE - On pourra écouter, demain, le 25 septembre, une 
pièce de notre collaborateur Nairn Kattan, sur les ondes de Radio- 
Canada, dans le cadre de l’émission "L’Atelier". Cette oeuvre, inti­
tulée "La Discrétion” met en scène deux personnages qui se créent 
eux-mêmes par le langage. A 13h.30.

TOURNEE - Voici la liste des villes que Gilbert Bécaud visi­
tera lors de son passage au Québec. Le 5 sept, il sera à Joliette: 
du 7 au 13 sept, à Montréal; le 15 et le 16 sept, à Trois-Rivières; 
les 17, 18 et 19 sept, à Québec; le 22 sept, à Sorel; les 23 sept, à 
St-Jérome; le 24 sept, à Rlvière-du Loup; le 25 sept, à Campbellton; 
le 26 sept, à Rimouski; le 27 sept, à Sept-Iles; le 29 sept, a Haute- 
Rive; le 30 sept, et le 1er oct. à Chicoutimi; le 3 oct. à Ottawa; 
le 4 oct. à Shawinigan; le 5 oct. à Granby; le 6 oct. à Sherbrooke et 
le 7 oct. à Saint-Hyacinthe.

MUSIQUE - B y aura un récital d’orgues au Christ Church 
Cathedral, le 2 sept, prochain, à 12h.20. A cette occasion Gérard 
Wheeler jouera des oeuvres de J.S. Bach.

Horaire des théâtres
THEAIRE CENTAUR - (Vieux Montréal) - 

Le groupe de la Place Royale présente 
Performance 2' -20h30

THEATRE DES MARGUERITES: Eve et 
les Jacques' (Atout) - mardi, mercre­
di. jeudi et dimanche 9h - samedi 
7h30 et lOh. • Spectacle Yvon Des­
champs. le vendredi k Th.SO et lOh 

THEATRE SUN VALLEY: - L amant de 
coeur" (Verneuil) mardi, mercredi et 
jeudi à 21h ; samedi à 20h. et 22h 30 

THEATRE DES PRAIRIES - Tango - Hh 
THEATRE DE MARJOLAINE: - Crack 

Pot" Cartier-Cousineaui • en semaine k 
21h dimanche, relâche lundi 

THEAIRE DE LA POI VRIERE: The Price 
- Du mar au ven 8 30 - sam 6 30 et 9 30

TERRE DES HOMMES

PLACE CONTINENTALE: Semaine de la 
Chine - spectacles folkloriques k 18MO et

JARDIN DES ETOILES: Demain matin 
Montréal m'attend" - avec Denise FUia- 
trault et Louise Forestier 20h30 - 22h30

THEATRE DU CANADA: Never too Late . 
ISh . 19h

PLACE DES ARTS

SALLE WILFRID PELLETIER - relâche 
THEATRE MAISONNEUVE: - Relâche

Horaire des cinémas
EN LANGUE FRANÇAISE

ARLEQUIN - "La Provocation" "Un été
sauvage'

BERRI - "Un Amour de Coccinelle" et "U 
Cheval aux sabots d'or"

BU OU - Voir St-Denis
CANADIEN - "La Honte de la famille 12.00 

2 35 - 8 00 9 00 et "L'Eperon brûlant'
1 35 4 40 - 7 35 - 10 40

CAPITOL - Borsalino 10 00 - 12.15 - 
2 25 4 35 8 55 - 9 00

CHAMPLAIN - Airport" (fr ) et "Le Pi- 
ment de la vie"

CHATEAU - “Un couple peu ordinaire 
- Charro"

COMEDIE CANADIENNE Rosemarys 
Baby" 7 00 et 9 30

(REMAZIE Les tiens, les miens, le nâ- 
tre" et La party"

ELECTRA - " tick... tick. . tick et la 
violence éclata" et "M Dague k votre ser­
vice"

DAUPHIN - "Un homme qui me plaît" sam 
dim l 30 - 3 30 - 5 30 - 7.30 - 9 30 - Sal­
le McLaren Butch Cassidy le Kid" 
7 30 - 9 30 - sam dim 1 30 - 5 30 - 7.30 - 
9 30

ELYSEE - Salle Resnais: Le temps de vi­
vre" 7 30 et 9 45

FESTIVAL - "Le Temps de mourir" 7 30* 
9.30 Dim 1 30 - 3 30 5 30 7 30 9 30

FLEUR DE LYS - Prélude d'extase 12 00 
2 00 4 00 6 00 8 00 10.00

IMPERIAL Hello Dolly" 8 30 dim 730 
matinée* sam dim mere k 2.00 

JEAN TALON "Paris Top Secret 820 
dim 2 50 5 35 8 20 - et ' Desirella
6 50 9 45 dim 1 30 - 4.15 - 6 50 - 9 45

MAISONNEUVE Voir Jean Talon 
MIDI-MINUIT - "Les cousines" et Per-

tisslma
PLAZA Voir Canadien 
PARISIEN - * Viens, mon amour"

11 20,1 20 - 3 25 - 5 25 - 7 35et945 
PIGALLE Voir Midi-Minuit 
RIVOLI - "L initiation" et "Pour une poi­

gnée de diamants '
ST-DENIS Deux femmes en or" et "Ma- 

ne-Christine et l'Hiver en froid mineur" 
VENDOME "Z" 12 45 - 3 00 - 5 15 -

7 30 - 9 45

EN LANGUE ANGLAISE

AVENUE Darling Lili" 1 30 - 3 50 - 
6 25 8 50

AI GUETTE Day of Anger"
-ART - The First Time" et Where it's 
ATWATER I Myra Breckenndge" 1 30 - 

3 30 5 30 7 30 9 30
ATWATER 2 "Butch Cassidy and the Sun­

dance Kid" 12 55 3 10 - 5 1 5 7 20
9 30 Lun à ven 5 15 7 20 9 30)

BONAVENTURE - "Finders Keepers Lo­
vers Weepers" 1.00 - 2 40 4.25 - 6.10 -

COTE DES NEIGES I - The Boys in the 
Band" - 1 00 3 00 - 5.00 - 7 00 - 9 00

COTE DES NEIGES II - Funny Girl" 
2.00 - 5 00 - 8 30

ELYSEE (Salie Eisensteln) -"More" s.t 
français 7 30 - 9 45 sam dim • 130 
5.30 - 7.30 9.45

FRANÇAIS - The Dunwlch Horror". The 
She-Beast" et "Succubus"

GUY - "Going down the Road" 2.00 - 4 00 - 
8 00 8 00 - 10 00

KENT - "Oliver" 12 30 - 3.15 - 8 00 -
8 35

LOEWS - "2 Mules for SUter Sara" 103« 
12 45 2 55 - 5.10 - 7 20 - 9 00

MONK LAND - "Battle of Britain" "Let 
it be"

PALACE - Paint your wagon"
PLACE DU CANADA - "Airport" - 5 00 

715 9.40
PLACE VILLE-MAR IE - Petite salle: Fuu 

12.35 - 2.40 - 4.50 • 9 00(sam.) 10.45
9 30 Petite salle Futx" 12 35 - 2 40 - 
4 50 - 9 00 tsam. 10 45)

PUSSYCAT - "Secrets of Sex 1220 
3 25 8 30 9 35 "The Curious Females"
1 55 - 5 00 - 8.05

SALLE HERMES Y'.ur wife that unkown 
human Being 800 - 10 00 

SEVILLE - "Love in a four Letter World
1 30 - 3 30 - 5 30 7 30 9 30

VAN HORNE - "Tropic of Cancer" - 1 35
3 35 5 30 - 7 30 9 10

WE8TMOUNT - Catch-22" 12.10 - 2 25
4 40 7 05 9 30

YORK - Woodstock" 1 35 - 5 00 8 30 -
sam dim 12 00 - 3 15 6 30 9 45

WES1MOUNT SQUARE M-A-S-H 12 30
2 25 - 4 40 - 7.00 9 00

ET AUTRES LANGUES

Danois s.t. anglais
SNOWDON - • Without a Stitch" 1 20 - 3 25 - 

5 25 - 7 50 - 9 30 
Suédois s.t. anglais
CINEMA V - "I Am Curious Yellow' 7.30 

dim 12 00 3 55 - 8 00 - et I Am
Curious Blue 9 35 dim. 2 05 - 6 00 - 10 05 

CINEMA DE PARIS - "I Am Curious Blue" 
et “I Am Curious Yellow1 

PLACE VILLE MARIE - Grande salle 
"The Passion of Anna"

LE FESTIVAL DU VERDI

VERDI - jeudi 7 00 A quelques jours près" 
9 30 Q-Bec my love”, vendredi 7 00 Char­
ge of the Light Brigade 9 30 "Alfred the 
Great"

Horaires

Le sigle c marque une émission en couleur

C B F T O C B M T O

9 30 Test Pattem and Music
10.55 Aujourd'hui k CBFT 9 50 News, weather and Community
11 00 Roquet belles oreilles Annota
11.30 Cinéma 10.00 Dick Van Dyke

Le défi des géants > Italien 1985 • 10.30 Friendly Giant
1 00 Festival Charlie Chaplin 10 45 Chez Hélène
1.3# Histoire sans paroles 11.00 Mr Dress-Up
2-0# Cinéma 11.2S Double exposure c

Une femme dans le grand Nord 1155 CBC TV News
(Américain 19891 12,00 Luncheon Dete

3.30 NI oui ni nom c 12.30 Search for Tomorrow
4.00 UlytM et Oscar c 1 00 Luncheon Date
4.30 Le major Plum Pouding . ,c l.M Ai the world turns
S 00 Robln-Fiuée c 2 00 Bonnie Prudden
530 Les hommes de l'espace 2.30 Coronation Street
8 00 Le monde en liberté 3 00 Thirty from Vancouver
1 30 Téléjournal
6 40 Nouvelles du sport 4.00 The Galloping Gourmet c
• 46 24 heures 4.30 The Banana Splits c
7 00 Police du port Pour si peu d ar- 5.90 Arthur and the Square Knights

gent of the Round Table c
7 30 Donald Lautrec Chaud c 5.30 The Beverly Hillbillies
8 00 Les grandi films 6.00 Reach for the top c

Prttrmoi ton min 'Américnn 6.M Hourglass
1988) ,c 7.00 Life itvle "Football Players" c

IS. 00 La part du lion 7.30 The Doris Dey show c
11.00 Tdéjoumal 1.00 Bill Cosby Show . c
U 20 Nouvelles du sport 8.30 The Nature of Things . .c
11 31 Classiques k coup sûr 9 00 Bonanza

"UprtdtB/JIne {Runt IMSi 10.00 Thursday night
Lsterre (Russe 1930) The Duke and Duchess of Wind-

lift T/léjourntl sor". . c
11.00 CBC National News c
11.19 Viewpoint . c
U.» Night Report , .c

C F T M CD 11.40 Clné41x
"The seven yesrs Itch’

1.25 Final Report
7.1ft Mire et mualque
7.30 Bonjour' CFCF (B
7.4ft les P'tlts Bonshommes
N 00 C est parti , c 10.30 Montreal bulletin board
1.00 Madsmc est servie c 11.00 University of the air

10 00 Pour vous mesdames , c 11 30 Romper room
U 00 L'homme k la valise , c 12 00 Hercules
12.00 Le 10 voua Informe 12. M Magic Tom
itift Ciné-jeudi 100 John Manoleaco

Le collège en folle" (Français) 1 30 Edith Serai
2.00 Theeae et le minotaure (Amé- 2.00 Magistrate s Court c

ncaln) 2.30 Peyton Place
3.01 Robin des bols 3.00 People in Conflict
3.30 Robin des bols 3.30 A Doctor's Diary
4.00 Mon martien favori , c «.»• Family Thaatra
4.36 La ménagerie du capitaine . .c Love and Kisses (Comedy 1906)
5.00 Cafe terrasse c0 00 Studio 10..................................... . .c 5.30 The Pierre Berton Show
7.SI Le 10 vous Informe , ,c 0 00 Pulse
7 25 Les commentaires de Me Marcel 7.00 Family Allair c

Faribault . c 7.M The Engelbert Humperdinck
7.30 Cinéma Kraft Special

Détournement de mineures ft.M Dean Martin presents the Gold-
(Français) diggers

1 00 Vnl d, vrw c 8 30 Mannix
• M Sauve qui peut . c 10. M Diamond Llf's

10 30 Le 10 voua informe . ,c 11.SS CFL football "Ottawa at Vancou-11.0# En pantoufles ver"
“L'dtruif, dwun i PruKtui
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Le Festival d’A vignon

Pirandello boursouflé et l'hermétisme de Fuentes
da notre envoyé epécial Michel Bélair

AVIGNON - Gérard Vergez 
est déjà célèbre à trente-qua­
tre ans. Comptant déjà à son 
crédit une foule de mises en 
scène encensées par la criti­
que et deux films primés lors 
de festivals internationaux, il 
représente en quelque sorte 
une valeur sûre. C’est d’ail­
leurs là une qualité commune 
à la plupart des participants 
du Festival... Pourtant, ainsi 
que les spectateurs ont pu le 
constater lors de la première 
de "Ce soir on improvise" 
dans la Cour d’Honneur du Pa­
lais des Papes, cela ne fut guè­
re suffisant.

Le théâtre du théâtre 
dans le théâtre

Personne ne peut mer l’ac­
tualité de Pirandello en cette 
période de contestation des 
formes théâtrales: même si 

Ce soir on improvise" a été 
écrit il y a plus de quarante 
ans. le texte n’en met pas 
moins en relief des préoccupa­
tions ‘‘modernes”. Pourtant, 
l’approche de Gérard Vergez, 
malgré ses prétentions à 
“l’actualité directe" de Piran­
dello, ne semble réussir qu’à 
désamorcer dans son ensem­
ble la portée de la pièce: réa­
lisation décevante, cette pré­
tendue illustration de “théâ­
tre dans le théâtre” (selon le 
mot de Pirandello) se présente 
plutôt comme une mise en for­
me très marginale du "théâtre 
à propos du théâtre dans le 
theatre ”. Ainsi, au lieu d’élar­
gir et d’actualiser davantage 
le texte de Pirandello, la mise 
en scène de Vergez n’en donne 
qu’une version amoindrie, 
atrophiée presque. Ce n’est 
plus le theatre comme forme 
qui est mis en question par la 
pièce, ce n’est plus le problè­
me de la définition du comé­
dien qui y est posé: bien au 
contraire. Dans la version 
Vergez, Pirandello en est ré­
duit à une sorte de typologie 
de la crise de vedette. La ois- 
tribution s’y prêtait d’ailleurs 
à merveille puisque l’on y 
comptait des noms prestigieux 
comme ceux de Gérard Vergez 
lui-même, de Suzanne Flan. 
Robert Rimbaud, Claude Pié- 
plu, Dominique Vilar, Michèle 
Marquais... etc. De quoi écri­
re un véritable traité sur la 
"maladie" précitée!

L’hvpothese de travail que 
s’était donnée Vergez était 
pourtant séduisante au départ: 
il s’agissait de faire de la re­
présentation une répétition qui 
mette en relief les principaux 
mécanismes de l’acte théâtral, 
tout ce côté fabrication techni­
que qu’évoque d’ailleurs clai-

Le Festival de Venise

rement le texte. Il s'agissait 
de transcrire les hésitations 
des comédiens et du metteur 
en scène, d'en arriver à sai­
sir les hauts et les bas des 
conditions de la présentation, 
d’éclairer la “fabrication" de 
certaines trouvailles... etc. De 
trouvailles véritables, point, 
ou alors très peu. Je n'ai rete­
nu de la nièce aue deux choses : 
son décor boursoufflé, omni­
présent, “gros" et surcharge 
de couleurs affreuses et de 
formes grossièrement déplai­
santes: sa faiblesse au niveau 
de la conception d’ensemble. 
Tout y est conçu par comparti­
ments isolés, chacun corres­
pondant à la vedette qui y tient 
un rôle important: cela posé, 
il est bien évident que tout le 
monde y allait de son petit nu­
méro, comme si chacun es­
sayait de voler la vedette à 
l’autre. Si c’est cela la “tenta­
tive” de définition du comé­
dien, si c’est cela “les méca­
nismes internes de l’acte théâ­
tral”. le théâtre est un mé­
dium condamné à la mort len­
te et “Ce Soir on improvise” 
a servi, sans le vouloir, à en 
faire la preuve! Le problème 
de l'interprétation et du “jeu” 
théâtral n’est pas celui de la 
vedette confrontée au jugement 
de “son” public: ce sont là des 
problèmes mineurs, des as­
pects d’arrière-cuisine qui 
n’ont rien à voir avec Piran­
dello!

Ceci dit, le meilleur numé­
ro est sans doute celui de 
Claude Piéplu (Palmiro) parce 
qu'il était possible d’y sentir 
la distance que présuppose la 
caricature: quant aux autres 
numéros individuels, ils sen­
taient tous, et de très loin, la 
surenchère et la tentative de 
mise en valeur. Il est malheu­
reux de consacrer tant d’éner­
gies et tant d'argent à des pro­
ductions aussi décevantes: à 
moins que la pièce ne traduise 
vraiment la situation du comé­
dien en France, il n’y a rien 
qui puisse justifier sa présen­
tation au Festival. Dans les 
deux cas. la situation est tout 
aussi navrante...
Le Borgne est rot

'Hermétisme". “Verbalis­
me”. Tels sont les principaux 
qualificatifs qui ont accueilli 
la création française de “Le 
Borgne est roi de Carlos 
Fuentes, mis en scène par Ser­
ge Lavelli. Défendue par Maria 
Casarès et Sammy Frey, la 
piece de huentes, récemment 
créée à Vienne, a en effet sus­
cité des commentaires très di­
versifiés tout en réussissant 
à faire l’unanimité sur un 
point: celui de sa grande ri­
chesse. Tant au niveau du sym-

L'engagement de Glauber Rocha
VENISE - "Der Leone Have 

Sept Cabezas" Le lion a sept têtes, 
film brésilien de Glauber Rocha, a 
été projeté mardi, au cours de la 
septième journée du Festival de 
Venise. Ce film surréaliste, très 
engagé politiquement, a été bien ac­
cueilli par les critiques qui le con­
sidèrent comme le film le plus im­
portant de l’auteur d’Antonio Das 
Mortes.

L’intrigue se déroule dans un 
pays africain dominé par la coloni­
sation. Le pouvoir blanc, incarné 
par un agent de la CIA. un Portu­
gais. un mercenaire allemand et un 
prêtre français, est combattu par 
un Noir qui organise la révolte. 
Cette révolution est réprimée avec 
violence mais, après diverses tri­
bulations et exécutions, les révolu­
tionnaires finissent par l’emporter. 
Ce film, fortement symbolique, se 
termine sur l’image d’une colonne 
de Noirs armés qui traverse la 
brousse en chantant “Oh Afrique. 
Afrique”, l’hymne congolais.

Déclaration

Glauber Rocha, qui n’est pas venu 
nu à Venise pour assister à la pré­
sentation de son film, a envoyé aux 
journalistes une déclaration dans 
laquelle il affirme notamment: “Le 
public n’est pas stupide: Comme 
mes autres films, “Le lion” est un 
film populaire, produit par une cul­
ture populaire. Il est révolution­
naire, produit par une culture popu­
laire. Il est révolutionnaire. Il crie 
et pleure ouvertement parce que 
l’intimisme n’est pas le langage des 
révolutions. La raison pure est un 
privilège de l’oppression, mais è 
travers la dialectique de la violen­
ce, nous pouvons arriver au lyris-

FESTIVAL '70
— eu soir seulement I —

7:00 l«s événement» à Prague

Jt le mois de mai de Paris dans

I QUELQUES JOURS PRÉS
d'Yvet Clampi (av#t T halt# Frupès) 
couleurs
9:30 le film tant controversé... 
qu'il faut, faut VOIR OU REVOIR

Q-BEC MY LOVE
limnoj «p «tif wl «.«Wl 4- r «p

««». ANNI lAUSlAUlT•BS ouau

me". Et Rocha conclut "Mon film 
est produit pour le tiers monde".

Meilleur film

Finalement, le grand vainqueur 
jusqu'à présent est l'Italien Ber­
nardo Bertolucci, qui a présenté 
hors programme son dernier film 
réalisé pour la télévision italienne 
“La stratégie de l'araignée" Stra- 
tegia del ragno. Le scénario est 
une adaptation libre d’une nouvelle 
de l'écrivain argentin José Luis 
Borges. L'histoire qui se passait en 
Irlande, à la fin du XIXème siècle, 
a été transposée en Emilie centre 
de l'Italie à l’époque actuelle.

Le film décrit l’histoire d'un 
adolescent, fils d’un héros de la ré­
sistance anti-fasciste qui découvre 
au cours d'une enquête que son pè­
re n'était pas un héros et qu’il avait 
même trahi la cause qu’il semblait 
défendre. Il se refusera cependant 
à divulguer la vérité sous le pré- 
texte que la révolution a besoin de 
héros.

Les critiques ont applaudi la for­
ce des images, l'utilisation judi­
cieuse de la couleur ainsi que la 
façon très simple de raconter une 
histoire ambiguë grâce à des dia­
logues riches en allusions et en 
sous-entendus.

PTTOJTH
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verdi 5380
St-Louront
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bolisme extrêmement com­
plexe de l'argumentation dra­
matique ou’à celui de T’épais- 
seur" de la trame de la piece, 
le texte se livre à une foule 
d'interprétations parallèles. 
Dans un climat de tension à la 
fois surréaliste et politique, 
deux aveugles. Duc et Donata, 
attendent Te retour d’un hypo­
thétique maître de maison. 
Toutefois, ce qui parait, som­
me toute, assez simple au pre­
mier abord se transforme 
bientôt en situations inextri- 
quables puisque les deux per­
sonnages rejettent leur cécité. 
D’un côté Duc fait comme si 
Donata y voyait tout en faisant 
en sorte qu'elle ne sache pas 
que lui est aveugle, de l’autre, 
Donata tyranise Duc tout en ne 
le faisant pas outre-mesure 
parce que se sachant aveugle 
et le croyant, lui, “normar. 
Puis, se greffe bientôt sur cet­
te premiere “lecture” de la 
pièce une lutte psychologique 
extrêmement dure, Donata 
étant à la fois la maîtresse et 
la soeur de Duc, son valet de 
chambre.

Bon! Voilà pour le mystère. 
Mystère qui s’épaissit pourtant 
davantage lorsque le mari-co­
cu-tout-puissant survient à la 
fin de la pièce, qu’il est bor­
gne et qu’il est fusillé par une 
patrouille de guérilleros alors 
qu’une photo de Che Guevara 
apparâlt sur le mur de fond du 
cloître des Carmes! Ajoutez 
à cela certains symboles in­
compréhensibles comme cette 
dépouille de loup dont on sert 
la tête au repas et un manne­
quin-cadavre recouvert de cen­
dres occupant le Ut de Donata 
et vous aurez TexpUcation de 
l’accueil réservé a la pièce 
de Fuentes!

Je n’ai rien au départ contre 
les oeuvres qui ne sont pas im­
médiatement signifiantes' la 
possibilité d’expUcations pa­
rallèles me semble même être 
un critère de vaUdité. En un 
sens, la pièce de Fuentes m'a 
paru excessivement riche puis­
que le spectateur peut, presque 
à loisir, lui donner une colora­
tion poUtique, poétique, sur- 
réaUste, ou même activement 
révolutionnaire: question de 
goût...

Pourtant, malgré ce foison­
nement assez exigeant, foison­
nement accentué davantage par 
la mise en scène “pointilliste” 
de LavelU, “Le Borgne est

roi” n’en reflétait pas moins 
des inégaUtés allant parfois 
jusqu’à l’incohérence et aux 
stéréotypes comme cette “tra­
versée des gradins" par les 
comédiens que je voyais pour 
la quatrième fois depuis mon 
arrivée ici.

Malgré ces petits détails 
agaçants, “Le Borgne est roi” 
m’a semblé être une des gran­
des productions d'Avignon 70 
par la richesse thématique 
quelle sous-tend. L’on pour­
rait s’interroger longtemps, 
par exemple, sur l’identité de 
ce mari-borgne qui est une 
incarnation de la répression: 
c’est pendant son absence et 
seulement à ce moment que 
Duc et Donata apprennent à 
vivre, à être libres, à se sen­
tir “nécessaires” l’un à l’au­
tre à travers une foule d’exor­
cismes qui ne tendent, en fait, 
qu’à reculer l’échéance du re­
tour. D’autre part, le texte met 
aussi en relief le phénomène 
de l'acceptation puisque, logi­
quement, il est possible d’ima­
giner que Duc et Donata se sa­
vent tous deux aveugles tout en 
n’acceptant pas de le reconnaî­
tre. C’est finalement cette 
multitude d’interprétations 
possibles, que Maria Casarès 
et Sammy Frey s’efforcent 
d’ailleurs d'accentuer, qui fait 
la valeur du texte de Fuentes: 
chacun y voit ce qu’il veut y 
voir.

tout est encore possible à la 
seule condition que l’on se don­
ne la peine de le vouloir. Si, 
comme chacun le dit, le théâ­
tre c’est la vie, Fuentes aura 
mis en relief une grande véri­
té. Peut-on demander plus à 
un texte?

Réédition
Les éditions Paulines vien­

nent de rééditer le fascicule 
de Claude Brunet: "Ma souf­
france: ses questions; ses 
frictions; ses leçons.’'

Cette oeuvre abondamment 
illustrée a la particularité de 
situer la souffrance dans une 
optique chrétienne; la présen­
tation est faite par le père 
Marcel-Marie Desmarais, o.p.
Cette fois encore le même 
prix de vente: $1.

Air climatisé 
Nouveau menu

À L'AMPHITRYON NOTRE-DAME
LE PLUS PETIT DES GRANDS RESTAURANTS

Votre Hôte: Chartes Tonneau, prop.

Fermé le lundi et le dimanche

346 eit, rue Notre-Dame 
Vieux-Montréal Tél.: 861-0876

les MOTS CROISÉS du Devoir
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Horizontalement
1- Besoin passager, mais il 

irrésistible, de dormir.
2- Action d'aliéner.
3- Corps simple métalli­

que de numéro atomique 
30. -
Dans les régions polaires, 
masse de glace détachée 
des glaciers.

4- Qui existe ou qui date de­
puis longtemps. - Vase 
d'ornement.

5- Vraies. - Pluies.
6- Intervalle de trois degrés 

(mus) - Radon.
7- Greffée. - Grande ignoran­

ce.
8- Dit qu'une chose n'est pas 

vraie. - Travailla d'ar­
rache-pied.

9- Sodium. - Qui observe les 
convenances sociales 
(fém). - On y danse.

10- Votsin du canard. - Région 
d’Italie, au sud du Pô. sur 
l'Adriatique.

U-Indubitable. - Peau de gant 
dont le côté chair est à 
l'extérieur.

12-Oiseau gallinacé. - Crochet 
double.

Verticalement
1- De Nazareth,
2- Prénom féminin. - Simple, 

un peu sotte.
3- Petite quantité d’eau-de-vie 

qu'on verse dans son ver­
re après l'avoir vidé. -

Difficile à entamer.
4- Batracien fouisseur. - Ega­

re.
5- Pronom indéfini. - Ancien­

ne ville d'Italie. - Métal 
précieux.

6- Donner du velouté au» 
draps. - Thallium. - 
Tellement.

7- Et le reste. - Mince el 
translucide, en parlant 
d'organes végétaux.

8- Pièce de bois pointue à un 
bout pour pouvoir être 
enfoncée dans le sol. - 
Qui est à un rang indéter 
miné mais très grand.

9- Qui mange et qui boit avec 
modération. - Eminence 
- Poisson d'eau douce.

10- Qui ne peuvent être racon 
tés.

11- Rassemblé. - Du verbe 
avoir.

12- Magnésium. - Ote.

Solution d'hier
1 2 3 4 S * 7 • 9 10 M 12

Premier lancement de la saison

"Le Billard dans la neige" de Marc 
Doré, aux Éditions du Jour
par Jean Basile

C’est un jeune de trente-deux ans qui aura eu l’hon­
neur, hier soir, d’inaugurer officiellement la saison litté­
raire. Et cet honneur, il le devra à Jacques Hébert, des 
Editions du Jour, qui vient de publier son premier roman, 
“Le Billard sur la neige”.

Mais qui est l’auteur? Son nom est Marc Doré. Lit­
térateur sans doute mais aussi homme de théâtre. On le 
connaît surtout à Québec où il donne, au Conservatoire d'art 
dramatique de la Province, des cours d'improvisation.

Du moins, son roman ne le sera pas, improvisé. Si 
“Le Billard sur la neige” est pratiquement son premier 
ouvrage, dont l’écriture date d'ailleurs de 1963, Marc 
Doré en a déjà écrit deux autres. Sans oublier de mention­
ner une pièce de théâtre, “L’Arbre” qui vient d’être jouée 
au Festival du théâtre étudiant de Lac Mégantic.

“Le Billard sur la neige” met en scene un jeune gar­
çon, Tony. Est-ce un livre autobiographique?

- D'une façon oui et d'une façon non, nous dit l’auteur. 
Le personnage principal tient beaucoup de moi sans doute 
mais les événements sont fictifs. Disons qu'il y a cinquan­
te pour cent d'autobiographie et le reste d'invention. Mon 
livre raconte l’histoire d’un petit garçon qui est seul. Il 
est entouré de choses et d’etres. Et cela le mènera à 
prendre conscience de la vie. Ce livre était un défi pour 
moi. En effet l’action se passe en une nuit: il n’y a qu’un 
personnage et un chat.

Selon ses propres aveux, Marc Doré a été influencé 
par le nouveau roman. Pourtant son livre, il l a voulu tout 
à fait classique, Il y a déjà dans un tiroir un autre roman 
de prêt.

- Je ne crois pas, nous dit-il, que je devienne ce que 
Ton appelle un écrivain professionnel. Ainsi, après avoir 
écrit une pièce de théâtre je ne crois pas que j’en écri­
rais d’autres. Au fond, on écrit parce que Ton a quelque 
chose à dire.

- Avec un héros entant, ne craignez-vous pas que 
l’on vous compare avec Marie-Claire Blais?

- Pas du tout ; c’est deux mondes.
Petit fait amusant, Marc Doré est le mari de Clair 

France. Est-ce difficile d'être l’époux d'une romancière 
connue quand on publie son premier roman?

- vous savez, on ne parle jamais de littérature à la 
maison.

DERNIER JOUR
"LE TEMPS DE VIVRE" . "MORE"

“CE FILM POUVAIT SEUL 
JUSTIFIER LE FESTIVAL 
DE NEW-YORK — 1969"
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Mia Farrow
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Rosemary’s Baby
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Les Américaines réclament Légalité

"Au nom de la mère, de la 
fille et de la grand-mère "

de notre envoyée spéciale Solange Chalvin

NEW YORK En ouvrant 
son appareil de télévision à 
8 heures hier matin, la fem­
me américaine a vu pour la 
première fois sur le réseau 
NBC une femme donner le 
bulletin de nouvelles. Une 
innovation, a-t-on dit. en hom­
mage aux femmes de ce pays 
qui fêtent aujourd'hui le 50e 
anniversaire de l'obtention 
du droit de vote. Un débat 
entre deux représentants au 
Congrès américain le séna­
teur Sam Ervin de Caroline 
du Nord et Birch Bayn de 
1 Indiana, s'est ensuite enga­
gé sur les différences de droits 
accordés aux femmes et aux 
hommes aux Etats-Unis. Le 
tout animé par une femme jour­
naliste.

En sortant dans la rue, j’ai 
vu sur la Sème avenue des

hommes, cette fois, oui s’af­
fairaient chiffons en mains 
tentant d'effacer le sigle du 
Women’s Liberation qui avait 
été inscrit dans la nuit sur 
les murs de plusieurs grands 
édifices publics à New 
York.

Au kiosque à journaux le 
Daily News titrait à la une: 
"Women power strikes today” 

alors qu’il fallait se rendre 
à la page 44 du New York 
Times pour trouver une page 
entière consacrée aux reven­
dications des femmes et aux 
manifestations prévues.

A Duffy Park, à dix heures 
du matin, quelques jolies filles 
se sont amenées portant toutes 
le bouton du Women's Libera­
tion avec une plaque commé­
morative en l’honneur de la 
pionnière des droits civiques

Mme Thérèse Casgrain:

Les femmes représentent 
50% de la puissance 
intellectuelle de Thumanité

L’humanité s’est privée de 
50 pour cent de sa puissance 
intellectuelle et matérielle en 
traitant les femmes comme ci­
toyennes de seconde classe, a 
déclaré Mme Thérèse Cas- 
grain, présidente de la section 
québécoise de l’Association des 
consommateurs du Canada.

Il faut beaucoup de modéra­
tion, d’équilibre et de bon sens 
pour remédier à la situation, a 
précisé l’ex-présidente de la 
Ligue des droits de la femme 
qui parlait devant le club Ki- 
wanis de Mont-Royal.

‘‘Au Québec, nous n’avons 
rien qui ressemble au salaire 
égal pour travail égal, a dé­
claré Mme Casgrain. On a des 
femmes qui travaillent et qui 
ne reçoivent pas le salaire au­
quel elles ont droit”.

Les femmes sont hautement 
considérées comme éducatri­
ces, mais elles n’obtiennent 
guère de hautes fonctions dans 
les universités et les collèges.

La situation n’est pas meil­
leure dans l'industrie, le com­
merce et les communications, 
a ajoutéMme Casgrain.

“J’aimerais que les hommes 
et les femmes de bon sens se 
donnent la main pour tâcher 
de changer les choses de façon 
à faire à chacun une meilleure 
place dans le monde”.

Selon la conférencière, la 
grève que les militantes amé­
ricaines ont prévue pour au­
jourd’hui rendra les femmes 
plus conscientes de leur statut 
de citoyenne de deuxième zone.

Mme Casgrain a toutefois 
prié les femmes de demeurer 
féminines dans leur lutte pour 
T égalité.

“Si vous n'êtes qu'émotives 
et exhibitionnistes, ça ne vaut 
rien”, a-t-elle affirmé.

Entre-temps, une éditrice de 
Montréal a annoncé qu elle fer­
merait son commerce aujour­
d’hui pour appuyer les grévis­
tes américaines.

M me M ay Cutler a prédit que 
la grève encouragerait “des 
centaines de femmes à bâtir 
leur propre destin.

“Elles devraient cesser 
d'attendre que les hommes les 
fassent avancer du statut de 
sténo à celui de secrétaire, et 
de commis à gérante.

“Un des problèmes au Cana­
da vient de ce que même si les 
femmes possèdent presque tout 
l'argent, les hommes le contrô­
lent.

“Nous avons besoin d'une 
banque pour les femmes, où 
celles-ci pourraient investir, 
sachant que leur argent servi­
ra à financer d'autres femmes 
d'affaires”.

RÉGIE DES ALCOOLS DU QUÉBEC
AVIS

Les personnes ci-a près mentionnées ont demandé le
permis suivant:

NOM ADRESSE CATEGORIE
PHELAN, Robert Place Bonaventure S.A.M.-Bar-
Eugene Lee pour le Montréal Restaurant
bénéfice de "Rawac Corporation Ltd”. Transfert d'action et chgt de
titulaire. LATREILLE, Raymond pour le bénéfice 
& Waldorf associés (Canada) Ltée.

de: "Les Restaurants

FATTER, Émile-Marc 5401, Papineau
Montréal

S.A.M.-Bar

LAJEUNESSE, André 6696, Papineau, Taverne
pour le bénéfice de: Montréal 330
Lui-méme et Jean Lajeunesse. Transfert de: BLOUIN, J.-Armand pour
le bénéfice de: Lui-même.

HURTUBISE, Henri 980, St-Antoine, S.A.M.-Bars
pour le bénéfice de: Montréal
Bcmila Inc. Transfert de: LAWRENCE, Peter-A. 
La Faillite De The New Carlton Ltd.

Es-qualité Syndic À

LAPPERRIÉRE, Mme Yvonne 2047 est, Mont-Royal, Taverne
Héon pour le bénéfice de Montréal
Elle-même. Transfert par décés de: LAPERRIÉRE , Raymond pour le
bénéfice de: Lui-même.

GAGNE, Mme Marie- 4616, De Lorimier, Épicerie
Poule St-Laurent Montréal

SPANOS, Nikolaos 6707, avenue Fielding, 
Montréal

Épicerie

DA COSTA, 283 est, Duluth, Épicerie
Domingos Viera Montréal

GURRERI, Lorenzo 707 est, Mon»-Royal, S.A.M.-Bar
New Miss Mont-Royal Inc Montréal

PAPILLON, Gérard 8600 Hochelaga, Épicerie
pour le bénéfice de: Montreal
Lui-même. Transfert de: BOURDON, Jean-Charles pour le bénéfice de-
Lui-meme.

CARPANZANO, Ettore 7306 St-Denis, Épicerie
Saverio pour le bénéfice Montréal
de: lui-méme & Francesco Carpanzano. Transfert de: MUSO, Santo.

FRASER, Margaret-E. 2357 Jolicoeur Épicerie
pour le bénéfice de: Montréal
Elle-même. Transfert de: CONFALONE, Domenico pour le bénéfice de:
Lui-méme.

CORBEIL, Raymond 1 259, rue Berri S.A.M.
pour le bénéfice de: Montréal
Lui-même. Transfert de: 
bénéfice de: Elle-même.

Belleau, Mme Fernande Bergeron pour le

BOURBONNAIS, 6319 St-André, Épicerie
Paul-Émile pour le Montréal
bénéfice de: Lui-même. Transfert de: LAMARCHE, Mme Germaine La-
vallée pour le bénéfice de Elle-même.

SAVELLA, Raphael, 630 ouest, Jean-Talon, S.A.M.-Bar
"Edelweiss Lounge Inc." Montréal

Toute objection à ces demandes doit être faite par écrit, 
dûment motivée, dons les 15 jours du présent avis au:

GREFFIER DE LA RÉGIE
Cote postale 1058, Place d’Armes. Montréal, P.Q.

La lutte pour l'égalité

pour les femmes aux Etats- 
Unis Susan B. Anthony. L'une 
d'entre elles a revêtu une sou­
tane de membre du clergé ca­
tholique et a fait la courte 
prière suivante: “Au nom de 
la mère, de la fille et de la 
grand-mère” parodiant les pa­
roles du signe de croix en dé­
posant la plaque commémora­
tive. “Ce n’est nullement pour 
nous moquer de quelque reli­
gion que ce soit mais pour in­
diquer que dans l’Eglise, les 
femmes n'ont pas plus de pla­
ce qu’ailleurs, a dit une repré­
sentante de NOW, Mary Ora- 
van Elles sont des petites 
“soeurs” pauvres et chéries 
mais ne détiennent aucune au­
torité, aucun poste honorifique, 
n'ont aucun pouvoir. Dans un 
communiqué remis aux journa­
listes, on signale qu'il y a à 
New York 450 statues repré­
sentant des hommes célèbres 
pour seulement trois statues 
de femmes... Celles d’Alice au 
pays des merveilles, la mère 
l’oie etMary Poppins

Pendant qu’un groujre se 
présentait devant la Bourse de 
New York demandant que les 
femmes y soient admises, un 
autre groupe composé d’écri­
vains, de sociologues, de jour­
nalistes rencontrait l’un des 
directeurs du New York Times. 
Après de multiples démarches, 
un des éditorialistes M. A. H. 
Raskind accepta de discuter 
avec les représentantes du 
Women’s Liberation. Celles- 
ci lui firent part des revendi­
cations des femmes contre la 
politique éditoriale du New 
York Times qui fait preuve de 
conservatisme moyenâgeux en 
face des problèmes féminins, 
familiaux et sociaux, a déclaré 
Margerie de Fazio, metteur- 
en-scène et auteur de théâtre. 
On reproche en particulier à 
ce journal d’avoir fait peu écho 
aux revendications feminines, 
de faire une place de deuxième 
ordre aux femmes journalistes 
qu'on voudrait reléguer aux 
problèmes de cuisine et de 
mode et d’ignorer l’évolution 
de la femme dans la société 
américaine.

Teach-in improvisé
Mais l’événement majeur de 

cette matinée fut sûrement la 
manifestation devant l'hôtel de 
ville à laquelle a participé une 
foule d’environ 3,000 person­
nes. Un service d’ordre abso­
lument impeccable a permis 
aux mères accompagnées d'en­
fants d’être en parfaite sécuri­
té sur la pelouse fraîche des 
jardins de l'hôtel de ville pen­
dant qu’une foule plus bruyan­
te à laquelle s’était joint un 
petit groupe de contre-mani­
festantes se bousculait sur la 
place.

Plusieurs leaders de mou­
vements féministes ont lancé 
des slogans réclamant sans 
cesse des garderies publi­
ques gratuites ouvertes 24 heu­
res sur 24 et cela avant le dé­
but des classes a dit Eleonor 
Giggenheimer, travailleuse 
sociale. Un représentant du 
maire Lindsay, attaché au dé­
partement du bienêtre social, 
a lu une proclamation faisant 
du 26 août the Women’s Day 
à New York après que le pré­
sident Nixon eut annoncé que 
ce jour deviendrait le Women’s 
Day à travers tous les Etats- 
Unis. Seul homme à prendre 
la parole à la manifestation, 
le représentant du bien-être 
a promis que son département 
chargerait les agences socia­
les de mettre sur pied des gar­
deries publiques incessam­
ment dans les quartiers les 
plus défavorisés. Il a deman­
dé aux femmes quelques mois 
de patience ce à quoi les plus 
radicales (qui sont en général 
les plus jeunes! lui ont répondu 
en lui montrant le poing.

Prenant le micro, juchée 
sur l'auto-patrouille de la 
police, une fort jolie fille.

Au Sénat: 
un écho 
défavorable

WASHINGTON (AFP) - La 
journée de la "libération des 
femmes” célébrée hier aux 
Etats-Unis a trouvé un écho 
défavorable au Sénat.

Le sénateur démocrate 
Jennings Randolph a déclaré 
à ses collègues que “la pe­
tite bande d’écervelées sans 
soutien-gorge qui considèrent 
l'avortement gratuit illimité 
comme un droit absolu” ne 
parlait pas au nom de la fem­
me américaine.

M. Randolph a déploré que 
l'on ne puisse plus aujourd'hui 
seulement faire allusion à la 
possibilité de différences phy­
siologiques entre ’ hommes et 
femmes sans provoquer “des 
vagues de protestations veni­
meuses”.

Il a prévenu ses collègues 
du Sénat que l'amendement à 
la constitution sur Légalité 
des droits entre les sexes 
pourrait aboutir à des consé-

3uences aussi absurdes que 
es congés de maternité pour 

les hommes.

Les femmes du Québec n'en 
sont pas encore rendues 
à faire une grève générale

Betty Friedan, qui ne donne pas l'image de la jeune 
femme moderne, échange quelques mots avec le séna­
teur Goodell. Ce dernier a promis de présenter au 
Sénat américain un projet de loi relatif à la reconnais­
sance des droits de la femme. (Téléphoto AP)

Gloria Steiner, a supplié les 
femmes de tous âges de 
demeurer unies et de ne 
pas craindre de réclamer ce 
que toute société devrait of­
frir aux enfants: des garde­
ries bien tenues pour que 
cesse cette discrimination 
non seulement contre les 
femmes qui doivent travail­
ler mais aussi contre les 
enfants de milieux pauvres.

L’organisatrice de la grève 
nationale Betty Friedan a 
prononcé un discours ainsi 
que la directrice du bureau 
des consommateurs à New 
York, Bess Merjerson Grant, 
qui fut Miss America m’a-t- 
on dit il y a quelques années. 
Sauf Betty Friedan qui, il faut 
bien le dire, ne donne pas l’i­
mage de la jeune femme mo­
derne, les autres participan­
tes aux manifestations de cet­
te journée n’ont rien des suf­
fragettes des années 1920, 
elles sont dans l’ensemble fort 
jolies et l’assistance com­
posée au début de peu d’hom­
mes s’est accru au fur et à 
mesure que ces jolies filles 
apparaissaient debout, micro 
en main, sur le toit de la 
voiture du chef de police de 
New York. Plusieurs femmes 
noires dont Helen Norton, 
représentante de la com­
mission des droits civiques à 
New York ont participé à la 
manifestation pour prouver 
l’unité des femmes sans dis­
tinction de couleur.

Cette journée est le début 
d’un long voyage auquel nous 
convions les hommes en vue 
de transformer la société 
américaine tout entière, a dit 
Bella Absig. Au lieu d’investir 
au Vietnam, gardons nos mil­
lions pour donner aux femmes 
et hommes de ce pays non 
seulement la liberté mais de 
meilleures conditions socia­
les. Une société dans laquel­
le il n’y a pas de discrimina­
tion entre hommes et femmes, 
entre noirs et blancs, entre 
riches et pauvres.

Tous les discours qui fu­
rent nombreux étaient écoutés 
religieusement et suivis d’ap­
plaudissements frénétiques. 
Ici et là quelques pancartes 
indiquant la désapprobation 
d’un groupe de femmes qui se 
présentent sous le nom de 
MOM pour Men Our Masters 
(les hommes nos maîtres) ou 
WOW pour ridiculiser le mou­
vement NOW (National Orga­
nisation for Women).

La manifestation s est trans­
formée en véritable teach-in 
auquel ont participé autant 
d’hommes que de femmes. 
Dans tous les coins du parc

LA COUTURE CHEZ-SOI

Faites ce iofi patron "Jumper et 
Bloust" et vous serez prête 
pour let premiers jours d'au­
tomne.

Patron no: 9379
te patron imprimé no 9379 est 
offert pour les tailles 8-16. (Nou­
velle classification des tailles).
Ce patron est en vente au prix de 
$1.00 au service des patrons. Le 
Devoir, 434 est, rue Notre-Dame, 
Montréal. Les commandes doivent 
être faites par écrit, très lisiblement 
avec tailles et numéros exacts, en 
ayant soin d'inclure un bon de poste. 
Le patron commandé vous parviendra 
dons une quinzaine de jours environ.

des attroupements composés 
de 3 ou 4 femmes tentant 
d'expliquer à une quinzaine 
d'hommes en général de 30 à 
40 ans environ les revendica­
tions des femmes. Le tout 
dans une atmosphère assez 
cordiale malgré certaines 
discussions violentes entre 
la jeune génération et les plus 
de 40 ans.

"Quand les hommes auront 
compris, ils seront fiers de

par Renée Rowan

Si le 26 août promet de 
changer quelque chose dans la 
vie des femmes américaines, 
les femmes du Québec n'en 
sont pas encore à poser des 
actes aussi positifs et à faire 
une grève générale pour obte­
nir gain de cause.

Il peut sembler étonnant 
qu'après toutes les revendi­
cations concrètes énoncées au 
moment de l’enquête sur la si­
tuation de la femme au Canada, 
les femmes aient de nouveau 
éprouvé le besoin de se réunir 
pour une prise de conscience.

Cest pourtant ce qui s’est 
passé, hier après-midi, au pa­
villon Liaison, à Terre des 
hommes, où plus de 500 fem­
mes de langue française, des 
femmes de tout âge et de tou­
te condition ont tenté, une fois 
de plus, de définir la situation 
de la femme dans la société 
actuelle.

On a bien sûr. fait état des 
discriminations dont la femme 
est victime sur le marché du 
travail, discrimination que 
l’on ne peut nier, mais on s’est 
pendant au moins deux heures,

devenir les promoteurs d'une attaché, et avec beaucoup d’é- 
société meilleure” a dit Bet- ~ —*
ty Friedan qualifiant le 26 
août de véritable challenge 
lancé non seulement aux fem­
mes américaines mais aux 
femmes de tous pays.

A la femme du

motivité. à établir s'il vaut 
mieux pour la femme mariée 
rester à la maison pour éle­
ver ses enfants ou aller tra­
vailler à l'extérieur du foyer.

On a entendu de nombreux 
témoignages: celui d'uue mè­
re au foyer qui dit avoir choi­
si son rôle pour prolonger une 
tradition qui venait de l’image 
maternelle, un rôle où il faut

cnlrlai innnnnu” beaucouP aimer et beaucoup 
oUlUal inCUnnU donner, mais dans lequel elle

ne s'est jamais sentie ni hu- 
“II y a toujours plus in- milice, ni diminuée. Celui

connu que le soldat inconnu'sa aussl dune femme mariée à
femme.” Fortes de ce princi- un ouvner' mère de 5 enfants
pe, une dizaine de militantes de 9 à 18 ans, revenue au tra-
du “Mouvement de libération 
de la femme française", les 
écrivains Christiane Roche- 
fort (“Le repos du guerrier”) 
et Monique Vittie (“L'oddo- 
nax 'l en tête, ont tenté hier 
après-midi, de déposer à 
l'Arc de Triomphe une gerbe 
“à la femme du soldat incon­
nu". Gerbe et banderoles 
proclamant notamment “qu’un 
homme sur deux est une fem­
me” ont été rapidement sai­
sies par la police et les mili­
tantes poussées dans un car 
sous les yeux des touristes 
éberlués. Elles ont été condui­
tes au commissariat de l'E­
toile pour vérification d'iden­
tité.

Cette première manifesta­
tion du jeune mouvement fran­
çais qui revendique trois mil­
le adhérentes, a été organisée 
en solidarité avec le mouve­
ment soeur américain qui a 
lancé pour ce même 26 août à 
travers tous les Etats-Unis, 
un mot d’ordre de grève géné­
rale des femmes.

vail comme aide-bibliothécai­
re après avoir passé 18 ans à 
l'intérieur de la maison.

- Ca n'a pas été facile 
après toutes ces années à la 
maison, a-t-elle admis. Je n'ai 
pas eu le choix des situations, 
mais je me compte privilé­
giée. Il a fallu aussi beaucoup 
de planification Je l ai fait 
pour aider à équilibrer le bud­
get. pour ma satisfaction per­
sonnelle, mais surtout pour 
que mes enfants connaissent de 
nouveau leur père qui n’était 
jamais présent au foyer parce 
qu'il devait avoir un second 
emploi le soir et les fins de 
semaine pour nous permettre 
de vivre convenablement. Je 
ne regrette en rien ma déci­
sion car j'ai su attendre et je 
l'ai prise au moment où cela 
me semblait le plus opportun.

Ces deux témoignages ont 
été chaleureusement applau­
dis. Les personnes dans la 
salle semblaient en grande 
majorité d'accord pour que la 
femme mariée accepte de don­
ner un certain nombre d'an­
nées à sa famille avant d'al­
ler travailler à l'extérieur.

A côté de ces témoignages, 
il y a eu celui de femmes 
moins heureuses, de femmes 
mariées qui occupent des si­
tuations qui ne leur plaisent 
pas, qui travaillent unique­
ment parce qu elles doivent 
gagner, de femmes qui se 
plaignent de leur aliénation, de 
leur fatigue, du manque d'as­
sistance. de femmes qui ré­
clament des salaires égaux à 
celui des hommes, des fem­
mes qui avouent que si elles 
n'avaient pas besoin de tra­
vailler à l’extérieur, elles 
resteraient à la maison.

Discrimination dans 
la marine américaine?

PENSACOLA, Floride (PA) 
- Mlle Anna Flores, de la ma­
rine américaine, a intenté des 
poursuites, en cour fédérale, 
contre le gouvernement de son 
pays qu'elle accuse de discri­
mination en licenciant un mem­
bre féminin des forces armées 
qui devient enceinte, sans 
prendre de mesures discipli­
naires contre le militaire qui 
est responsable de cette gros­
sesse.

Dans sa poursuite. Mlle 
Flores, âgée de 22 ans. affir­
me qu elle est devenue encein­
te par suite de relations avec 
son fiancé, un marin stationné 
comme elle à la base navale 
de Whiting Field, près de Pen­
sacola.

Mlle Flores a révélé que la 
marine américaine l’a congé­
diée après qu elle eut fait une 
fausse-couche, le printemps 
dernier. La cause n'a pas en­
core été entendue.

Elle fait valoir plusieurs 
arguments à l'appui de ses ac­
cusations de discrimination. 
Entre autres, elle révèle que 
plusieurs membres mascu­
lins ont des relations sexuel­
les avec le personnel féminin et 
ne sont pas licenciés. Plu­
sieurs autres sont à l’origine 
de naissances illégitimes et ne 
sont pas pénalisés. Enfin, les 
hommes, dans la marine, ne 
sont pas astreints aux mêmes 
normes morales que les fem­
mes.

Mais toutes celles qui ont 
parlé du travail se sont si­
tuées. sans s'en rendre comp­
te. dans un contexte particu­
lier. comme l'a fait remar­
quer Mme Colette Carisse, so­
ciologue. Il ne s'agit pas uni­
quement d'un problème de 
femme, a-t-elle dit. on parti­
cipe à l'heure actuelle à une 
contestation générale. Les jeu­
nes. les défavorisés, les fem­
mes. les Noirs ont des pro­
blèmes en commun, il y a une 
nouvelle définition des valeurs 
à établir.

Notre tâche maintenant, 
a-t-elle dit. doit être celle de 
tous les hommes conscients, 
c'est-à-dire de refaire un 
monde de travail qui soit 
beaucoup plus humain pour 
tous.

La sociologue a invité les 
femmes à s'unir, à faire front 
commun, à lutter ensemble 
à titre individuel et au niveau 
des associations. Il n'y a pas 
que les femmes au travail qui 
doivent le faire, mais toutes 
les femmes. Il ne faut pas hé­
siter à poser des gestes soli­
daires, concrets. Si demain, 
par exemple, toutes les Qué­
bécoises cessaient d'employer 
du détergent, ça ferait avancer 
la cause de la lutte contre la 
pollution, ça changerait quel­
que chose.

Un fonds de secours 
aux victimes de 
ta tornade à Sudbury

SUDBURY. Ont. (PC) Un 
fonds de secours destiné aux 
victimes de la tornade qui a 
ravagé cette ville, jeudi, a of­
ficiellement été ouvert, a dé­
claré le maire Joe Fabbro 
hier.

Qielque $15,000 ont déjà 
été recueillis, a-t-il révélé, 
mais aucun montant maximum 
n'a été fixé. Le gouvernement 
de l'Ontario a fait savoir qu'il 
doublerait le total des contri­
butions particulières.

M. Fabbro a précisé que 
Laide ne sera pas nécessaire­
ment versée selon les dégâts 
et pertes subies, mais qu elle 
sera déterminée suivant les 
besoins des sinistrés. Un co­
mité sera chargé d'établir 
si les blessures corporelles 
et les dégâts aux propriétés 
commerciales seront eux 
aussi défrayés par le fonds de 
secours.

Les pertes subies sont esti­
mées à quelque $6 millions et 
les contributions peuvent être 
envoyées à la case postale 
1000, Hôtel de ville. Sudbury 
Ont J
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Le mini se porte bien. Il recrute de plus en plus 
d’adeptes parmi les fervents usagers du 
téléphone. Leur préférence va, avant tout, au 
mini-annuaire: le Carnet Personnel!

Il se porte bien... dans la poche du veston ou 
dans le sac à main.

Cette année, vous le recevrez avec votre 
maxi-annuaire téléphonique.

Tous deux sont pratiques. Et c’est facile de 
retrouver dans le mini les numéros et adresses 
qu’on a pris soin d’y inscrire.
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Le FRB est fermement décidé à poursuivre la libéralisation de sa politique monétaire NOMINATION DE 
ASEA INDUSTRIES LIMITEE

potins financiers

Les pétroles ne cessent de bais­
ser depuis 3 jours sur la Bourse de 
Toronto. Sur la Bourse de Montréal, 
les titres bancaires étaient encore 
populaires, après 6 séances consé­
cutives d'avances. Le ralliement de 
5 séances consécutives, qui avait 
commencé à ressentir certaine fai­
blesse avant hier, paraissait hier 
sur la Bourse de N-Y de nouveau 
vigoureux, de sorte que l'indice des 
ndustriels, compilé par DJ, gagna 
près de 7 points, avant de clôturer 
hier 1.5(1 point plus haut à 760.47. 
La tendance était à l’effritement 
hier sur la Bourse de Paris, tandis 
qu'il y avait une légère nuance 
d'irrégularités sur la Bourse de 
Londres hier.

Le surplus du côté des exporta­
tions le mois dernier aux E-Ù, par 
rapport à 1969, fut fort bien vu 
hier des spéculateurs, d'autant plus 
que les pourparlers concernant le 
Moyen-Orient paraissaient hier 
plus optimistes. Et que l'indice des 
prix du gros aux E-U vient d’accu­
ser la 1ère baisse depuis 2 ans.

Le président sortant du Conseil 
du Commerce et du Développement 
a dénoncé, hier, l'égoisme des pays 
industriels et il a demandé que 
s'ouvre un débat pour modifier la 
situation actuelle de la finance et 
du commerce international qui va 
à l’encontre des intérêts du Tiers 
Monde. Ce dernier deviendra dan­
gereux un jour... et les capitalistes 
seraient mieux de chercher à s'en­
tendre, tandis que c’est encore pos­
sible, sinon, les rangs du commu­
nisme seront renforcés et on fini­
ra pas en voir de belles...

•
La ligue des Droits de l'Homme 

nous semble une fumisterie, puis­
qu’elle ne fait rien après le récit 
des tortures au Brésil, en Grèce, 
etc. 11 en est de même des Nations 
Unies qui pourraient intervenir, en 
menaçant d’y envoyer les Casques 
Bleus. Il ne faudra pas être surpris 
a, un jour, elles ont le sort de 
l'ancienne Société des Nations...et, 
en attendant, les gens demeurent 
insensibles devant les souffrances, 
jusqu'au jour où ils deviendront des 
révolutionnaires qui feront payer 
fort cher aux capitalistes leur dé­
faut d'intervention à cause de leurs 
intérêts financiers.

530,000 actions ordinaires, sans 
valeur au pair de Wingait Diversi­
fied Limited seront inscrites sur 
la Bourse Canadienne, à son ou­
verture jeudi le 27 août 1970. Son 
symbole au télescripteur sera 
“W G T'. Ses actions seront clas­
sées parmi les industriels. Le 
capital autorisé consiste en 1,- 
000,000 d'actions.

•
La Bourse de Montréal a été 

avisée que l’offre d'actions ordi­
naires de Campeau Corporation, 
vient d’être prolongée d’un autre 
30 jours, soit jusqu’au 3ü septem­
bre 1970. Cette offre permet la 
conversion des actions de Canadian 
Interurban en actions ordinaires 
de Campeau, à raison de 10 actions 
de la première compagnie pour 7 
de la seconde. Campeau détient, 
maintenant, 97.5% des actions de 
Canadian Interurban.

•
La Bourse Canadienne a con­

senti un prolongement d'un mois 
pour l'exercice de chaque option 
qui reste. Ces options sont sus­
ceptibles d'ètre exercées comme 
suit: 200,000 actions de Western- 
Buff Mines & Oils Ltd, à 20 cts 
chacune, le 24 septembre 1970 
et 200,000 actions à 25 cts. le 24 
octobre 1970.

•
Ranger Oil (Canada! Ltd a avisé 

la Bourse Canadienne que l'offre 
aux actionnaires de Brasalman 
est entrée en vigueur, vu que tou­
tes les conditions ont été satisfai­
tes ou annulées.

•
Il y aurait suffisamment de bon­

nes nouvelles internationales et 
économiques pour justifier la per­
sistance du mouvement ascendant 
récent sur les bourses de notre 
continent, selon certain observa­
teur de Wall Street.

•
Les actions des entreprises sui­

vantes se vendront aujourd'hui ex­
dividende tant par action ordinaire 
ou privilégiée:

British American Bank Note Co. 
Ltd. ordinaire - 22 cents l’action; 
British Columbia Telephone Com­
pany 6.80% privilégiée - 42‘2 
cents l'action; Island Telephone 
Company Limited ordinaire - 25 
cents l'action; Robert Mitchell Co. 
Ltd. Classe “A” - 25 cents l’ac­
tion; Oshawa Wholesale Ltd. Clas­
se "A" 6'4 cents l’action; Pétrofi- 
na Canada Limited ordinaire - 35 
cents l’action.

Présage d'une 
baisse de l'intérêt 

à courts termes
La conviction que le Conseil de la réserve fédérale est fer- 

jnement décidé à poursuivre la libéralisation de sa politique 
monétaire au cours des prochains mois se solde par une baisse 
continue des taux d'intérêt à court terme aux E-U., selon T AFP.

Deux facteurs sont venus renforcer cette conviction au 
cours des derniers jours. D une part, la “FED” a annoncé 
la semaine dernière des mesures qui. à partir du 1er octobre, 
réduiront d'environ 350 millions de dollars les obligations de 
réserve des grandes banques et augmenteront de quelque 2 mil­
liards de dollars leurs facilités de crédit.

D’autre part, les autorités monétaires viennent de publier, 
comme toujours avec un décalage de trois mois, les décisions 
prises par le comité de l’open market le 26 mai dernier, au 
moment même où la crise de Wall Street atteignait son maxi­
mum. Ces décisions confirment que si la “FED” vise à long 
terme une expansion modérée et prudente de la masse moné­
taire et du crédit bancaire, elle n'hésitera pas à accélérer tem­
porairement cette expansion si elle estime cela nécessaire 
pour éviter une crise.

Le 26 mai dernier, les membres du comité ont en effet 
décidé "qu'il était nécessaire à ce moment de donner la prio­
rité à un objectif de modération des pressions sur les mar­
chés financiers, reconnaissant que cela pourrait, temporai­
rement. impliquer un taux de croissance des ensembles moné­
taires plus rapide que le rythme considéré comme approprié 
à long terme’ ’, déclare le communiqué de la ‘ ‘ FED”.

Dans les milieux financiers américains, on ne parle pas 
encore d'une nouvelle baisse prochaine du prime rate 
bancaire ni d'une réduction du taux d’escompte de la "FED”. 
Mais on souligne que de nouveaux signes de la baisse des taux 
d'intérêt à court terme ont été enregistrés depuis le début 
de la semaine: le taux d'intérêt des bons du trésor à trois 
mois est tombé de 6,527 pour cent la semaine dernière à 6,198 
lundi, la filiale de financement des ventes de la “General 
Motors” vient d’abaisser légèrement le taux de ses effets 
commerciaux, le taux des acceptations bancaires a été réduit 
de 1/8 de point.

commentaires sur
L’ACTUALITE

IPHSTAHSrCIEIFtE

On peut transiger, depuis hier, sur les actions 
de Canadian Reynolds Métal Company

1,088.999 actions privilégiées. $0 40 cumulatif, rachetables. d une 
valeur au pair de $12 78 chacune, de Canadian Reynolds Metal Compa­
ny Limited (la compagnie fusionnée) ont été inscrites sur la liste des 
valeurs de la Bourse de Montréal à son ouverture mercredi le 26 août 
1970. en substitution des actions de la classe A" de Canadian British 
Aluminum Company, antérieurement inscrites sur la même liste. Ces 
dernières actions furent échangées, sur une base de 1 pour 1 action, 
conformément aux clauses de l’accord de fusion en date du 29 janvier 
1970, conclu avec CRM Capital Limited, tel que confirmé par lettres pa­
tentes supplémentaires datées du 31 juillet 1970. comportant la fusion 
des 2 compagnies mentionnées respectivement ci-dessus sous la raison 
sociale de Canadian Reynolds Metal Company Limited-Société Cana­
dienne de Métaux Reynolds. Limitée. Le nouveau symbole au téléscrip­
teur sera "CR Y Pr" Le capital-actions autorisé est de 1.088.999 ac­
tions et toutes ces actions sont émises et en circulation. Les actions de 
Canadian British Aluminum ont été rayées de la liste des valeurs mobi­
lières de la Bourse de Montréal à son ouverture le 26 août 1970.

Zeller’s Limitée a vu ses ventes et son revenu net 
augmenter durant le 1er semestre

Zeller’s Limitée annonce que les ventes ont augmenté de 4.5% 
et le revenu net de 7 3% au cours du premier semestre de l’exercice 
qui s'est terminé fin juillet 1970

Les ventes du premier semestre de l'année d'exercice se chif­
fraient à $70.195.286. soit une augmentation de $3,026.395 ou 4 5% 
comparativement à la même période en 1969 Le revenu net pour cette 
période se chiffrait à $1,689.772, ce qui représente, après paiement 
des dividendes privilégiés. 13 cents par yction ordinaire comparative­
ment à 12 cents par action pour la période correspondante l'an dernier.

Le président de Zeller. M. James G Kendrick, a déclaré: "Une 
amélioration du revenu net fut réalisée au cours du premier semestre 
malgré le fait que les frais relatifs à l'ouverture de nouveaux maga­
sins furent plus élevés à cause de l'importance du programme d'ex­
pansion 1970. frais qui sont absorbés au cours de l’année d’ouverture. 
Cette amélioration fut obtenue grâce à un puissant programme de con­
trôle des dépenses qui fut appliqué dans tous les secteurs d'exploita­
tion de la compagnie durant le dernier trimestre de l'année 1969''

Le programme d'immobilisations 1970. qui comprend l'inaugura­
tion de 12 magasins, l'agrandissement d'un magasin et la modernisa­
tion d'un autre, se terminera au cours du troisième trimestre de 1970 
Les plans sont déjà bien avancés pour le programme d'expansion 
1971 qui. selon les prévisions, sera comparable en superficie à celui 
de cette année

Imperial Tobacco du Canada Ltée a traversé 
un bon 1er semestre

Le rapport intérimaire que vient tout juste de publier l'Imperial 
Tobacco du Canada Limitée révèle que les bénéfices et les ventes de la 
Compagnie accusent une amélioration sensible par rapport à la même 
période, en 1969 Les bénéfices consolidés de la Compagnie se sont éle­
vés à $7,088,000 ou 71 cents l'action ordinaire, soit une augmentation 
de $1,970.000 Cette augmentation représente 20 cents l’action ou 38 
pour cent par rapport a la période correspondante l’an dernier. Les 
bénéfices pour le second trimestre étaient de $3,570,000 ou 36 cents 
l'action au regard de $2.812.000 ou 28 cents l'action l'année dernière. 
Les ventes consolidées de $295.884.000 étaient de $66,690,000 ou 29 
pour cent supérieures à celles de la période correspondante l'an der­
nier Les ventes du second trimestre ont atteint $153.365.000 compara­
tivement à $124.873.000 en 1969. soit une hausse de 23 pour cent. Les 
ventes de la division des produits de tabac étaient de $240.042,000. soit 
$49.853,000 de plus que l'année dernière L'augmentation des bénéfices 
et des ventes est surtout attribuable à la réussite de la Sweet Cap et au 
fait que nous avons inclus les résultats de Progresse Foods Corp. et de 
Pasquale Bros., pour le premier semestre de 1970. Ces compagnies ont 
été achetées en 1969, les 1er avril et 1er octobre respectivement. M. 
Paul Paré, président, a déclaré que les bénéfices pour la fin de 1970 
subiront l'influence de plusieurs facteurs.

Les dirigeants d’Hilton Hotels Corporation, 
confiant en l’avenir en dépit 
du climat économique actuel

Hilton Hotels Corporation vient de faire parvenir à ses action­
naires le rapport intérimaire, couvrant les 6 mois terminés le 30 
juin 1970 Comme ce groupe opère le Reine Elizabeth et T Hilton Air­
port dans notre région métropolitaine, en plus de voir à l'exploita­
tion d’hôtels dans 70 villes en Amérique, etc, rien d étonnât que les 
chiffres, concernant ses activités, soient astronomiques, en dépit des 
conditions economiques difficiles actuelles. Aiftsi. son revenu brut, 
durant le premier semestre de cette année, fut de $127,688,000.00, 
contre $128,177,000.00 durant les 6 mois terminés le 30 juin 1969. 
Quant à son revenu net. il s'éleva à $10.390,000 00. au regard de 
$9.834.000 00 Cet accroissement, dans les circonstances actuelles, 
sera évidemment bien vu des actionnaires de cette corporation hôte­
lière ayant comme président du conseil d'administration M. Conrad N. 
Hilton et comme président. M Barron Hilton. Ces derniers n‘hési­
tent pas à dire que les résultats obtenus durant le premier semestre 
de cette année sont encourageants et pour cause les recettes n'ont- 
elles pas augmenté en dépit d'une réduction de 10 pour cent environ 
dans la location des chambres dans ses différents hôtels? La direction 
ne néglige rien pour accroître l'efficacité de ses services disent-ils 
et il y a économies, en outre, partout où cela est possible, sans affec­
ter les services En dépit du climat économique actuel, il sera peut- 
être difficile d'atteindre les objectifs à courts termes, mais ses diri­
geants semblent confiants que la Corporation précitée connaîtra une 
croissance intéressante dans f avenir.

Les actions de la compagnie AHED MUSIC CORPORATION 
ont été inscrites à la cote de la Bourse Canadienne à l'ouver­
ture le 25 août 1970. Lors d'une brève cérémonie marquant 
l’occasion, on remarquait M. Philip G. Anderson, président 
et directeur de AHED MUSIC CORPORATION. M. G. Giarrus- 
so, c.a.. vice-président - inscriptions et secrétaire de la 
Bourse de Montréal et de la Bourse Canadienne et M. Donald 
Lyons, vice-président exécutif de Malone, Lynch Securities 
Limited.

Marcel CLEMENT

Hydro-Québec accorde 
pour $9,420,00 0 de 
nouveaux contrats

L'Hydro-Québec annonce qu el­
le a accordé des contrats totalisant 
$9.420.00 dollars pour de la cons­
truction. l'achat et l'installation 
d’équipement à divers postes.

Le contrat le plus important, 
pour la construction de bâtiments 
et l'aménagement de la cour du 
poste Montagnais a été accordé à 
Simard-Denis Inc. Ce poste, à en­
viron 130 milles au nord-est de 
Sept-Iles. mesurera l'énergie en 
provenance des Chutes Churchill 
par les lignes à 735,000 volts et 
servira de poste de manoeuvre en 
cas de troubles sur ces lignes.

Locweld and Force Products 
(1961) Ltd. ont reçu deux contrats 
pour fournir et monter des struc­
tures d'acier galvanisé à divers 
postes Les Constructions Gilles 
et Fils Inc ont reçu un contrat de 
construction d une extension au 
bâtiment de contrôle du poste de 
Hauterive et J. L. Cloutier Cons­
truction Inc. a reçu un contrat 
pour des travaux similaires au 
poste de Ste-Rose, à Laval.

Huit contrats ont été attribués 
pour des travaux additionnels d'ins­
tallation électrique et de travaux 
publics connexes à divers postes. 
Amo Electrique Ltée a accepté

3uatre contrats (un pour les postes 
e Magog et BromptonviUe et les 

autres pour les postes de Chaudiè­
re, Beauceville et Lachute), Bé- 
dard Birard Ltd en ont reçu deux 
(un pour le poste St-Jean et l'au­
tre pour divers postes de Montréal 
et Laval) et Canadian Hoosier En­
gineering Co. Ltd (poste Hamps­
tead dans Montréal) et F. A. Tuc­
ker (Canada) Ltd (un contrat pour 
le poste de Joliette).

Requête spéciale de 
la compagnie Caloil

La compagnie Caloil, de Mont­
réal, a demandé à la cour de l'E­
chiquier de déclarer “ultra vires” 
le nouveau règlement de la Com­
mission nationale de l’énergie qui 
interdit la vente d'essence impor­
tée à l'ouest de la vallée de l'Ou- 
taouais.

Le bref a été déposé à la Cour 
après le refus de la Commission 
nationale de l'énergie d'accorder 
à Caloil la permission de dis­
tribuer une cargaison d'essence à 
Toronto et Port Stanley, en Onta­
rio.

Toutefois, la CNE a autorisé 
Caloil à distribuer son carburant 
- importé d'Espàgne - à Mont­
réal et à Cornwall, Ontario. Mar­
di. la CNE annonçait le rétablisse­
ment de sa politique restrictive 
d'importation d’essence qui a déjà 
été déclarée nulle et non avenue 
par la Cour de l'Echiquier le 1er 
août dernier

«

A noter...
L'indice des mines d'or sud- 

africaines a monté hier de 0.3 point 
à 97.7. Les transactions immobi­
lières totales le mois dernier dans 
le Montreal Métropolitain se sont 
chiffrées par $46.930.946.00, au 
regard de $57.649,102.00 durant le 
même mois en 1969, selon les chif­
fres de la Chambre d’immeuble de 
Montréal. Cest évidemment une 
preuve que nous sommes dans un 
marché de vendeurs et pour cause. 
Les prix des ramions de la General 
Motors, modèle 1971, accusent une 
augmentation de 6.3 pour cent.

NOMINATION CHEZ 
ROTHMANS

Le président de Pacific Asbestos 
annonce d'intéressants dévelopements

M. Russel H Bullied, président 
de Pacific Asbestos Ltd., a dévoi­
lé aux actionnaires de la compagnie

Bourse de N-Y
Will Strut, accusait hitr, des 
gains raspactaèlas

(AFP) - La tendance a été mo­
dérément soutenue à Wall Street 
mercredi. En progrès modéré à 
l’ouverture, la cote a accentué 
ses gains après l'annonce d’une 
baisse de l'indice des prix de gros 
en août. Des prises de bénéfices 
ont cependant été enregistrées en 
fin de séance, notamment parmi 
les blue chips, ce qui a fortement 
limité les progrès de l’indice des 
industrielles Dow-Jones Les af­
faires sont restées très actives.

Les constructions aéronautiques, 
où McDonnel Douglas s’est mis 
en évidence, et les mécaniques, 
où Colt Industries a gagné un 
point, ont été soutenues tandis que 
Chrysler s’est mis en vedette en 
progressant de 2 points aux au­
tomobiles Les aluminiums ont 
progressé modérément, de mê­
me que les caoutchoucs, et les 
transports aériens et les maté­
riaux de construction se sont 
améliorés par endroits. En re­
vanche, les cuprifères ont été 
lourdes. Les pharmaceutiques 
ont marqué le pas et, dans les 
autres compartiments, notam­
ment les alimentaires, les pé­
troles, les chimiques, les ordi­
nateurs. les électroniques et les 
sidérurgiques, la tendance a été 
irrégulière.

S. R. Kelt

La Compagnie Rothmans de 
Pali Mail Canada Limitée a 
annoncé la nomination de M. 
S. R. Kelt au poste de direc­
teur des ventes pour le Canada 
d'Alfred Dunhill of London 
Limited.

Bourse de Montréal
la plaça locale itait plus 
achalandie. hier

L’allure active et la forte per­
formance des titres bancaires ont 
donné un nouvel essor à la tendance 
à la hausse mercredi, à la Bourse 
de Montréal, pour la septième 
scéance consécutive.

Les banques ont grimpé de trois 
points, soit leur niveau le plus éle­
vé depuis trois mois. Tous les au­
tres titres affichaient des hausses 
fractionnaires, sauf les papiers où 
un léger fléchissement a été noté.

Les observateurs s'accordent à 
dire que cette amélioration découle 
des rapports voulant que l'inflation 
soit enfin en train d'être maîtrisée 
au Canada et aux Etats-Unis.

A l’indice, les banques ont grim­
pé de 3.05 à 177.40. les services 
publics de .63 à 130.74, l’indice 
général de 61 à 158.21 et les ti­
tres industriels de .27 à 162.30. 
Les papiers ont fléchi de .07 à 88.22.

Dans le compartiment des ban­
ques, Banque de Commerce s'est 
hissée de 3-8 à 20 1-4. Banque de 
Nouvelle-Ecosse de 1-4 à 19 1-2. 
Banque de Montréal 1-8 à 15 1-2 
et la Banque du Canada 1-8 à 13.

Chez les autres titres en hausse. 
Hollinger s'est hissé de 1-2 à 32. 
Bell Canada de 1-2 à 42 5-8. 
Crush International de 3-8 à 11 
3-4, Imperial Oil de 1-4 à 17 7-8, 
Bombardier Ltd.. 1-4 à 15. Algo- 
ma Steel 1-4 à 13 et Distillers- 
Seagrams 1-8 à 46.

Par contre International Utilities 
a fléchi de 1-2 à 26 3-4, Defasco 
de 3-8 à 20 1-2, Brawcan de 1-4 
à 12 3-4. Aquitaine de 1-8 à 22 1-2, 
Hudson’s Bay Co., 1-8 à 14 3-8 et 
French Petroleum 25 cents à 6.80

Cours du dollar
NEW YORK (PC) - Le dollar ca­

nadien a fléchi de 3-64 à 98 15-64. 
mercredi, par rapport au dollar 
américain La semaine dernière il 
était coté à 98 3-8.

La livre sterling s’est hissée de 
3-32 à $2.38 31-64.

Le dollar américain, par rap­
port aux devises canadiennes, s'est 
hissé de 1-16 à $1.01 13-16, mer­
credi.

La Livre sterling s'est hissée de 
5-16 à $2.42 7-8.

Wajax Ltd., pour le semestre 
terminé le 30 juin 1970: $363.880, 
soit l'équivalent de 65 cents l'action, 
au regard de $261,581 et 65 cents 
l'action en 1969.

tralienne de la compagnie La fi­
liale de Yulgilbar, Nouvelle-Gales 
du Sud, poursuit activement son 

lors de son retour d'un voyage programme d'exploration qui révé- 
Ltd., lerait la présence de chrome, de

Bourse de Toronto
Les industriels avancent depuis 4 
stances et les pitroles baissent 
depuis 3

TORONTO (PC) - La Bourse 
de Toronto a clôturé en hausse 
marquée, hier, effectuant ainsi 
des gains pour la quatrième jour­
née consécutive.

L'indice des valeurs indus­
trielles a gagné 1.12 à 159.91; 
celui des aurifères. .98 à 149.76; 
celui des métaux communs .75 à 
94 49 L'indice des pétroles de 
l'Ouest a perdu 1.57 à 168.08

Le volume des transactions a 
été de 1.87 million d'actions, au 
regard de 2.12 millions d'actions 
la veille.

Les pétroles de l'Ouest ont en­
registré un recul pour la troi­
sième journée de suite; les ana­
lystes attribuent ces baisses aux 
prises de profits

Par ailleurs, les gains ont dé­
passé les reculs dans une propor­
tion de 235 à 193 et 244 titres 
sont demeurés inchangés.

Dans le secteur industriel, les 
activités se sont maintenues du­
rant la plus grande partie de la 
journée tandis qu'une forte pous­
sée se manifestait en fin de ses­
sion.

Les compartiments qui ont mon­
tré le plus de fermeté ont été ceux 
des banques, des boissons, des 
communications, des chimiques et 
de la mise en marché.

Falconbridge a gagné 2 1-2 à 
133 1-2; Chrysler, 1 7-8 à 23 1-4: 
Southam, 1 3-4 à 52 3-4; Aimco 
Industries, 1 7-8 à 12 1-8.

Moore a gagné 1 point à 32; 
Royal Bank. 3-4 à 23 1-4; Patino. 
17-8 à 34.

New Québec Ragla a gagné 7/8 
à 17; Conwest. 5/8 a 11 1-2; North- 
gate, 3-8 à 11; International Mo* 
gui, 1-4 à 10 3-4.

Home A a perdu 7-8 à 17 3-4; 
McIntyre, 2 à 146; Denison, 1-4 
â 25, Asamera, 3-4 à 12 1*2.

d'affaires à Woodsreef Mines 
la nouvelle filiale australienne de 
la compagnie, que le démarrage du 
bétonnage des fondations d une 
usine de traitement d'amiante d'u­
ne capacité de 5,000 tonnes par 
jour, près de Barraba, Nouvelle- 
Gales du Sud. aurait lieu en novem­
bre.

Cette usine de traitement de 
$15,000.000 aura une capacité an­
nuelle d'environ 70,000 tonnes de 
fibre d'amiante et devrait être 
complétée vers la fin de 1971. Cet­
te capacité annuelle de l’usine pour­
rait être sensiblement augmentée 
étant donné les perspectives ac­
tuelles du marche dans le bassin 
du Pacifique

L'appel d'offre de $17.000,000 
(australiens) de Woodsreef Mines 
Ltd. a récemment été complété 
avec succès et l'échange des ac­
tions s'est déroulé le 20 août à 
Sydney, en Australie. Au taux de 
change actuel, cette transaction 
en dollars canadiens vaut environ 
$19,400,000. Pacific Asbestos 
détient approximativement 59 pour 
cent de Woodsreef Mines Ltd.

M. Bullied a également annoncé 
que la première phase de son pro­
gramme de forage dans la région 
de Pilbara dans l'ouest de l'Aus­
tralie était maintenant terminée 
et que l'on attendait impatiemment 
le résultat des premières exper­
tises. La deuxième phase est déjà 
commencée utilisant l’équipement 
nécessaire pour atteindre le coeur 
du programme projeté.

il avait également d’excellentes 
nouvelles à transmettre concer­
nant la troisième propriété aus-

Fru its et Légumes
(PC) - Prix payés aux produc­

teurs du Marché central métropoli­
tain pour les produits de première 
qualité jusqu' à 9 heures hier matin.

Ces prix sont fournis par la sec­
tion de l'inspection, division des 
producteurs horticoles, ministère 
de l’Agriculture et de la Colonisa­
tion.

Fruits
Pommes. Transparente 2 1-4 et 

plus. $1.50 à $2 le boisseau; Mel­
ba. $2.25 à $2.50 le boisseau. Lobo, 
$3.50 à $4 le boisseau 

Bleuets: $3.25 pour 12 chop $5 à 
$5.50 pour 11 pintes.

Légumes
Aubergines: $2.75 à $3 le bois­

seau.
Blé d’Inde: .20 à .25 la doz. 
Brocoli: $2.50 à $3. la doz. 
Betteraves: 25 à .35 la 1-2 doz: 

$1.50 à $1.75 pour 501bs.
Carottes: .50 à .65 la doz de pa- 

quest: $1.50 les 50 Ibs; $1.75 à $2 
pour 24 cellos de 2 Ibs.

Céleri $2.50 à $2.75 pour 24. 
Chicorée et escarole: $1 à $1.25 

la doz.
Epinards : $2 à $2.25 le minot ; 
Choux de Bruxelles; $4 à $4.50 

pour 16.
Choux: verts. $1.00 à $1.50 pour 

16 rouges, $1.75 à $2 pour 12; Sa­
voy, $2 à $2.25 pour 12.

Choux chinois: $2 à $2.50 pour 
12.

Choux-fleurs: $2 à$2.50 pour 12. 
Ciboulette: 90 à$1.00 la doz. 
Concombres: 20 à 30 la doz. à 

mariner. $6 le boisseau 
Fèves vertes: $2.50 à $3.50 20 

Ibs; Jaunes, $2.75 à$3.50.
Laitue: frisée, $1.50 à $1.75 pour 

24; Boston. $1.25 à $1.50 pour 16: 
Iceberg, $1.50 à $1.75 pour 18; Ro­
maine. $1.50 à $1.75 pour 20.

Courges Marrow: $1 à $1.25 la 
manne.

Oignons: $1.00 à $1.25 pour une 
dox de paquets; 1p. 3-4 à 3 po. $1 
50 à $1.75; jumbo. $2.75 à $3 les 50 
Ibs; petits, $1.25 les 50 Ibs. $2.50 
pour 24 cellos de 2 Ibs.

Oignonnements $1.75 à $2 pour 3 
doz.

Piments: $1.25 à $1.50 la boite $3 
le boisseau 

Persil: .50 à .60 la doz.
Poireaux: .90 à $1.00 la doz. 
Pommes de terre: Nouvelles: $1 

35 à $1.50 les 50 Ibs; Terre noire, 
$1.20 à $1.30 les 50 Ibs; $2.50 à $3 
les 50 Ibs; $3. à $3.50 pour 10 cel­
los de 5 Ibs.

Radis: .50 à 65 la doz: $2 25 les 
30 cellos de 6 ozs

Rutabaga: $1.50 à $1.75 les 50 Ibs 
.40 à .50 le paquet de sox. $1.75 à 
$2 le boisseau.

Tomates: rouges, 90 à $1.25 les 
20 Ibs; .75 à $1 les 15 Ibs; roses $1 
à $1.50 pour 20 Ibs: 90 à $1.25 les 
15 Ibs.

Zucchini: $1 à$1.50 les 20 Ibs.

presence
mercure, d'amiante et de cuivre 
sur cette propriété.

Watts. Griffis et Mcouat, ingé­
nieurs conseils en Australie e* au 
Canada pour Pacific Asbestos Ltd., 
ont découvert une quantité assez 
importante de chrome et de cuivre 
pour poursuivre plus profondé­
ment les expertises amorcées

Un permis d'exploitation minier 
couvrant environ 192,000 acres en 
Saskatchewan a été récemment 
acheté de Voyager Petroleums 
Ltd. pour 1,300,000 actions de 
Woodsreef Mines.

M. Bullied a conclu sa déclara­
tion en dévoilant quelques détails 
du financement de ces différents 
projets qui avait été complété pen­
dant le fléchissement des valeurs 
sur le marché de la bourse.

Pas moins de 10 millions d’ac­
tions de Woodsreef Mines ont été 
achetées par Pacific Asbestos. 
Des fonds à court terme valant 
environ $2,900.000 ont été réunis 
de sources variées dont d’impor­
tants actionnaires de la compagnie. 
Ces derniers ont ensuite person­
nellement garanti des prêts de 
Voyager Petroleums et de la ban­
que

L'achat des intérêts australiens 
dans les mines d or Bamboo Creek 
- qui ont été absorbés par Woods­
reef Mines - a été complété. 
Dans cet échange. Bamboo s est 
porté acquéreur d’un million d'ac­
tions de Woodsreef. Et comme con­
dition de prêts consentis pour 
l'acquisition des actions de Woods­
reef, Bamboo a accordé une option 
sur un million d'actions Pacific 
obtenues pour un an au prix d'en­
viron $3.250,000.

Cet échange d’actions comporte 
également des compromis pour un 
an, concernant les droits de vote 
obtenus par les prêteurs et Bam­
boo.

Denrées
alimentaires

Cours des denrées transmis à 
Montréal par le ministère fédéral 
de l’Agriculture hier.

Beurre: arrivages courants. 92 
64; 93.65 Prix de vente de la 
Commission canadienne du lait : .65

Fromage: üvré à Montréal, arri­
vages courants. Québécois coloré. 
47.8; blanc, 47 1-2.

Poudre de lait écrémé: procédé 
vaporisation No 1 en sacs: 20 à 22: 
procédé par roulesu. No 1 en sacs 
19 à 20 1-2. Pour nourrissage en 
sacs 17 à 17 1-4.

Poudre de lait de beurre pour 
nourrissage 15; poudre de lait. 3 
1-2 à 3 3-4.

Pommes de Terre: prix de gros: 
Québec, nouvelle récolte, $1.35 à 
$1.50 les 50 Ibs.

Prix des oeufs, en cartons, d'une 
douzaine: A-extra - gros. 63.3: A- 
gros 58.4: A moyens 39.4; A- 
petits 29.3.

Indices Dow Jones
Ouv Haut Bas Ferm Var

Inds 759 65 769 .78 755 34 760 47 1.50
Trans 134 30 137 .78 133. 16 135 90 I 60
Utils 10B 29 109 .50 107. 43 108 45 0.43
Stcks 237 57 241 .34 235.97 238 44 1.02

Jean-Yves Côté, ing.
Lucien G. Rolland. Président 
du Conseil de ASEA Indus­
tries Ltée, annonce la nomi­
nation de M. Jean-Yves Côté. 
36 ans. au poste de président 
et administrateur délégué.
M. Côté a obtenu un diplôme 
en génie de l'université Mc­
Gill en 1960 et détient égale­
ment un B.A. de l'université 
Laval. Il apporte à l'exercice 
de ses nouvelles fonctions 
une expérience de plusieurs 
années dans l'administration. 
Avant cette nomination, il 
était directeur de l'usine Les 
Siliciums de Chicoutimi Ltée. 
une filiale de Union Carbide 
Canada Ltd.

Titres hors-cote
Ces cours ont été tournis par 
h Chambre de Compensation des 
bourses de Montria! et Canadienne

Cours du 25 8 70.

TITRE
AGF Special 
Bald Mtn 
Black Cricket 
D L P Div 
Gray Ind 
Grt Lk Nick 
Leauer Mns 
Mc Lan Mn 
MCI Hunt C Tvp 
Minerai Expl 
Mult Access 
New Assoc Dev 
NewBaska 
New Hosco 
Proto Expl 
Revenue Prop 
T S Simms A 
Unigesco B 
Westfield Mkls 
Wms Creek 
Wingait
Y K Base Metal

Indices à Montréal
65IN I3UT 7BA 85C0 8PA 

Hier 162.30 130 74 177.40 158 21 88 22
La veille 162.03 130.11 174.35 157.60 88,29
Sem der 157 68 1 29.53 167.97 153.79 85 82
Mois der. 158.99 129.12 168.79 154.71 86.00
1970 haut 195.96 144.30 193.63 183.63 125.35
1970 bas 144,25 115.86 148.29 129.22 81.00
1969 haut 207 15 159.30 206.12 197 97 136 4 7
1969 bas 167.75 137.14 156.73 162.14 103 98

Cours de l'or
LONDRES (Reuter) - L'once 

d'or fin cotait $35.60 hier sur 
le marché européen de l'or, 
comparativement à $35.59 mar­
di.

PARIS (Reuter) - Le napoléon, 
ancienne pièce d’or française de 
20 francs, cotait 58.80 hier sur 
le marché libre de l’or français, 
comparativement à 59.30 mardi.

L’aigle, pièce d’or américaine 
de $20, valait 173.80 au regard 
de 170.00 la veille.

VOL. HAUT BAS
1000 2.07 2.00
500 .03 .03
500 25 25

5100 1.85 1.80
400 5.125 2.00

4050 3.625 3.00
10000 81 .73

1000 .90 .90
711 15.50 15.50

1000 Ci .02
500 2.50 2.50
500 26 .26

29000 30 25
500 95 95

1000 .50 .50
26200 .52 48

100 6.CO 6.00
900 1.85 1.75

3000 135 1.30
6000 .76 .73
4000 4.75 4.75
6000 36 36

Bell Canada
avis ou

346« DIVIDENDE
Un dividende trimestriel de soix­
ante-deux cents per action ordi­
naire a été déclaré et sera payable 
le 15* jour d’octobre 1970 aux 
détenteurs d’actions ordinaires 
inscrits dans nos livres à la fer­
meture des bureaux la 15* jour 
de septembre 1970.
Montréal, la secrétaire,
le 26 août ^^^^S.D.McMORRAN 
1970

Nouvelle émission Datée du 1er septembre 1970

VILLE DE POINTE-CLAIRE
(Comté de Robert-Baldwin)

$1,000,000

91/2%
Nous offrons, sous réserve de notre confirmation:

$205,000 à 9'/2% échéant le 1er septembre 1975 (5 ans)

Prix: 100 et l'intérêt couru

RAYMOND CAMUS INC.
Courtiers en Valeurs Mobilières

500, Place d'Armes, Ch. 1140 
Montréal, tél. 842-2715

COMPTABLES AGRÉÉS
BELZILE, CARDINAL,

ROY & CIE
Comptables agréés

AlAIN BEIZHE. C A
PIERRE CARDINAl, C A

CLAUDE ROY, C.A
RONALD PERRON. C.A

2345 est, Bélanger 
Montréal 729-5226

LUCIEN DAHMÉ, C.A.
Comptables agréés

276 ouest, rue St-Jacques 
Suite 110 845-4194

PROVOST & PROVOST VIAU & ROBIN
Comptables agréés

Comptables agréés
LUCIEN D VIAU. C A

ROGER PROVOST, C A H LIONEL ROBIN. C A

ARMAND H VIAU. C A
J SERGE GERVAIS. C A

235 ouest, Boul. St-Joseph WAQ'JIH BOUIOS. C A

274-6513 4926 ave. Verdun, Verdun 
769-3871

Duval, Buteau & Cie
COMPTABLES AGRÉÉS

1 59 ouest, rue Craig, Montréal 1 861 >9987

THORN K, GIW & CIE
Comptables agréés

R J P Oowyon C A 
D P Aitkeov C A 
D M long. C A 
H J Gorboci. C A 
P Gouvreou C A 
l l Graves C A 
l l Chorest C A 
R M White C A 
R B Savoie C A 
S Filion C A

J F lewis. C A 
J D Hogg C A 
G R MçPhee C A 
W G Hogg. C A 
l A Wright, C A 
O W Smith. C A 
R A Ross. C A 
P Cloot.er C A 
R Beoupre C A 
M A McMorran C A

C A Poissant. C A 
A Gaiarneau. C A 
J M Broome C A 
E G Ward C A 
K S Vonce. C A 
B T Dent C A 
M B Turcotte C A 
R Boudreau C A 
G A Des Aches, CA

800, Place Victoria, Suite 2604 - Tél. 878-301 1
Bureaux a travers le Canada et correspondants dans le monde entier

Samson, Bélair, Côté, Lacroix 
et Associes 

Comptables Agrees.
Maurice Samson, C.A. 
Jean locrotx, C.A 
Dollard Huot, C.A. 
Clément Pnmeau. C.A. 
Vianney Forget, C.A. 
Pierre Barry, C A. 
Adr*in Côté, C.A. 
Gilles Lévesque. C.A. 
Roland Truchon, C.A. 
Émile Mallette, C.A. 
Robert Gantpy. C A. 
Pierre Phorond, C.A. 
Pierre Vermette, C A. 
Marthe Gauthier. C.A. 
Gdle*. Beauvais. C A. 
Réfean Myrt, C.A 
Jacques Paquet. C.A. 
Émilten Malenfont, C A. 
louts Gravel. C.A. 
Jean-Paul Dionne, C.A. 
François Dube. C.A.

Paul Gonthier, C.A.

Lucien P Bélair, C.A 
Lionel Roustin, C.A. 
Raymond Portier, C.A. 
Benoit Sylvain. C.A 
Dennis Bell, C.A. 
Raymond Couillord, C A. 
A' $rcel Duchorme, C.A. 
Jacques Miller, C.A.
Paul-A Michaud, C.A. 
Jean-Paul Barbeau. C A. 
Ermlion Gauthier. C.A. 
Réal Auger, C.A.
Jean Favreau, C.A. 
Richard Jean, C.A. 
Clément Duchéne. C.A. 
Gérard Trudeau, C.A. 
Gilles Moi son, C.A. 
Jacques Danon, C A 
Yves Lamothe, C.A. 
Moriut Pinouh, C.A.

Poul-E. Bonnier, C A

Léon Côté. C.A.
Hensley Bourgoum. C.A. 
Albert Garneou, C A. 
Pierre Lesage, C.A. 
Pierre Choumard, C.A. 
Gilles Trahan, C.A. 
Marcel Mercier. C.A. 
Bertrand Laroche, C.A. 
Denis Schmouth, C.A. 
Pierre David, C.A. 
Jean-Paul Boyer, C A 
André Lesage, C.A. 
Gérard Mongeau. C.A. 
Roland lévesqué, C.A. 
Yves Beaulieu. C.A. 
Jacques P roui*, C.A. 
Clément Lussier. C.A. 
Jean Moins, C.A.
Denis Trudel, C.A. 
Gaston Ofhguy, C.A. 
Maurice Sénécol, C.A.

D A AAénard. C.A.
Grégoire Bellavance C.A., Syndic

MONTRÉAL - QUÉBEC - RIMOUSKI
Suit* 310O. Place Victoria, Montréal 115 161-5741
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ROBIN HOOD MULTIFOODS LIMITED
BOURSE DE MOM^REAI.

NOMINATIONS A LA SCHL

D.J Pestell A. J Théberge Dr H l<. Waterhouse

M Bruce A Priebe vice président et directeur général de la division des moulées Supersweet de 
Robin Hood Multifoods Limited annonce les trois importantes nominations suivantes 
M Donald J Pestell est nommé directeur général de la vente Diplômé en agriculture de la Wes­
tern Ontario Agricultural School M Pestell était auparavant chef régional de la vente pour la ré 
gion de Stratford Ontario M André J Théberge est nommé directeur du crédit et de la finance 
Il est entré au service de la compagnie après avoir travaillé dix ans au service d une grande ban­
que canadienne à Sherbrooke Montréal Toronto et Bruxelles Belgique Dr Howard N Waterhouse 
est nommé directeur de la nutrition et de la recherche Diplômé en zootechnie de la University of 
Illinois ou il a obtenu son doctorat il a occupé des postes importants dans les services de nutrition 
et de recherche de deux importantes compagnies de moulées

BOURSE DE TOROK^TO

Court fournis porlo PRESSE CANADIENNE

Abitibi 
Acklands 
Ackind 2p 
Acres Ltd 
Acres A pr 
Aimco Ind 
Alta Gas T 
Aita Gas P 
Alta G D P 
Alfa Nat 
Algo Cent 
Algoma St 
Alcn Al 
Alcan pr 
Allarco Dv 
Al mm 2p 
Anglo en 
Anglo-c pr 
Ang CT 4 2 
Ang CT 290 
Anthes C p 
Aquitaine 
Args 250 p 
Argus C pr 
Asbestos 
Atco Ind 
Atl Sugar 
Atl Sug w 
Auto El 
Auto Hard 
BACM Ind 
Bahama 
8k Mtl 
Bank N S 
Bathrst p 
Beavr Eng 
Beaver L 
Beidng w 
Bell Canad 
Bell A pr 
Block Bros 
Bombrder 
Bow Valy 
Brama 
Bramai w 
Brascan 
Bright 
BC Forest 
BC Sugar 
BC Phone 
Brinco 
Budd Auto 
Burns Fds 
Cad Dev 
Calgary P 
Calgy 540 p 
Caivrt Ote 
Campeau 
CD Sugar 
Can Cem L 
Can Malt 
C Nor West 
C Packrs 
Can Perm 
CSL 
CSL pr 
C Brew 
C Brew Ap 
Cdn Can A 
C Coniaur 
Cdn Equty 
CGE pr 
CG Invest 
C Goldle 
C Hydro 
C lmp Bank 
CGOL 
CIL
C Interurb 
C Intrurb p 
C Marconi 
CP Inve pr 
CPIn w 
CPR
CPR $3 pr 
CRenol A p 
Cdn Tire A 
C Util w 
Canron 
Capit Div 
Cara
Carrier JO 
Carrier w 
Casidy A p 
CDRH Ltd 
Chemcell 
Chem 175 i 
Ch rysler 
CHUM B 
C'atrton 
Clairlon w 
Columbia 
Columbi p 
Commeo 
C Holiday 
Compro 
Comb Ins 
Comtech 
Colech A p 
Con Bath 
Con Bath w 
Con Bldg 
Con Oistrb 
Cons Gas 
Con Gas A 
Control F 
Corby vt 
Coronatn 
Corontn p 
Corp Food 
Cram R L 
Crestbrk 
Crwn Lite 
Crwn Trst 
Crow Nest 
Crush Inti 
Cygnus A 
Cygnus B 
Delta Elec 
Disti Seag 
Dome Pete 
D Bridge 
D Citrus 
Dofasco 
Dom Glass 
D Magnes 
Dom Store 
Oomtar 
D Textie 
Donlee M 
Dupont 
Dylex 0 A 
E L Fin 
Electro ltd 
Emco 
Erie 0 
Exquisite 
Falcon 
Fam Play 
F Play w 
Fed Farm 
Fed Gram 
Fleet Mfg 
Ford USA 
Ford Cnda 
F Seasons 
FPE Pion 
Fraser 
Ga2 Metr 
Gdn Mang 
Gen Baker 
Gen Oistrb 
GMC
Gnstar L w 
Glendale 
Glengair 
Glenair U 
Goodyer 
Greb Ind 
GL Paper 
GL F*ower

VtNtti Meet tei
Induitrlelles
4%5 $7 ?■'
26eb $5 495

400 $9 
9015 $9

no $35'2 
6555 $12 . 
2627 $45-I 
zlO $70 
32 $125 

100 $21 
620 $7-1 

1780 $13 
16671 $22'. 

660 $27 i 
z50 $5 
zlO $31

7‘.
5'a
9'.
8'?

35'2
12'i
45 ^ 
70 

125 
21 
7’. 

13
22 2 
27S 
5

3P

VeittM No«t Im

HB Oil Gas 1006 $40 39'r
HB Oil G pr 25 $52 . 52 .
Huron Eri 1090 $15 14 »
Huron r 34236 33 29
Husky Oil 4779 $11'2 ll
Husky D w 2070 525 485

300 450 440 450 + :
150 $13 . 13 . 13 .
30 $26 26 26
50 $37 37 37 +
z4 $70 70 70

5935 $23 22 23 +
200 $32'11 32 32'» +
800 $8 ,1 8' 8 »
340 $28 » 28''» 28»» —
100 $11' 4 11 '4 11*4

2040 $6 2 
1050 150 
300 425 
200 $8 
100 $18 2 

3000 31 
10189 $15 2 

2681 $19‘2 
100 $12 
100 $6 
200 $11 
z20 215 

5533 $42’i 
571 $49

1 6 '• 
145 
425 

8
I 18 2

30
I 151» 
I 191»
i 12'. 

6 
11 

215
I 42 2 
» 49 2

5110 370 360 370
310 $14 1. 14 » 14 ,

2250 $14 ., 13*. 14
29400 280 270 275
5300 150 145 150
3043 $13 12». 12*

100 $11*8 U*. 11*1
144 $25 25'. 25*

1900 $15 2 15'» 15',
293 $60 2 60 } 60'

4467 $5 »i 5 5
165 450 450 450
352 $8 ,, 8'. 8’
750 $6 6'. 6'

2985 $23 22*4 22*
) z20 $92 92 92

100 105 105 105
1830 375 350 350
250 $30'.> 30 30’
225 $33 1. 33 33'
600 $20 20 20
757 150 150 150

1000 $20 > 20 20
100 $9 9'. 9’
225 $24 24 24
400 425 425 425

12380 $8 1, 7 » 7'
85 $29 29 } 29'

250 475 475 475
100 75 75 75

1100 $6 6't 6
z78 $23 .- 23 23

z5 $53 53 4 53'
1600 380 370 380
625 $14'.. 14 2 14'

c 7199 $20 ,1 19’» 20
17383 $10 .. 9’. 9’

1096 $10* . 10'. 10*
325 250 230 250
600 $7 7 4 7
455 330 325 325

4025 $23 11 23 23*
12545 540 510 535
5692 $56 . 55 » 55’
3325 $8 ;1 8 . 8'

100 $17 17 17
2656 $21';} 21 21

300 650 645 645
560 $12 . 12 12'
900 130 130 130
300 475 475 475
350 $6 6 4 6
100 300 300 300
100 $7 } 7'} 7'
230 380 380 380

2075 475 450 475
p zlO $19 . 19 4 19

4725 $23 1» 21'. 23
250 $5* 4 5'. 5*
500 40 40 40
200 1 l l
275 $5 . 5 » 5'
405 $14 13*4 13'

8245 $21 4 21 » 21'
1 z20 $8 } 8 '} 8'

400 200 200 200
110 $44 } 44 ; 44
850

1 zlOO
130 125 125

675 $10’ 4 10 • 10
/ 100 75 75 75

4200 115 110 110
830 $16* > 16*11 16

4917 $16' 16 ., 16
50 $80 80 80

600 150 145 150
225 $22 } 22 J 22
z50 100 100 100
200 135 135 135

- 5 
+ l 
+ 25

+ 5 
+ 15

Imp Life 
Imp 0 
Imp Tob 
Income Di 
Indusmin 
ind Accept 
In Acc 
Ind Adhes 
Inglis
Inland Gas 
Inland G p 
Inter City 
tntr City pr 
Intr Cty w 
IBM
Int Nickel 
Int Util 
Int Div 
Intpr Pipe 
Int Pipe w 
Ip SP 
Intpr StI pr 
Inv Grp A 
Inv Grp 5 p 
In Ovrseas 
lOS Ltd 
Ivaco Ind 
IWC Ind 
Jefferson 
Jockey C 
Jockey 2 p 
Kaiser Re 
Kaps Tran 
Keeprite P 
Kelly D A 
Kelsey H 
Kelvinatr 
Kenting 
Koffler 
Labaff 
Labatt pr 
Lafarge 
Laidlaw M 
LOnt Cem 
Laura Sec 
Lau fin 
Lau F 2 00 
Leigh Inst 
Levy A pr 
Life Inves 
Life Inv w 
Livingsto 
Lob Co A 
Lob Co B 
Lob Co pr 
Lob G A pr 
Lob G B pr 
Lob Inc 
Loeb M 
Maclean H 
MH Cable 
MB Ltd 
Magna El 
Magnates 
Manoir In 
M Lf Mills 
M L Mills p 
Maritirhe 
Markboro 
Mas F 
McLaghIn 
MEPC w 
Melchers 
Met Store 
Microsyst 
Milt Brick 
MLW Wor 
Molson A 
Molson 8 
Mnt Trst 
Moore 
Murphy 
Mrphy pr 
Murntt B 
Murrit B w 
Nabrs Dig 
NaChrs I 
Nat Drug 
Nat Groc p 
Neonex I 
NB Tel 
N Prov)ci D 
Nfid LP 
Nc'oqda

10 $140 
24239 $18'I 

2990 $14 • 
200 $8 . 

z2 $13 . 
860 $14'» 
400 465 
150 $10'2 
700 $71» 

1284 $10 
z9 $13 

240 $8 I 
450 $13 . 

3400 300 
133 $273 

6912 $41 2 
4974 $27 . 
1400 135 
7270 $231.

140 
17^1 
14 . 
8 .

13 -
14 

465
10 2 
7'j
91.

13 
8 ^ 

13 j 
275 
269 I

Ferm.
39 2 
52'-. 
15 
31 
11 

485 
140 

17 >4 
14^8
8 4

13 4
14 

465
10 2
7 4 

10 
13
8 4

13 4 
275 
269'»

-30 
+ 7

25295 $6»
125 $21 
689 $7
305 $17V 
100 430 

8700 145 
800 $8 
300 210 

1340 $8 .
810 360 
110 $6 < 

5175 $11 
1625 $9'
600 $10 
100 $5'
200 $7 ,
z33 475

26* 4 26*.1 — ‘2
115 135 + 25
23*1B 23 ;1 + »
11*11 ll’i1 + 4
6' } 6*.1 + ' *

21 21 + }
6* 4 7 + 4

17» 4 17*.
430 430
140 145 - 5

7’ 4 8 + ' 4
210 210 + 10

6's
11'4

10
5^4
7 I 

475
6'j
lO'î 
22 4 
22'2 
13 
7’» 

200

6'i
11‘.
9>i

10
5'.
7',

475
750 $6 ;
460 $10'2 
883 $22 ^

3955 $22^
25 $13 

100 $7 ’»
2100 215 

100 $9 . 9 9 .
740 450 440 440 
650 $20 j 20'2 20';
‘ .............. Ill

6'.

6 : 
10 ; 
22'. 
22’. 
13
7'i

215

940 $11' 
150 $6

7
90 

7 
6 
6 

31 
19 
19 
7' 
5' 
9 

450 
25 

480 
87 

120 
12 
63

137 $15'. 15 4 15 
300 350 350 350

12421 $9'2 9N 9
1000 $7

200 66 
200 $12'2 

2300 $19

100 
300 90 
360 $7

1200 $6 
3200 $6

200 $31 
2600 $20 
z25 $19 
100 $7

2000 $5' 
273 $9
350 450 

4600 $26 
420 480 
100 87 
500 120 
120 $12' 
25 $63

11
6'4
7

90
7'2
6
6

31
19'.
19'2
7‘4
5
9H

450
25

475
87

120
12'i
63'^

660 $5 
200 440
100 $10 4

1476 $13'. 
100 $13'2 
100 $10 

10165 $32 
100 $6 
200 $22 2

4500 $5 2
100 325 
100 $13 
345 450 
500 485
100 $22 2

1750 340 
215 $11 2 

4250 64 
275 $7'4

3320 $27

7
66
12
19
5 

440
10 4 
13’e 
13 2
10'4
30 »
6

22‘2
5h

325
13

435

22 2
325

11 2 
60

7 4 
27 4
12 »

1000 $20 4 20'4 
25 $30''» 30'*# 

250 $26 "

7 +
66 - 
12 - 
19
5S + 

440 +1
10 4 +
13*4
13 2 + 
10'. + 
32 +
6

22'2 + 
5'2 - 

325
13 -

450 +2
480

22 2
340 +1

11'2

25

64 
7'4 

27^8 
12’» 
20-4
30S 
26

3725 640 600 620 
125 $7’. 7». 7»,
900 405 405 405

2434 $19 2 19'
925 350 350
300 450 450 

4755 490 455 
5728 $14^8 14 
4650 325 320

5*1
12-'i
6

22'

44
11 >i

475
475
130
45'
58
15'

465
20*8
12

11 '4
13'2
12 
5'»

17--

100 $5*.
200 $12'.
300 $6 
200 $22'4 
z50 $8 4 
675 $49 

5045 $11’.
2050 495 
650 $5 
400 130 

1610 $46 
2390 $58 2 

z50 $15'4 
250 475 

4100 $20 .
525 $12 

z200
900 $12 

2190 $13'«
1250 $12 
z50 $5'»

1330 $18 
130 390 
400 $6'»
390 $21 
z50 $11 
250 $5'i 
100 480 
609 $133 2 

2000 $9'.
280 145 

2100 160 
500 $5 »
600 91 
zl5 $47'4 
20 $58-4 

z50 $8'i 8’
100 $14 14
520 $22*8 22 
z34 365 365
100 460 460
100 330 330
150 $10'4 10 
z54 $73’» 73 
600 200 185
100 450 450 
400 210 210 
200 $5 2 5
ZlO $88 88
325 $5 5
116 $18 18 

1250 $15H 15 
- -- 415

5*1
12’i
6

22 - 
8'-

49 
11’ 

475 
480 
130 
45 I 
58 
15*. 

465 
20'; 
12

11 I
13';
12
5'.

17’

+ 6

NCtr'G 11012 $13'» 
Nor Ctl A p 
Nor Ctl 65p 
Nor Ctl B p 
Nor Ctl w 
NS L P 
NuWest H 
Ocean Cm 
Oil Patch 
Orlando R 
OSF Ind 
Oshawa A 
Oshawa w 
Overland 
Overind 2 p 
Pac Pete 
Peace Riv 
Pembina 
Penningtn 
PC Jwl A 
Petrofina 
Phillips Cb 
Pow Corp 
Pow C 5 pr 
Price Com 
Prov B Can 
Quinte A 
Rank Org 
Readers D 
Realty C 
Reed Osir 
Reichhold 
Reifman A 
Revelstk 
Ripley I 
Rolland 
Ronald Fd 
Rothman 
Rothmn w 
Rothm A p 
Rothm 6 p 
Royal Bnk

19 
350 
450 
490 

2 14 
325 

8 8 
215 215 
26'2 26 

170 170
2 20'2 20
2 6'2 6
2 13 2 
2 16 2 
4 9

64

-10 
+ 15

200 $8 
1000 215 
1732 $27 

300 170 
2000 $20 

100 $6 2
100 $13 2 
617 $16'2 

1500 $9'4 
5206 $6 2

225 $8 4 8'4
443 $84 8 2
550 $10H 10'4 
775 210 190 210
300 $13'4 13 2 13
100 450 450 450
250 200 200 200

8095 $16 16 16
550 $5'i 5*8 5

z270 $16 15*4 15
230 $9 8 9’» 9

10800 235 225 230
100 450 450 450
200 $11 4 11>4 11 
700 $10'2 10'4 10 
250 260 240 260
155 $69 . 68 . 69

4125 $15’» 15 8 15
6719 $23

13'2 - 
16'2 
9 -
6*2 + 
8>4 
8’’» + 

10'4 +

+ 20 
-15

22’» 23'
390 390 Royal Trsl 568 $26 .1 26'-. 26

6' . 6'4 - 4 StL Cem A 100 $22';1 22';1 22
20' } 21 StL Corp z50 $21 21 21
11 ll St Maurice 1700 65 61 61
5 '» 5 '» + *» Sandwell 550 $8 c 7' . 7

480 480 - 20 Sayvette 200 305 305 305
132 133'} +2'} Schneid b p 125 $6' } 6'.} 6

9 } 9*. + '4 Scot York 1725 $11 10* c 11
140 140 - 5 Scot Lâsal 100 $24’ . 24’-c 24
ISO 155 Scot Mis pr 100 $5'.1 5'-. 5

5 ’• 5’» '• Scot Paper ZlO $18';1 18',I 18
91
47’
58’

Gt West Int 6100 470 
Gt W Life 
Greyhnd 
GSW Cl B 
GSW C pr 
Guar Trst 
Gulf Can 
Hardee 
Hard Carp 
Hard Crp A 
Harlequin 
Hams J S 
Harveys F 
Hawker S 
Hawker pr 
Hays Ona 
Medway C 
Hind Dauc 
Home A 
Home B 
Horne Pit 
H Bramor 
Howdn OH 
H Bay Co

91
47*4

, 58*4 + *4
S’»

14
22*8 + H 

365
460 - 5
330 +5

1 10'4 - '4 
73’»

200 + 25
450 
210

5 2+'» 
88 
5

18 - '»
15 - '4

455 + 40
220 $39 38'} 39
840 $12H 12 12*»
400 400 400 400
ZlO $68 68 68
600 $8S 8*. 8'.

5189 $15'. 15 15'.
2100 81 80 81

245 $9 » 9'. 9’»
555 $9 9 9
200 325 325 325

2300 190 160 175
2987 105 105 105
1225 180 180 130
195 $48 46'. 48
100 $7H 7H 7N
100 220 220 220
150 $55 55 55

8110 $18'» 17 17H
200 $18 } 18 } 16'}

1765 210 205 210
z50 300 300 300
100 265 265 265

9000 $14 } 14H 14'}

+ 15

Scotts 
Shaw Pipe 
Shell Inv p 
Shell Inv w 
Shell Can 
Sifton Pro 
Silverwd A 
Silverwd d 
Simpsons 
Simpson S 
Skyline H 
Slater StI 
Slater 6 pr 
Somville p 
Stham 
St Brodcst 
St Paving 
Steel Can 
Steinbg A 
Stuart Hse 
Suptst com 
Suptest od 
Tamblyn 
Tancord 
Teledyne 
Texaco 
Texaco pr 
Texas Gu S 
Thom Nes 
Tor Dm Bk 
Towmart 
Traders A 
Trader B p 
Trader 65 w 
Trader 66 w 100 160 
Trader 69 w 3100 180 
Transa'f 400 330 
Tr Can PL 4011 $29 
Tr Can Pi p zlO $38 
Tr Can A pr 30 $57 
Tr Can P w ZlOO 900 
Trans Mt 5191 $17 
Trizec Crp 2600 120

3110 $9
3110 $7 2 7
1675 $28H 28 
2895 $12'2 12 
3793 $29 2 29 

100 260 260 
2X $17 
100 $16 

9741 $15*4
zl50 $21 
700 $7'4
820 $12’i
200 $15 
50 $35 

10315 $52'4 
5500 $10 

222 $7*4
5456 $22'4 

285 $15H 
500 360 
300 $10'4 
250 $34 
400 $18 
100 230 
400 $5

9‘2 - 
7'2 + 

28*. + 
12'2 
29'4 

260
17 +
16 + 
15’»
21
7'» - 

12'» - 
15 
35

470 $24'» 24'i
z5 $57 

1500 $15 2 
580 $1714 

4934 $20 
550 51 

1060 $8

17 
16 
IS
20'»
7'.

12'»
15 
35
52'» 52» 
9'» 10 
7'» 7‘.

22 22 
15'4 15*1 

350 350
10'4 10 4 
33 » 34
18 18 

230 230
5 5

24'. 
57 
15
17 14 
20 
50 
8S

57
IS
17-4
19 2 
50 
8S

100 $24H 24*. 24H 
700 60 ■■ ■■50 50 -15

160 160 f 5
180 180 + 20
330 330

29 29*.1 — ',
36 38
57' } 57';1 — 1

900 900
17 » 17',

115 120

trizec w 
Tru Wall 
Un Carbid 
Un Gas 
UGas A pr 
U Corp B 
Van Oer 
Van Ness 
Versatd 
Ven power 
Versatile 
Versatil A 
Vic G Tr 
Vulcan 
Wainoco 0 
Walk GW 
Weldwod 
Wstburne 
Wbur A p 
Westc st 
West Ind 
West Ind A 
W Brdcast 
W Bcas A p 
W Cdn Seed 3200 220

4b0 36 35 35
100 190 190 190

1843 $12 11* 4 11
3635 $14 13’(> 14

100 $37 37 37
z3 $14 } 14 ,> 14

500 480 480 480
3600 75 65 75

100 $6''» 6*11 6 '
2619 60 55 60

200 200 200 200
200 130 130 130
150 $16 4 16 .c 16
100 $8 » 8’,1 8

- 2 
-10

f20 
f 10

W Elec £
W Pacific 
Weston 
White Pas 
White P w 
Winn SF 
Woodwd A 
YR Prop 
Zellers 
Zellers pr

Accra 
Agnico 
Akaitcho 
Allied Mng 
Am Larder 
Ang Ruyn 
Ang U Dev 
Area A 
Atl C Cop 
Aunor 
Avoca M 
Bankeno 
Belletere 
Bthim 
Big Nama 
Bl Hawk 
Bral Can F 
Brameda 
Brunswk 
Calmor IB 
Cam Mine 
Camflo 
Cam Chib 
C Tung 
C Jamiesn 
C Lencour 
C Malart 
Cdn Nisto 
Captain 
Cassiar 
C Pat 
Chemaloy 
Chestrvile 
Chib Kay 
Chib M 
Chimo 
Chrom 
Coch Will 
Columb M 
Comb Met 
Conigo 
C Cal I in an 
Con Fardy 
C Marben 
C Monsn 
Con Negus 
Con Nichol 
C Ramblei 
Conwst 
Cop F 
Cop M 
Coulee 
Craigmt 
Crowbank 
D Aragon 
D Elda 
Denison 
Dicknsn 
Dome 
D Expio 
Donalda 
Donal r 
Dynasty 
East Sull 
Endako 
F Mar 
F Grenada 
Fort Reinc 
Frobex 
Gnt Maset 
Giant k 
Goldray 
Goldnm 
Grandroy 
Granduc 
Gran isle 
Green Pnt 
Gunnar 
Headway 
Hollinger 
Huds Bay 
Hydra Ex 
Int Mogul 
Iron Bay T 
Iso 
Jelex 
Jonsmith 
Jorex Ltd 
Joutel 
Jowsey 
Kam Kotia 
Kenn Hold 
Kerr Add 
Kirk Twns 
Lab Mm 
Lacanex 
L Oufault 
Lakehead 
L Osu 
L Shore 
La Luz 
Leitch 
LL Lac 
Louviert 
Lytton M 
Macassa 
Madeline 
Madsen 
Malart ic 
Man Bar 
Marchant 
Martin 
Match 
Mattgmi 
Maybrun 
Me Adam 
Me Intyre 
Mentor 
Midnm 
Mm Ore 
Moneta P 
Mt Wright 
Multi Ml 
Mymar M 
New Bid 
New Cat 
Newconx 
N Goldvue 
N ImprI 
Newnoi

1700 360 320 360 + 25
2688 $40’s 40 40 4

400 $14 2 14 14-4
400 $6 . 6*4 6*4
650 $24’» 24*8 24’» + ‘4 
395 $19 2 19 2 19 2 - ‘4
100 125 125 125
300 200 200 200 + 20
100 $16 16 16 + *4
100 $24 2 24 2 24'» +2 2 

210 210
205 205 - 5
455 455
21'» 21 2 - *8
15 15 4 + .

360 390 +35
7 7 + '

14*4 15 + '4
5 5 - '»
9 4 9 4 - '4

34 2 34 2 + 2

100 205 
500 460 

6725 $21 ■- 
1135 $15 4 
600 390 
100 $7

5050 $15 8 
500 $5 8

1145 $9 2
25 $34 2 

Mines 
3000 11

25914 270 
2500 46

70
61
74
58

10 2
250
43
63
55
74
54

200
50

193
110
380

15'2

2500 
7000 
500 

9400 
300 200 

2143 50 
1520 195 
2200 114 
2300 400 
2000 17

12760 $17 
zl25 16 
5472 40
1400 170 
1642 225 

375 470 
1500 65 
2100 26 
1800 225 
5815 760 
6100 205 

300 205 
5000 19
6000 30
2000 11 2 11
2000 6 6 
1856 $20*8 20

11
260
46
70
58
74
57

200
50

193
no
390

17

^10 
I- 1
k 4
I- 5
I- 1
^ 6

- 2 
- 2

I6'c 16'» — ' »
16 16
35 40 + 5

170 170 + 6
220 225 + 24
460 470 + 15
65 65 - 5
26 26

220 225
715 715 -lu
197 205 + 5
205 205 - 3

18 2 19 + ';
30 30 - 1

10200 299 285
2700 130 123
1000 14 14
2000 9 .î 9
2500 40 40
2400 123 122
1000 195 190
zlOO 40 40
3000 41 39
2400 

18500 
5025
1107 146 
1040 380 
6500 189 
5000 15
2000 12 
3000 91

14900 $11 
19200 185 
10000 8 
12000 34

400 $10 
7000 13
1000 18 

33400 122 
3190 $25 
860 141 
340 $55 

23630 116 
3500 27 

19500 2
2385 675 
600 545 

13615 $13 
150 111 

8750 13
2100 58 
1100 26 
4100 285 

200 750 
7300 100 
500 28

3500 30
1550 825 
300 $13 

z300 9
1425 155 
7100 13
488 $32 

1820 $21 
2500 20
2153 $11 
1000 320 

22200 204 
2000 19
1000 9
1100 120 
4450 116 
833 33

2200 185 
2000 20' 
5446 $11 
1000 33
185 $31 

5200 120 
3280 $15 
3375 13
1000 11 
z45 306 
600 900 

4400 155 
600 212 

2000 10 
1070 238 
z20 123 
425 380 

1310 84
1700 
500 

2500 
500 11
bOO 10 
5œ $20 

4500 24
6100 90
1260$149 
5000 50 
500 

1000 
1000 
7006 
1500 
766 
500 

1500 
400 625 

z300 3
30925 178 
3500 4

N Que RagI 4750 $17 
N Senator 1500 15

9 9
14 2 14 
9 2 9

146 
370 
183 

15 
11 
91

« 10* 
171

I 8
32

I 10’ 
? 12' 

18 
116

> 25 
138

> 55 
110
26 

I 2 
660 
540 

12’ 
111 

11 
55 
25 

275 
740 
100 
28 
28 

810 
I 13 

9 
146 

13 
31 
20’ 
20 
10’ 

315 
198 

18
9 

119
114
33 

185
! 20 
I 10’

33 
31

115 
’ 15'

12 
ll 

300 
900 
155 
210

10 
235 
123 
375

66
72
41

30
9

95
34
60
70
5'

28

11'»
6

. 20*8 + 8 
295 +6
130 

14 
9 2

40 - 1
122 - 1
195 - 1
40
41 - 1
9

14
9 2 - 2

146 -I 1
380
189 + 1

15
12 + 1
91

I 11 2 + ’»
175 - 8

8
32-2 

, 10’»
12 2 — 2 
18 - 2

116 - 3
25 - - 
138-4
55 +

112 - 1
26 - ‘2 

2 2 +
660 
540 

13 
111 

13
56 
25

275 
750 
100 
28
30 

825
13 4 
9 

146 
13
32 
20’»
20

, 10'4 
315 
200 

18
9 

119
115
33 

185
20'» + 
11'4 +
33 + :
31 + :

116 + 
15’4 - 
12 2 -2 
11

306
900
155
212

10 +
238 +
123
380
84 - :
66
72 - : 
40 - :
11 2 
10

20'» 20'» 
23'» 23'»

2000
11800

13 2 
35

17007 $11’» 
2600 40

•1*

+ *»

f30

+ S 
- I

2500 
12000 12 
5365 $11 
1000 345 
1000 195 
1655 $34 
zl2 525 

43400 88
z52 21

425 $32 
1536 925 
7400 265 
1000 32
4000
?B00
1000
12X

Rayrock 3200 143 
Reeves 200 280 
Renabfe 3CXX) 61 
Rio Algom 401 $19*. 
Rio Alg c w 700 175 
Rix Athab 1000 12
Roman 
Satellite 
Sherr 
Silvmq 
Sisco 
Steep R 
Sud Cont 
Sullivan

1200 655 
1000 ll' 

14865 $17’ 
4300 28
3000 189 
2020 290 
4500 50 
1286 550

87 90 + 3
146 146 - 2
49 50 4- 5
30 30 + 1
9 9

95 95 + 10
32 34 + 1
60 60
70 70 + 10
5'} 5'} •f '}

27 27
600 625 + 25

3 3
164 178 + 9

4 i 4 } +
16 4 17 + ’»
15 15 - 1

155 158 + 3
13'} 13'} -5'}
32 32 - 2

124 126 + 2
10*. 11 + ’»
40 40 + 2
29 29
12 12 — ‘}
11'} 11 + »

345 345 - 5
190 190
33 34 + 1 »

525 525
80 86 + 5
21 } 21'}
34'» 34*. + »
31'} 31 }

905 915 -10
255 260 + 15

32 32
21 22
60 60 - 3
11 11
33 33 - l

137 137 - 3
275 275 - 5
61 61
19 4 19 '» ■4 '»

170 170 - 5
12 12 - 2

650 655
11'} 11 }
17 S 17’»
25 25 - 2

182 187 + 2
285 290

49 49
560 550

Cours fournil par la PRESSE CANADIENNE
«tM Haut B«8 Ferm. Clk Yeetes Haut Bas Farm. Ck

1895
13165
2182
1150
200

Bq Deparg 200 
Bq Pv Can 2207 
Bell Can 2476 
Bell C A pr 755 
Bardier 
BP Oil 
Brascan 
Brinco 
Cal Pow 
C C Lafrge 75 
C Steamzhp 176 
Can Arena 200 
C Brew 6700 
C fmp Bk C2750 
CIL 1275
Cl Pow 270 
C Interurb 200 
CP Inv pr 2300 
CP Inv w 7025 
CPR 1792
CPR 300 pr 900 
Canron 
C Del Rio 
Chemcell 
Cockfield 
Comii.co 
C Bath

100
275
400
100

3600
443

$9 - 9 • 9 .
$10 • 10 8 10 . 
$42S 42*+ 42H 
$49 49 . 49
$15 14 . 15
455 450 450
$13 12' 12

5
22 
33 
24 
12 
8 

19 
10 
26

235 235 235
$23 h 23 23
540 515 530
$56 s 55
$8 r 8 

12 
10

$5
$22
$33
$24
$12

$8
$20 . 
$10 
$26

5
22 
33 
24 
12 . 
8

20 
10 
26 .

55 .

Ivaco 1400
Kaiser 850
Labatt 475
Labatt pfd 850 
Laur F 200pr 400 
Loeb M 100 
MacLaren 6 200 
MacMillan 12M 
Magnason C 100 
Marche Un 650 
Maritime El 400 
Maritime Ti 221 
Mass Ferg 4025 
Melchers 
Microsyst 
Molson A 
Molson B 
Monenco

$8 7
$11 « 11 
$22 22
$22 
$20 

$5

1800
754
500
750
425

Moore Corp 1875

$12 
$10 .

12 - 
10 s

465 455 465
$5

Con Bath pr 195 
Couvret 
Crush 
Cum Prop 
Denison 
Oist Seag 
Dome P 
Dofasco 
Dom Glass

35500
800
100
100
790

5100
1100
500

Dom Stores 200
Dom Text 
Domtar 
Fam Play 
Fin CofI 
Fraser 
French P 
Fulcrum 
Glengair 
Gt Lk Pap 
Greyhnd 
Gulf 0 C 
Hawk Sfd 
Hollinger 
Home A 
Hw Smith pr 25 
HBay MS 3050 
HBay Cp 6885 
Ht Doug Ltd 100 
Husky Oil 1850 
Husky D wt 900

190
1310
800
100
300

1350
1000

100
100
150
880
550

17850
2225

Imp Oil 
Imp Tob 
Ind Accept 
Int Nickel 
Int Util 
Inter PL 
Inter PL w 1000 
Invest G pr 125 
I 0 S Ltd 4400

6204
1825
1000
3365
1500
5725

$21 21 i 21 4
$10 4 10 10 . 4
$15 15 15 .
500 480 500
$11 . 11 > 11 . +
$10 . 10 4 10 +
$25 25 25 } 4-
$46 46 46 +
$58 / 58 58 }
$20 . 20 } 20 } -
$11 11 } ll } -
$11 • 11 V ir» -
$12 12 12 -
$13 . 13 13 }

$9 } 9- } 9 } -
$7 7 7 4.

$22 22 22 +
700 680 680
330 330 330 4!
210 210 210
$18 18 18
160 160 160 + 4
$15 s 15 15 s -
180 180 180 + ‘
$32 32 32 +
$18 4 17' » 17 4 -
$28 } 28 } 28 }
$21 20’ . 20*.
$14 } 14''» 14‘» -
$9 s 9 » 9'» +

$11 *» 11 11 -
500 500 500
$18 17’'» 17 1 +
$14 14 } 14 }
$14 a 14 14 1
$41 } 
$26’»

41 41'.
26 4 26 -

$23 23 '» 23 » +
$11 4 11 } II'» +
$17 • 17 8 17 » +
145 135 140 -

N 6 Tel 
Noranda 
Nor Cent G 
NS LP 
Oshawa A 
Pac Petrol 
Phillips C 
Pow Corp

720
1735

125
400
475
100
200

2601
Pow Cor 5 p 100
Price 
Que F*hone 
Readers Dt 
Reitman 
Reitman A 
Rolland A 
Rolland B 
Ronalds 
Rothmans 
Rith A pr 
Roth B pr 
Royal Bk 
Royal Tr 
Russel S 
StL Cem A 
Shell Can 
Shell In pr 
Sicard 6 pr 
Simpsons 
Steel Can 
Steinbg A 
Super El 
Tor Dom 
Traders GA 
Tr C PL

400
450
300
501
no
800
100

14800
700

2175
800

5860
916
300
500
776

1015
100

7800
3265
3201

400
837
200
825

$17
$26

$6
$5

$16 . 
$15 
$9 

$12 
$5 . 

$13 . 
$13 

$5 . 
$31 
$11 
$27 
$13 

$7
$14 . 
$27 
$9 
$6 .
$8
$8

$13

TrC PL 275 13150
Tr Mt PL 
Trizec
Un Carbide 
Union Oil 
Velcro Ind 
Walk GW 
War Hers 
WCoast Tr 
Wburne A p 100 
Weston 150
Zellers 300

100
500
145

5000
3195
950
700
100

465 445
$18 18 
$16 16 
450 450 
$5 5

$11 2 11
$10 V 10 
$68 68 
$15 4 15' 
$23 » 22'
$26 V 26
$17 . 17
$22 2 22
$29 X 29 
$28 . 28 
$20 20 
$15 2 15
$22 4 22
$1515 
410 400 
$20 19
$8’» 8' 

$29 2 29 
$57 2 57 
$17 17
120 120 
$11*4 11 
$33 4 33 
$23*8 22 
$40 2 40 
425 425 
$19 2 19 
$24 2 24
$21 4 21

$9 9

7 V 
11
22 2 
22’» 
20

5 
17

• 26 .
6

» 6 . 
16
15 

« 9
12 

2 5
X 13’» 

13 
b 5 
8 31 

ll 2 
8 27

13
7 .

14 8 
27
9

- 6 2
. 8
2 8 .

13
465

2 18 2
16 

450
5

11
. 10 2

68
8 15 . 
2 23 »
4 26
. 17 . 
2 22 » 

29
4 28 .

20
2 15 2 

22
» 15*8 

405 
. 20
8 8’»
2 29 2 

57 
17 

120
4 ll*.
4 33'.
1 23 

40 2
425

2 19 2
2 24 2 
. 21*4 
8 9*8

-1 

+ 2

+5
+2''

SOXJXiSE DE N^EW VORSÉ
ACF 2 40

Cours fournis por la
VwitM Hoiit B«* Ftrm. Ch.

22 39 » 38’» 39 » + »

-15 
- 5

+ 2 
+ 1 
- 2 
-11 
-10 
- 2 
- 1 
+ 4 
+ 15

- 2

Addres 1 40 463 29’a 27 2 29
Admirl 23 8'» 7 » 8
Alcan 1 20 147 22'» 22» 22
Allege lOe 292 7 626
AllisCh 133 14 2 14 8 14
AHess 15r 457 37 36 » 36
AAirlin 80 706 22 21 » 21
ABrnd 2 10 234 39*8 38 » 39
AmCan 2 20 36 44 . 43 » 44
ACyan 125 x4l7 31*» 31 31
AHomel60 164 57*» 56’a 57
AmMot 235 6H 6'» 6*
ASmelt 190 375 25 . 24’» 24 
AmStd 1 112 36’» 36’» 36
AT T wt 2141 8*. 8*8 8
Ampex 499 17'. 16 » 16
Anacond 190 130 24 . 23'» 2'. 
Avon 1 10 151 69 4 67 2 68
Babck 50 104 18 4 17 2 17
BathI 40 13 12*. 12
BeechA 75b 38 10'. 10'» 10
Bell H 60 149 31’» 30 2 31
6enF 160 93 46 » 45’» 45
BethSt 1 80 213 22 2 22 » 22 
Boeing 40 482 14'. 14 14
Bordnl 20 235 24 22'» 23
BorgWa 1 25 64 22 21 » 21
Bosld 2 24 12 34*» 33*» 34
BristMy 1 20 116 55 2 54'» 54 
Brnswk 10 116 15*» 14 s 15
BucyEr 1 20 5 19 a 18’» 18
Burlln 1 40 220 41 4 41 41
Burrghs 60 611 110'» 103*» 106 
CmpRL 45a 58 23*8 2 3 23
CampSp I 10 25 27*8 27 4 27 
CPR 3 20 49 55 4 54 4 54
CatTrl 20 580 35'» 33 2 34
Celanese 2 107 64 2 63*» 63
Cencoln 30 242 30 4 29 29
ChesOh 4 xl70 40*» 39’» 40
ChrisCft 30p 223 6 5 4 5
Chrysir 60 1807 23'» 21'» 23 
CitiesCv 2 20 200 48*4 48 » 48 
ClarkE 1 40 45 30 h 30 4 30
ClarkO 4C 20 20 19 . 19
CocaCol 1 44 287 73 . 71*. 72 
CBS 140b 242 30 4 29’. 29
Com Sat 44 40 39'b 39
ConEdl 80 171 23S 23 23
ContCan 2 40 99 68’8 66 67
ContData 286 37’» 36 ? 36
CopRng 50b lOe 32*» 31’» 32 
CopwlSt 1 20 87 15 4 15 15
CPCintI 1 70 194 29 - 29 29
Crane 160b 32 34 » 33'. 33
Cr Zell 160 240 30'4 29 2 30 
Curtiss Wr I 65 14*» 13’* 13
DartI 30b 89 30
Deere 2 187 29
DennMf 60 216 18
DetStI 3
Dexiei 24 
Dome M

29'i 
27’, 
16*. 
15
16’i
53

OowC 2 60 241 72 71
duPon 3 75e 246 127'» 126 
EastK la X1439 66*» 65

15
28 17*. 
27 54

EatnYa 1 40 217 29 » 28 2 28
119 14 
72 17

EG G 10 
EIPasNG I 
Eltra I 20 
ESB 1 20 
EssexI 1 20 
EthylCp 84 133 22 
ExCel 1 75 25 20
Fairch 50

13 
16 
22 
16 
22 
21*. 
19

314 21’» 20

27 23». 
25 17'; 

7 22*.

Firest 1 60 892 41'. 40
FMC Cp 85 1107 19 4 18
Ford 2 40 247 49 *« 48
Fruehl 70 84 29 27
GenDyn 50p 119 17'» 16
GenEle 260 562 79'» 78'
GFds 260 217 76 » 75
Geni 30t 126 15*» 14
GMC 2 55e 666 7 3 72
GPCem 80 37 23 22
GTelEI 1 52 287 27 » 27'
GTire lb 67 17». 17'
GaPac 80b 506 5 2 50
Goodrh 1 72 187 27 a 27 
Gdyr 85 250 28'» 27S 27

+ 2

Teck Cor A 
Texmont 
Texore 
Tombill 
Tontine M 
Trin Chib 
U Mining 
U Asbesto 
UN Keno 
Upp Can 
Urban Q 
Vespar 
West Mme 
Wilco 
WiHroy 
Win Eld 
Wr Harg 
Yk Bear 
Young HG 
Zulapa

Alt East G 
Alminex 
Am Leduc

Banff 
BP Oil 

• Braisa 
CS Pete 
CS Pete w 
C Ex Gas 
C Gndoil

698 585 565 585
500 47 47 47

34000 33 32 32
3800 100 100 100
725 194 188 194

5000 12 12 12
5000 25 25 25
1200 345 320 320
300 565 550 550
200 165 165 165

3000 14 13 ^ 13 ^
2000 20 19 19
2300 410 400 410
2600 39 35 39
3800 140 136 136
3000 12 12 12

100 150 150 150
500 510 505 505
500 6 6 6

1000 9 9 9
Hulkt at pétroles 
4800 555 535 550
2100 525 515 525
7000 ll 10 lO'i

A Quasar P 600 180 170 180
Asamera 4910 $13'» 12'^ 12'> 

7531 $11'• ll ll .
20450 455 450 455

400 410 
5750 435 
1100 270 
2375 500 
800 850

C Homestd 4800 780
C Ll Pete 
Cdn Sup 0 
Cdn Trtcnt 
Cent Del 
Charter 01 
Chieftan D 
Clark Can 
Dynamic 
Ensign Oil 
Francana 
French Pi 
Gt COilsds 
Houston 0 
Houston w 
Int Helium 
Mill City 
Nat Pete 
N Cont 
N Davies 
NC Oils 
NCO pr 
Nthid 
Numac

400
415
250
480
825
745

742600 75 
1182 $34*8 33 

100 990 990 
1150 $10 a 10 
825 635 630 
500 780 

3700 185 
8300 144 
4800 225 
1400 425 
6400 705 
1255 400 
4025 240 
2450 126 
6200 21 
4100 165 
7100 250 
2400 118 
6000 10 

200 600 
z25 $35 

J1400 59 
4350 695

Oakwood P 5602 150 
°ermo 
Peruv 
Petrol 
Pinnacle P 
Place G 
Ponder 
Ranger 
Scurry Rn 
Siebeos.
Spooner 
Sycuse 
Un Bata 
U Canso

6800 93 
1600 30 
2000 130 
1700 84 
7000 117 
2800 65

770
180
140
205
415
675
395
230
125
20

160
235
no

10
590

35
50

670
125
91

410
415
250
490
825
745

74
34*1

990
10'

635
770
180
140
216
415
675
395
230
126
21

160
248
no
10'

590
35
52

690
150
91

+ 5 
+ 5

+ 5 
-10 
-15 
-15 
-15 
-10 
-30 
+ 1

+ 10 
-15

- 2 
* 6

-35 
+ 5 
-10
- 4

4 8 
- 6

- 2 
+ 10 
+ 31

30‘i 30'} 
125 126
82 82 

115 115
66 65

7920 $10'} lOS 10*8 
1385 $19’» 19 . 19H 

820 795
9930 145 

10671 243 
15766 320 

1200 450
U Canso w 1000 265 
Un Reef P 5000 20 
Ulster P 82000 233 
Voyager P 1800 3B0 
Wcoast P 750 936 
W Decaita 6825 606 
World Wde 300 235

Ml
239
310
450
255

20
216
375
930
590
225

795
144
241
315
450
255

20
220
375
935
606
230

3 24 ; 
561 270 
146 57*.

PRESSE ASSOCIÉE
VmiIm Hmrt

Gould 1 40 x23 29’»
Granby 160 11 27'}
Gt A&P 1 30 105 27»» 
GreenGt 96 xlO 21 
GulfOlSO 58A 28’» 
Heinz 92 42 36
HewPack 20 142 27 
HighVolt 71 8'}
Hmstk 40 115 22*.
Hnywl 1 30 455 94'}
HFC 1 10 158 39»»
HudBay 1 20 7 20*.
lltCent 1 \à 45 20'} 
IngRand 2 38 37 »
Intlkl 1 80 
IBM 4 80 
Int FF 50b
lntHarl80 111 24' 
IntMng 30e 29 11 »
iNick 1 20 405 40 >
IPap 1 50 115 36 .
IntT&T 1 05 517 41’» 
JnManl 20 375 37*» 
KjysRo 60 5 21 4
Kellogg 90 50 21'}
Kennec 2 60 122 40*. 
Kraftcol 70 74 38'.
Kresge 44 667 46
Kroehl 20p 4 15’»
Leasco 1006 10*. 
Lock A 114 9 ’»
Loews 13 486 25'}
MadS Gar 38 3’»
Mgnvx 1 20 184 34‘. 
Malry 1 80 4 35'}
Marathn 1 60 216 30'. 
MarMid 1 70 30 39 
MarshF 1 10 22 23'. 
MartM 1 10 95 15'}
MascoCp 24 19 4? 
MassF 1 318 9*»
McDonCp 188 37». 
McDnD 40 497 20 }
McGrH 60a 321 15*. 
McIntyre 2 z670 146 
McKee 150 I 19’i 
Mrck 2a 132 80' 
MGM 72 17*4
MidldR I 40 42 18
MMM I 75 177 87 »
Mobil 2 40 262 Sl’i
Mohasc 1 10 28 22’»
MsantlSO 139 37». 
Motrla 60

I l« Ferm.
29 . 29

237 47
N Cash 72 824
NDist 90 77 15
NGyps 1 05 85 20 4
NLeadl 70 148 21'»
Nthgate 25e 160 13'» 
Northrop I 45 19 
NortS 99t 242 35
Occidt lb 1349 16’» 
OutbMar 1 32 18
Pac Pet 25g 164 26’» 
PanA 804 12’»
ParkeD 60 520 20*. 
Perkin El 153 23’» 
Pfizer 60 483 30 »
PhelD 2 10 64 40 }
Phil Mr I 762 39éi 
PitneyB 68 277 29 } 
Polroid 32 535 70
ProcGl 40 156 53'}
PHmn 2 80 23 35*.
Ralst P 70 695 20 
RCA I 568 24’»
RepSt 2 50 360 29 }
RiChM 1 34 51 }
RoyD103e 203 44‘. 
Rubrmd I 04 1 45 4
SaFel 1 60 432 18
SchenI 1 40 15 22 }
Scherg 80 87 51*»
Sc lent if 377 3*4
SCM 60b 126 14
Scott Pap 1 144 27 » 
SrsR 1 20a 913 67
Shell0 2 40 295 44*.
Singer 2 40 155 64*4
SouPac 1 80 279 29’» 
SpartanA 60 53 7'»
SpryR 37e 604 23»»
SfdBrieO 25 41H 
StCX:al2 80 366 47»» 
Stdlnd2 30 206 49 »
StdNJ 2 70e 951 66'} 
StudeW 1 100 49 4
SunOil lb 12 45 
Swift 60 123 23 i
Tetedn l 09t 1441 18 »
Tenco I 32 252 19'»
TxcoieO 733 31'» 
TexGS 60 1042 15»»
Texinst 80 346 75 /
Textr 90 101 20'?
Thick 40 71 8 »
Time I 90a 286 37 .

26
26
20
28».
35
25'

7»
21
91
38
20»
20’
37 
24'

263
56
23 
11 
40 
35* 
40' 
36‘ 
21 
21 
39’
38
45
14 
10 
9».

24 
3

33
35 
29
38 
22
15
39 
9

36».
18
14’

142'
19’
80
17 
17' 
86
50 
21’
36
46 
37' 
14 
19’ 
20’ 
11'
18
34 
15' 
17’
25 
12' 
20' 
22* 
30*
39 
38 
28 
68' 
52
35 
19 
24 
28'
51
43 
45
16 
21' 
50'

3
13'
27
66
44 
63 
28'
6>

22
40 
46’ 
49 
66 
48
45 
22

27*»
27».
21
28 . 
35*. 
26 
8

22*. 
91 } 
38
20*.
20'}
37 
24*.

263*. 
56’» 
23’» 
11 } 
40». 
36 
41
36’» 
21 . 
21
39».
38 . 
46 » 
15’» 
10 » 
9*.

25'»
3*.

33*.
35 . 
29’»
38 
22'} 
15*8 
40H
9».

36 } 
20 
15'}

142 z 
19’» 
80
17 }
18 
87 
51 . 
22 
36*. 
46 }
37 . 
14 a 
19'. 
21 
12 
18*. 
34*. 
16'» 
\7\ 
26 »
12 4 
20*8 
23'» 
30’»
39 8 
39 . 
29 
68’» 
52*. 
35 
19*. 
24'. 
28 » 
51»» 
43 
45 . 
18
22'. 
50'. 

3 }
13 » 
27'» 
66 
44»» 
64 } 
28 }
7'» 

22’» 
40'» 
46’» 
49 
66 . 
48 8 
45 
22 }

+ '

+ 1 

+
- »»

17*» 18

Timkn 1 é 30 28'i
TrnsUn 1 20 63 28 
Trnsitrn 62 4*»
TwntC 163 8 .
Un Carb 2 273 38 »
UAirclSO 73 34'. 
Unitep 1 05e 15 9
USFrt 1 40 79 23
USGyps 3a 37 51'. 
USStl2 40 247 31 .
Vanan As 222 13 
WarnL 1 20 85 59'»
Weathrd 37e 27 7’»
Wwth I 20 40 33’»
Xerox 60 439 78
Zenith 1 40 190 34 .

19'» 
31'} 
14 » 
74 } 
20'} 

8*» 
36 4 
28 » 
28 

4 . 
8*» 

38 } 
33 } 
9

22 . 
51 } 
31

12S 12’.
58' 
7’i 

33'. 
76 »
34*»

Indices des 
obligations à l\l. Y.

- 3
- 5
- I

- *» 
-30

+ 1
- 5 
+ 10 
-10 
+ I
- 2

N

k
M. Jeon-Gilles Vermette M. Normand Dube

'Ai
M J. Raymond Savoie

\î Aldin (it C Ncinlel. (Jirecteur (Je )d rt‘}iion <iu Qiirhcv fie J*j Sot u'tr eeiiJuJe (i ij\jMilijeinjeN el fie 
I arimmce troi'» rKirnination*) imporlanle" à Montréal
M J^an (>illes Verrnette e*xt nommé au |)o**te d'adjoinl au «lireeteur île la lé^oon M. Vermette étail 
précédemment dire(teur de la succurMle de Hull
M Normand Dufié «leMent a^ent régional d iniormation du (,)uéi)et \! I)ul>r était liirecleur
de la succursale de (^liicoutimi
M J Ra>mond Sa\o>e e**! nommé ajj^nt régional du p^r'.onnel pour la région du (^)uébec. M ‘''a\oiV 
était aupara\anl avocat a la succursale de (^uéiiec.

Fonds mutuels
par F I Dupont CiloreCours tournis 

Forgan & Co
Fonds Off Dem
Abbey .North Am 1 02
Adanac 181 198
X Affiliated Fun Inc 6 47 7 00
AGF Special Fund 2 03
All Cdn Compound 6 34 6 73
Ail Cdn Dividend 7 40 8 09
All Cdn Revenue S75 5 98
All Cdn Venture 3 11 3 40
X American Business Shares 2 85 3 09
American Growth Fund 4 22 4 63
Andreae Elquity 383 3 97
Assoc Investors 4 63 4 68
Beaubran Corp 38 33 41 62
X Boston Fund 7 S3 8 01
X Bullock Fund 1198 13 13
Canada Growth 4 79 5 26
Cdn Sec Growth 4 19 4 60
Cdn Gas & Eziergy 12 07 13 26
Cdn Inv Fund 4 09 4 48
Cdn Trusteed Income 4 49 4 90
Canafund 54 01 56 71
Canagex 8 35 8 70
Champion of Canada 6 57 7 18
C1 Leverage 2 76 3 02
Collective Mutual 5 (0 5 49
Commonwealth International 10 97 12 02
X Competitive Capital 5 64 6 18
Corporate Investors 4 71 5 14
Corrorate Inv Stock Fund 4 27 4 67
X Dividend Shares 3 30 3 62
Dorrunion Compound 4 40 4 78
Dominion Elquity 5 67 5 91
X Dreyfus nmd 10 22 11 20
Dynamic Fund 3 28 3 31
Ebiec Fund of Canada 5 75 6 30
Exec Fund Inti 3 54
Federated Fmancial 3 47 3 81
Federated Growth 4 11 4 52
X Fidelity Trend 19 82 21 66
First Participating 13 63 15 99
Fonds Collectif A 5 67 6 20
Fonds Collectif B 4 65 5 00
Fonds Collectif C 7 50 8 20
Fon^ Desjardins A 3 62
Fonds Desjardins B 4 28
GIS Compound 7 24 7 96
GIS Income 2 82 3 10
Gro»^ Eguitv 5 44 5 97
Growth Ou & Gas 19 60
Industrial Growth 4 60 5 27
Investors Growth 9 59 10 48
Investors Inti 5 84 6 38
Investors Mutual Fund of Can 4 7l 5 15
IDS Inti Ltd 4 72 5 17
IDS Regent 7 40 8 09
IDS Cdr. Venture 3 10 3 39
lOS Pension 5 07 5 54
Keystone Canada 5 21 5 73
Keystone Canada K 2 4 71 4 56
X Keystone Custodian S>1 15 78 17 22
X Keystone Custodian S*4 3 50 3 82
X Keystone Polaris 3(C 3 29
X Lexmgton Research 12 81 14 00
Mass Growth 9 88 10 80
Mass Inv Trust 12 90 14 10
Mutual Accumulating 4 42 4 86
Mutual Bond 8 55 8 96
Mutual Growth 3 70 4 07
Mutual Income 4 32 4 75
Natnisco 11 12 11 66
X Performance Plus 2 49 2 7 2
Planned Resources 5 05 5 55
Fonds PEP 2 95 3 21
Prêt et Revenu Canada 5 59 6 14
Prêt et Revenu Ammcam 8 41 9 24
Prmcipal Growth 3 52 3 80
Putnam Inv Fund 5 92 6 47
Putnam Growth 8 49 9 28
Provident Stock Fund 4 72 5 17
Radisson R I 2
Royfund 4 70 4 85
Spec Fonds 7 45 6 14

BOXJJFtSE CA-KTilDZEMIé-B

Ahed Music 
Alliance Bid 
Belgium 
Can Secur / 
Cantol Divr 
Capital Dyn 
Capit 0 D w 
Casavant 
Cassidys 
Comm Hold 
Comodore 
Domco Ltd 
East Baker 
Kambern Di 
La It Lee A 
Magnetics 
Navco Food 
Proflex 
Radco BML 
Res Re D 
St Law D < 
Select Fin 
Sintra Ltd 
Spartan 
Unie an Sec 
Val Mar 
Visa Bella

Abitibi Asb 
A bit Cop 
Afdx M 
AM Inv 
Amer 
Arno
Band Ore 
Beliechas
Bluewtr 
Borealis w 
Bruneau 
Burnt H 
Cadillac Ex 
C Keeiey 
Canador 
Cannon 
Canuc M 
Capri M 
Caprive 0 
Castle 0 
Chib Cop 
Cominga 
C Oolsan 
C Man 
C Pershrt 
C Virginia 
Corgem 
Cresus M 
Crusade 
Daering 
Devils Elb 
D Explor 
Dumont 
Eagle M 
East Sull 
Emp Min 
Expo Iron 
Expo Ung 
Fano M 
Fidelity

Cours fournis por 
VmiIm Haut Im Ferm.

Industrielles

la PRESSE CANADIENNE
th.

400 200 190 190 -20
i 325 225 220 220 -5

1825 $26 25 11 26 +
A 100 215 215 215 ^ 10

3500 240 240 240 - 10
1 500 200 180 180
/t 200 30 30 30 -5

100 300 300 300
100 400 400 400 + 50

1 6600 460 450 455 -5
350 305 300 300 + 25
400 $6 6 6
100 $15 15 15

1 5600 210 200 200
100 $6 . 6 .> 6
100 88 88 88

i 300 45 41 45
800 165 165 165

1000 300 200 200 -100
20400 325 280 320 + 30
: 400 90 90 90 -4

200 460 460 460 -40
100 400 400 400
500 88 88 88
500 215 215 215 -10
700 195 195 195 + 5

1200 275 270
Minus et hufits

275 + 5

200 575 575 575 + 26
1000 85 85 85
500 25 25 25
100 590 590 590 + 15

6315 15 ^ 15 15 ;
2000 6 1 6 .; 6 + 1 ,
500 4 4 4 - 1

18500 15 15 15 -2
3000 35 33 35
500 30 30 30

1500 30 30 30 + 1
2000 20 20 20
2500 330 300 300 -25

21000 5 4 5 ...
1500 23 20 } 23
2000 13 13 13
200 135 135 136

18000 45 40 45 + 1
6000 11 U 11

400 185 185 185
3500 20 19 19 - l
1000 U } 11 } 11 .. *
1000 15 15 15

71100 20 16 16 -6
5000 15 15 15 -1

500 203 200 203 + 2
1500 50 45 45 4
1000 2C 15 15 -10
1300 155 140 140
2000 5 5 5 -1
1500 12 12 12 _
2000 114 114 114
6000 22 22 22 +1
3500 180 165 180 + 16
300 540 540 540 e 10

2000 11 11 } 11 - 1
2000 57 55 56 * 1
5500 44 41 44 - 1

13000 10 9 9
2000 11 11 H

Vente» Nmit •m Ferm. Ch
Fox Lake '1500 4 4 4
Glen Lake 2300 70 66 70 2
G W Mnc S 500 35 35 35
Guard M 45000 36 33 36 + 2
Houston O 750 240 230 240 - 10
James B M47500 20 } 18 19 4 1
Jamex E 20500 23 22 22 - l
Laduboro 500 70 70 70 - l
Lderic M 7500 20 15 20 f5
Lings ide 4000 5 . 5 5 ; *
Lynx C Ex 1800 120 120 120
Marshall 48800 99 93 98 - 2
Massval 1000 9 9 9 4 1
Mija M 8500 68 67 67 + 1
Miro 926 Q 9 9 1
Mistango 8300 26 25 25 -2
Monteagle 3700 39 38 38 + 3
Mt Jamie 2000 26 26 26
Mt Pleast 3500 41 40 40 -1
Muscocho 1000 10 10 10 -2
N Formaq 1333 5 5 5 }
Newrich 2000 9 9 9 1
Nocana 6000 9 8 8 - 1
NA Rare 12500 32 30 ; 32 - 1
Pat Silv 1500 17 16 16 .-
Fine R 500 9 9 9 + 1
P Potash 57000 6 4 6 * l
Probe M 1000 10 } 10 10 }
Prong Pete 3200 83 83 83 + I
Ranchena 6000 7 6 6 } - 1
St Law Col 1400 265 265 265 -10
St Luc Ex 299177 51 39 48 + 7
Sapawe 2000 5 4 4 -1
Silver Sum 2000 6 } 5 6 } 1
Sturgeon 1000 42 42 42
Subeo 1600 40 40 40 -5
Sullivan Gr 1600 550 545 545 5
Surluga 2000 10 10 10
Tagami Ltd 3000 12 12 12
Talisman 8000 30 28 30 + 3
Terrex 1500 10 10 10 - 1
Tower Res 6200 225 209 212 -5
Triton Expl 200 280 280 280 -20
Un Asbestos 400 340 340 340 -5
Un MnrI 1900 140 130 140 + 10
Western B 2000 20 19 20
West Q M 2000 11 11 11
Wisconsin 1000 15 15 15

Cours des changes

Taurus Fund 
United Accumulative 
United Amencan 
United Horizon 
Lnited Venture 
Un tv Savmgs Equitv 
York Fund of Canada 
X En monnaie américaine

Pays
Afrique du Sud
Allemagne
Angleterre
Argentine
Australie
Autriche
Belgique
Brésil
Chüi
Danemark 
EÜs pagne 
^ance 
Hollande 
Italie 
Japon 
Mexique

Monnaie
Rand
Deutsf he Mark
Livre
Peso
Dollar
Schilling
Frani
Cruzeiro Novo
Escudo
Couronne
Pesetd
Frani
Horin
Lire
Ven
F*eso

Cours
1 4327 

2804
2 4266 

2651
1 1325 

0395 
0205 
2294 
1070 
1360 
0146 
1845 
2828

001629
002865

0817
389 427 Etats Unis Dollar 1 01 25 32
4 12 4 S3 Norvêtt Couronne 1428
1 79 197 Nouvelle Zelande Dollar 1 1522
2 42 265 Pérou Soi 0245
320 3 52 Suede Couronne 1970
627 685 Suisse FYanc 2368
399 4 34 Tchécoslovaquie Couronne 1428

21 10 19 10 10
Raüs Ind IIU FVgn L V

Hier 496 75 9 n 9 90 0 72 7
La veille 493 75 4 77 9 90 0 72 5
Sem der 49 1 75 3 77 2 90 2 72 5
Mois der 504 75 2 78 2 89 9 73 3
An der 609 82 4 77 7 91 9 76 1
1970 h 57 2 82 6 78 4 91 4 74 7
1970 bas 49 1 74 1 75 2 89 6 713
1969 h 64 3 87 0 79 3 92 2 796
1969 bas 563 80 2 75 6 89 1 72 4

Indices à New York
30 15 15 60

Ind Rails Vtü Stks
Hier 399 1 104 3 136 0 248 7
La veille 396 9 103 5 136 2 248 3
Sem der 379 8 101 2 1218 236 4
Mou (ier 387 1 106 4 122 1 243 9
An der 432 6 154 0 138 0 2918
1970 haut 416 2 143 5 141 2 279 8
1970 bas 334 3 95 8 113 2 2217
1969 haut 513 5 217 7 159 1 3609
1969 bas 392 5 129 8 127 9 360 6

Indices à Toronto
Ind GoM B M W O

Hier 159 91 149 76 94 49 168 06
La veille 158 79 148 78 93 74 169 65
Sen der 156 00 153 92 93 59 159 83
Mot» der 157 12 15102 9177 156 70
\n der 173 19 177 67 106 57 248 25
1970 h 187 18 190 01 121 00 231 00
1970 bas 141 43 131 03 61 66 108 14
1969 h 196 77 276 96 122 M 31073
1969 bas 164 25 14102 97 85 18154

Avis légaux - Avis publicsA-.
r

Avis est par les présentes donné que le con 
trai de vente en date ds septième jour d août 
1970 à LA BANQUE TORONTO DOMINION 
de tontes dettes présentes ou futures, paya 
Mes à VERSAEXKJD SERVICES UMITED a 
été enregistré au bureau d enregistrement de 
Il division d enregistrement de MONTREAL 
le viaglieme jour de noit 1979 sous le ou 
mero 222M18 Ce vingtième jour de août 
1979 LA BANQl*ETORONTO-DOMINION

B & S Realties Ltd

AMS est par les présentes que la Compagnie 
demandera la permission d abandonner sa 
charte

HV MAN STAR
SFX RETAIRETRESORIF K

Votre tout dévoué 

LOI1SSCHIFF

AVIS DE DEMANDE D ABANDON 
DE CHARTE

PRENEZ AVIS que la compagnie BRITE 
HOME CONSmUenON INC demandera au 
procureur génial la permission d abandon 
ner sa charte

SAM GOLD WATER avocat 
pour U compagnie

Suite 410
33 nie St-Jacques 
Montréal 126 Que 
TEL 845-3231

AVIS
Avis est donne pat ces présentes conforme 
ment aux dispositions de I article IS71I) du 
Code Civil de la Province de Quebec que le 
contrai de vente cession et transport exécu 
té le 27 juillet 1970 k Affiliated Factors 
(orp de toutes les créances présentes et fu 
lures pajables k Bantamac of Canada Ltd 
a été enregistré au Bureau d F nregistrement 
pour la Division d F nregistrement de Mont 
réalIelTaout 1970 sous ie numéro 2225347 
le 20 août 1970 
Affiliated Factors ( orp

AVIS
Avis est donne par ces présentes «onfor 
mément aux dispositions de l’article 1571D 
du ( ode Civil de ta Province de Québec que 
le contrat de vente cfssion et transport 
exécuté le 14 août iro a Affiliated Farlon 
( orp de toutes les créances présentes et 
futures payables k Red Rooster Sportswev 
Ltd a Hé enregistré au Bureau d F.nregis 
irement pour la Division d F nregistrement de 
Montréal le 18 août 1979 sous le numéro 
2225871 
le 20 août 1970 
Affiliated F actors ( orp

AVIS
Avis est donné par ces présentes conformé 
ment aux dispositions de rarticle 1571D du 
Code Civil de la Province de Québec que k 
contrat de vente cession et transport exécu 
té k 14 aoOt 1970 k Affiliated Factors Corp 
de toutes les créances présentes et futures 
ptvables k Max (Marin (.otüleb Sevmour 
Golüleb Hyman Fflgel faisant affaires sous 
k nom enregistré de Dependibk Sport Gar 
ment a été enregistré au Bureau d F.nregis 
trement pour la Dtvlsloa (T Enregistrement 
de Montréal k 18 août 1979 sons k numéro 
222M72
k20ao0t 197#
Affiliated FartorsCorp

Avis de demande d incorporation de 
"Congrégation Beth Tikvah 

Avis est donne que JAfX KLAR Vendeur 
HOWARD KATZ (ommerçant JASON 
PKÜPP Actuaire GFRRV WFJSFR Vendeur 
SHFXDON HF RSHON Administrateur SOLO­
MON KATZ Notaire TIBOR GRINFFXD 
Admimstrateur DAVID fi-V INF Cour 
tier de douanes et Dame SONIA S( HW ARTZ 
menagere épousé séparée de biens de 
MAIRKT VlNFBFJtf. Vendeur tous de la 
Mlle de Dollard-des Ormeaux Distnet de 
Montreal s adresseront a I Assemblée Na­
tionale de la Province de Québec a sa pro- 
ch»ne session ou la suivante pour demander 
I Adoption d un projet de Loi ks ronstituani 
en corporation sous le nom de CONGRF. 
OATION BFTHTIKVAH 
DatéaMontreal ce Ikêmejourd août 1970 
GUSFJIMAN A(XMAN 
aTLFJlABOlDMAN

Procureurs de la requérante

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRKT DF. MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 272 221
VINCENZO SANTOIANNI Gentilhomme de 
la vUk de St Léonard district de Montreal 
et y résidant au MR5 de la rue De Bellefenil 
k

demandeur
-contre

JEAN GUY BF.AULIEU autrefois de la ville 
de Pointe aux Trembles Dtstrwt de Mont 
réal et y réaidant au 3880-40e avenue App 
8. et maintenant de lieux inconnus

defendeur
IL EST ENJOINT a JEAN GUY BFjVCUEI 
k I intention duquel une copk du bref et de lu 
déclaration a été laissée au greffe de cette 
Cour de comparaître dans un délai de (rente 
(38i Jour»
Montréal k 19 août 1979

CLALDEDI'FXJIR 
(treffkr adjoint

Mes Sellnger Robert & Karpubka 
235 est Dorchester 
Suite IM
MOVTRFjVL 129 Que 
Avocats du demandeur

CANADA
PROVINCE DEQUESEC 
DISTRICT DE MONTRFjVL

CNIUR PROVINCIALE
Ne 285 877
ERROL EhTTF.RPfUSFlS LTD coips polHi 
que légalemeni constitué ayant son siège ao 
cini et sa priuclpnie place d affaires dans la 
ville et dans le dbtrlct ^ Montréal

demaedereue
-contre

JEAN GUY C OULOMBES autrefoU de la vil 
k et du dittrirt de Montréal et y résidant au 
5592 de la me St Dénia app 18 cl mainte 
naat de lieux inconnus

défendeur
IL EST F.NJOINT k JEAN GUY COULOM 
BFS k I tatentkin duquel une copk du bref 
et de In déciamtloo a été laiasée au greffe 
de cette Conr de comparaître dans un dâni 
de trente OOi Jonrs 
Montréal le 19 aodi 1971

CLAUDE DIFTIUR 
(irelfkr adjoint

Met Shenker A Teitelbaam 
Edifice Dominion Sqnarv 
Snite 828
1919 meSte-Cathcrineoneit 
MONTRFjAL 118 Que 
Avorau de la demanderesse

CANADA
PKOVISC F DF QIFBFX 
DISTRICT DF MONTRFAI

COURSUPERIEURE 
(Division des Divorces)

C.RFFFF DFSDIVORCFSfU 
DISTRICT DF MONTOF Al 
NO 10 707

IRFNF HOI DUC menagere domuiliee et 
résidant au 209 Avenue Vmet Donal dis 
tnd de Montreal

Requérante
VS

C ONST ANT Pl( HF d adresse ukonnue
intime

PARORDRF DF I ACOl H 
L intime CONSTANT PIC HF est par les 
présentes requis de comparaître dans un de 
lai de 60 jours a compter de la demiere pu 
taiic atwn
l ne (Opte de la Requete en Divorce a eie 
laissée a la Dixision des Divorces de Mnni 
real a son inieniion
PRFNF7 DF I>1 IN AVIS qua delaul par 
vous de signiiier et de déposer voire compa 
mtion ou contestation dans ks délais sus 
dits la requérante proc edera a obtenir con 
Ire vous par défaut un jugemeni de divor 
ce accompagne de toute ordonnance a< 
cueUlanl les mesures accessoires quelle 
soIIh Ile contre vous

MONTRFAL.ee 20 août 1970 
(SlJAC'QlF>PFRHON Registraire 

Me Jacques Mongeau 
31 SI Jacques no J(M Mtl 126 
Proc ureur de la requérante

C ANADA
Ministère des Transports 
•services de 1 Air

APPFI I) OF F RF S
l.e Directeur regional Services de I Air 
demande des soumissions pour les travaux 
suivants a Amos Que ( ONSTOUfTION 
D I NF PISTF DF (.R AMF R DF 4000 PIF DS 
DF lONI, FT TRAVAIX (ONNFXFS A 
l AFROPORTI) AMOS AMOS PQ 
Des soumissions rachetées portant sur 
I enveloppe la mention des tr»\aux ci haut 
mentionnées et adressées k 1 Agent re 
gional des Approvisionnements Ministère 
des Transports Chambre 182 Fdifice de 
I Administration régionale Aéroport inter 
national de Montréal Donal Qué seront 
reçues jusqu k 3 heures de I apres midi 
heure avancée de I eA k IK septembre 1970 
lie» plans devis et documeais qui « y rap 
portent peuvent être obtenus sur demande a 
I adresse ri haut mentionnée sur réception 
d un cheque visé de S58 00 lait au nom du 
Receveur (.énéral du ( anadi Le dépôt est 
remboursable «ur retour des plans et devis 
en bon état dan» un délai <k quMorte Jours 
apres I avis des résultats de I appel d offres 
!.« plan» et devis peuvent elre examiné» au 
Bureau de» Soumissionf Depotéei de Mont 
féal 4970 Place de la Savane Montréal 
I Association de la (onstructlon de Québec 
875 avenue Marguerite BourgeoU Québec et 
k I Association des ( oustructeuri de 1 ouesi 
du Québec 32 rue Prim ipak Rouvn Qué 
Les contracteur» intéressés doKeni pren 
dre kl mesures nécessnirei afin d obtenir 
ks plans et devis et de présenter knr sou 
mission k Theure et endroit Indiqués |.es 
renseignements peuvent elre obtenus en 
communiquant avec P Agent régional des 
Approvlsionnemenu « oëe régional 514 
838-3292) ou avec k Gérant de f Aéroport 
du Ministère des TraMporta k plus près 
U Ministère œ 1 engage k accepter ni la 
plus baase al auc une des soumissions

M Baribeau 
Direcieur régional 

Ministère des Transport* ‘unices de P Air 
Aéroport internation A de Montréal 
I.e 19 août 1979 
838-3292
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l'information sportive
Devant un Kierans, des Expos timbrés 5-4 !

LE CHAMPIONNAT de balle-lente de la province aura lieu, les 4, 5. 6 et 7 sep­
tembre, au Parc Laurier de Longueuil et ce sera la première fois qu'un tel cham­
pionnat sera disputé au Québec. De g. à d., sur notre photo, les principaux 
organisateurs: Serge Robillard, Marc Boudreau, Raynald Vézeau, Roger Auclair 
et Jacques Lachance.

N'en déplaise à Toronto, les 
lExpos profiteront peut-être 
d'un dégrèvement d'impôt !

Par DONAT VALOIS
OTTAWA (PC) - Le gou­

vernement fédéral a décidé 
qu'une partie des dépenses des 
Expos de Montréal, faites l’an

Montréal qu’il a soumis le cas 
à ses experts.

Le ministre, dans sa décla-

demier pour l’acquisition de 
de 1joueurs de baseball, peut faire 

l’objet d’un dégrèvement d'im­
pôt réparti sur un certain 
nombre d’années.

‘Compte tenu du fait que la 
carrière de chacun des joueurs 
visé par l’acquisition est d'une 
durée limitée, nous sommes 
d’avis que le coût pouvant être 
établi comme dûment applica­
ble aux contrats de joueurs, 
à l’exclusion de la franchise 
et des droits connexes, devrait 
pouvoir faire l'objet d’une dé­
falcation répartie sur le nom­
bre estimatif d'années que doit 
durer la carrière productive 
des joueurs ”, déclare le mi­
nistre du Revenu national. M. 
Jean-Pierre Côté, dans une 
communication distribuée à la 
presse à Ottawa.

"Nous croyons aussi, ajoute 
le ministre, que tout produit 
provenant de la vente de con­
trats de joueurs devrait être 
compris dans le revenu visant 
l’année de la vente.”

La franchise des Expos a été 
obtenue pour une somme d'en­
viron $10 millions.

M. Côté précise que c’est à 
la suite de la publicité qui a 
été faite dans les journaux au 
sujet d’un dégrèvement possi­
ble d'impôt de $9 millions en 
faveur du club de baseball de

ration, rappelle que les dispo­
sitions relatives---------- au secret em­
pêchent toute divulgation con­
cernant les affaires d’un con­
tribuable. en l’occurrence les 
Expos de Montréal.

Par conséquent, note-t-il, 
tout ce que nous pouvons faire 
est d’énoncer la politique gé­
nérale et l’opinion du ministre 
sur le cas des Expos.

‘‘Notre politique consiste à 
considérer l’acquisition et la 
vente de contrats individuels 
de joueurs d’un club établi 
comme constituant des élé­
ments de revenu. Ceci, pré- 
cise-t-il, est conforme au 
raisonnement voulant qu'une 
partie des opérations d'un 
club ait pour but l'acquisition, 
le perfectionnement et l'échan­
ge de joueurs dans le but de 
constituer la meilleure équi­
pe possible et de toucher ainsi 
un revenu supérieur.

"La pratique suivie consiste 
donc à admettre en déduction 
du revenu un montant dépensé 
à cet égard au cours de l’an­
née du déboursé et de com­
prendre dans le revenu tout 
produit de la vente”.

Les informations à l’effet 
que les Expos bénéficieraient 
d'un dégrèvement d'impôt, 
publiées il y a quelques jours, 
ont soulevé un tollé de protes­
tations dans certains milieux

politiques du pays, notamment 
celui de Toronto.

M. Stanley Randall, minore 
ontarien du Commerce et du 
Développement, déclarait que 
les Expos jouiraient de ce 
traitement parce que ‘‘ce sont 
les roues qui grincent le plus 
qui reçoivent le plus de grais­
se” du fédéral.

M. Randall attribuait l’ob­
tention de ce “privilège” à 
l’excellent travail du maire 
Jean Drapeau.

“Je ne crois pas que l’on 
puisse lui reprocher cela, 
ajoutait M. Randall, et il a cer­
tainement tant insisté qu’à la 
fin, quelqu’un a plié, et son 
point de vue a triomphé”.

De son côté, le maire de To­
ronto, M. William Dennison, a 
critiqué vertement l’accepta­
tion du fédéral en faveur des 
Expos.

“Cela est si partial, si in­
juste que je ne puis en parler 
avec calme, a-t-il dit. Le gou­
vernement fédéral est allé trop 
loin”.

Enfin, un député libéral fédé­
ral. ex-maire de Toronto, M. 
Phil Givens, déclarait:

“C’est la conception du par­
tage que se fait Montréal. Nous 
donnons et ils prennent la part 
du lion. Montréal a toujours 
créé de ces bizarres précé­
dents. Et cela survient à un 
moment où nous nous faisons 
dire qu'il n’y a pas d'argent 
pour des frivolités”.

PETITES ANNONCES DU ' DEVOIR 
844-3361

n

Le prix de nos petites annonces est de $1.50 par jour avec un maximum de 
25 mots. (.05 du mot additionnel). L'heure de tombée est midi pour l'édition 
du lendemain.

A VENDRE
LUSTRE entièrement en verre 
taillé de Tchécoslovaquie, très 
grand, 12 bougies. Tél. : 931-4790

29-8-70

APPARTEMENTS 
CHAUFFES A LOUER

CENTRE VILLE, Crescent et 
De Maisonneuve, 3Vt pièces, poêle 
et réfrigérateur fournis, service 
de concierge, portier et incinéra­
teur $165. Possibilité de place de 
garage sous l’édifice Tel.: 384 
9345. 31-8-70

BUREAUX A LOUER
Bureaux pour professionnels ou 
hommes d'affaires dans centre pro­
fessionnel Chauffage central, air 
conditionné. 9008 bout St-Michel 
Tél 389-8426 21-9-70

Bureau pour professionnels. 3 
pièces, $75. Bail à continuer jus­
qu'en 1974 4044 est, Jean-Talon, 
Tél 722-3011 1-9-70

CHALETS A LOUER
STE-AGATHE, luxueux Bava­
rois. flanc de montagne, chauf­
fées. cheminée de pierre, toit ca­
thédrale. meubles Thibault. Pis­
cine. équitation. Libre semaines 
automne aussi saison ski. Frais 
viré* Tél : 326-5836 8-9-70
Le seul vrai paradis du chasseur 
et du pécheur, dans un territoire 
de 500 milles carrés 300 lacs 
non clubbés" Plaisir et sport 
au grand air pour familles, grou­
pes ou compagnies. Maisons hiver 
été. solidement construites par h 
Défense Nationale, à vendre a 
prix dérisoire Ecrivez à M 
Bourgeois 755-7e avenue. Pointe­
aux-Trembles ou téléphonez à 
671-6760 645-8849 4-9-70

CHALET A VENDRE
Autoroute région Ste-Adèle, ’'Pe­
tit West mount . plage sablonneu­
se sur grand lac naturel, chalet 
suisse authentique. 3 chambres à 
coucher foyer en pierre naturelle, 
piscine tennis, près pentes de ski 
$14.000 terrain compris $98 50 
par mois Tel 731-3501. J N O

CHAMBRE A LOUER
N.D G., grande chambre tranquil­

les Télle à louer Références exigées 
488-0735 28-8-70

COMMERCE A VENDRE
COTE-DES-NEIGES, salon cli­
matisé 10 séchoirs. 6 tables tra­
vail, 5 personnes. (3 cartes A), 
prix $11.000 Comptant $5.000 
Cause départ Photo M L.S. Im­
meubles Valver, courtiers Tél : 
676-7761 ou 658-0407. 3-9-70

COURS
Professeur diplômé en piano clas­
sique. B.A. université de Caen, 
donne cours piano, théorie etc., 
élémentaires et avancés, enfant; 
et adultes Progrès rapides. Tél. 
277-8019 8-9-70

DUPLEX A LOUER
VILLE ST-LAURENT, 2132 
Guertin, 5Vk, près gare Monkland. 
Tél.: 334-1280 29-8-70

FEMMES DEMANDEES
Aux épouses de professionnels qui 
désirent avoir un supplément de 
revenus, notre compagnie inter­
continentale leur offre une oppor­
tunité. Travail plaisant. Contact 
de public continuel. Domaine: sé­
curité sociale. Tél. M A. Haggar 
384-3351 28-8-70
SECRETAIRE LEGALE BILIN­
GUE, sténo-dactylo avec 1 ou 2 
ans d’expérience. Tâ : 845-1122.

29-8-70
FERMES DEMANDEES

Ai besoin immédiat de terres, 
fermes non en culture avec ou 
sans bâtiment, près rivière ou 
lac si possible, dans un rayon de 
25 à 100 milles de Montréal 
Ecrivez immédiatement à M 
Bourgeois. 755-7e avenue, Poin- 
te-aux-Trembles ou téléphone: 
à 671-6760 4-9-70

FERMES A VENDRE
MINI FERME ETRANCHETTE à 
vendre à prix dérisoire. Beau 
ooisé, bord de rivières et de lacs. 

Laurentides et Cantons de TEst. 
accepterais échange. roulottes, 
chalets, etc. Téléphonez à M. 
Bourgeois 671-6760 4-9-70

GARDIENNE DEMANDEE
Femme professeur cherche per­
sonne responsable aimant les en­
fants pour garder un jeune bébé 
à temps partiel. Autant que possi­
ble doit habiter près du secteur 
Outremont. Tél 276-5738 31-8-70

HOMMES DEMANDES
BON CUISINIER ou CHEF de­
mandé pour club privé d'Ottawa 
Le nombre des membres étant li­
mité, le total des heures de tra­
vail est moindre que la moyenne. 
Idéal pour semi-retraité. Possi­
bilité de logement. Tous bénéfices 
marginaux. Références exigées. 
Ecrire à: Case 54, Le Devoir

28-8-70

MAITRE D HÔTEL 
ET GÉRANCE

Nationalité française, 30 à 40 
ans, expérience en cuisine fran­
çaise. Direction du personnel 
de salle à manger et cuisine. 
Pouvant tenir conversation an­
glaise. Bonne apparence. Ha^ 
nêtre et sobre. Références de­
mandées. Très bon salaire. Com­
muniquer

843-3661
Restaurant Le Caveau

31-8-70

PROPRIETE A VENDRE
BEAUREPAIRE, bonnes écoles, 
split-level, 3 chambres à coucher, 
garage double. $30.000 Tél. 697- 
0722. 31-8-70

LOGEMENT DEMANDE
URGENT, cherche bas duplex. 6 
ou 7 pièces, sous-sol fini, chauffé 
poêle, réfrigérateur, secteur Côte-
des-Neiges et zone commerciale

342-1838 ou 625-4550.Tél
31-8-70

LOGEMENT A LOUER
CASGRAIN 7726, appt 6, près 
Villeray, 3e étage, 3 grandes piè­
ces chauffées, eau chaude, taxe 
d'eau incluse, fraîchement rénové. 
Tél.: 334-3548 ou 331-0325.

29-8-70
PROPRIETES A VENDRE

AHUNTSIC, triplex, rue Pothier, 
revenu haut. 3Vs, 4‘z pièces, $200. 
Bas 5Ls, grandes pièces, libre, 
complètement rénové intérieur 
extérieur Hyp $17,000. 6% Prix 
$41,000, Tél. 381-2998. 31-8-70
Côte-des-Neiges. cottage. 5350 rue 
McKenna, près de TUniversité, 4
chambres à coucher, grand salon 
et salle à diner, sous-sol fini, 
maison modernisée et en très bon 
état 738-0464 9-9-70

VOISINAGE
COLLÈGE MARIE-DE-FRANCE

Cottage en pierre, complètement 
détache. 8 pieces, grand sr 'on 
avec cheminée naturelle, salle 6 
manger séparée, cuisine bien 
aménagée, salle à dejeuner at- 
tenante donnant sur patio et 
jardin, 3 chambres à coucher, un 
grand boudoir, 2'A salles de bains, 
salle de jeu, nombreux placards. 
Occupation immédiate. MIS. 
$47,000. Termes faciles aux con­
ditions avantageuses.

ISABEUE LAFRENIÉRE INC. 
Courtier

482-1381
"Notre intuition féminine 

vous aidera"
28-8-70

PERSONNEL
Ne restez pas seul (e). Célibatai­
res, veufs (ves), séparés (es). Pour 
information: 384-6536. 29-8-70

TERRAINS A VENDRE
BROMONT, situé sur pente de 
ski, 13,737 p. c., proximité pis­
cine, tennis, golf. Tél.: 678-8013.

31-8-70
AHUNTSIC, coin Prieur et Gar­
nier, face collège Mt St-Louis, 
pour 2 triplex semi-détachés. 
Près centre d'achat, autobus, mé­
tro, écoles. F’rix $19.000. Termes. 
Tél. 381-2998 31-8-70

TAILLEUR
Vous avez maigri ou engraissé0 
Faites réajuster vos vêtements, 
habits ou paletots, transformés en 
devant simple dernier style.

DROLET TAILLEUR 
- SPECIALISTE-

Habits et costumes sur mesure 
351 est, rue GUIZOT

Tél 388-2532

Robert Bourassa, avant la 
partie, avait demandé à Rus­
ty Staub de frapper un circuit. 
Ce fut plutôt Jim Gosger qui 
le fit, a la 8e manche, pour 
donner aux Expos une avance 
de 3-1 qui semblait victorieu­
se.

Eric Kierans. lui et on peut 
le croire, souhaitait un triom­
phe bien affranchi pour l’équi­
pe montréalaise. Ce fut plutôt 
Houston qui gagna 5-4, grâce 
à deux circuits et quatre points 
marqués à la 1ère moitié de 
la 9e manche!

A la 5e manche, Bateman 
commença avec un double. Le 
compte était de 0-0 et on pou­
vait croire que le gwant

Mauch demanderait à Staehle 
de se sacrifier. Mais, pas trop 
bon politique. Mauch laissa 
le faible frappeur... frapper 
une chandelle Comme Wine 
suivit avec un simple. Bate­
man aurait facilement pu 
compter du 3e coussin si on 
l’y avait fait avancer Le ré­
sultat fut plutôt que Bateman 
s’arrêta au 3e but et qu’il y 
resta pendant que Renko et 
Jones se faisaient retirer 
au champ intérieur.

Et Houston compta un point 
non mérité à la 6e grâce à un 
simple de Morgan, son but 
vole, le mauvais lancer de 
Bateman sur le jeu et la chan­
delle-sacrifice de Wynn.

Après deux retraits à la 8e, 
Staub eut un BB, Bailey un 
simple et Gosger son 4e cir­
cuit de la saison. Et il sem­
blait que les Expos allaient 
gagner.

Mais on dirait que, certains 
soirs, ils ne le veulent pas.

Morgan commença la 9e
avec un simple puis vola le 

iin. Wy2e coussin. Wynn fut retiré 
mais Mayberry eut un BB qui 
fut suivi du 9e circuit de 
Menke... et de 4-3 pour Hous­
ton.

Claude Raymond vint rem­
placer Renko, retira Rader 
au bâton, donna à César Ce- 
deno son 4e circuit de l’été 
et retira Larry Howard sur

//Grete! H"prend une avance 
3-0 contre le voilier "France rr

Par Michel HENAU LT
NEWPORT (Rhode Island), 

(AFP) - Après avoir mené 
pour la première fois la course 
de bout en bout, “Gretel II” a
battu “France" sans appel de 

dans la2 minutes 24 secondes 
troisième régate, hier à New­
port. et a ainsi porté l’avanta­
ge de l’Austrabe à 3 victoires 
à 0 sur les Français dans la 
série qualificative à la coupe 
de l'Amérique.

Les Australiens, qui s’é­
taient imposés par 10 minutes 
30 vendredi dernier, puis par 
1 minute 32 lundi, ne sont donc 
plus désormais qu’à un seul 
succès d’accéder à la grande 
compétition, à partir du 15 sep­
tembre, contre le représentant 
américain qui sera vraisem­
blablement “Intrepid”, déjà 
défenseur de la coupe en 1967.

Il est quasi certain qu’après 
cette troisième défaite consé­
cutive. le baron Bich décidera 
de barrer “France" lui-même 
avec l’aide du navigateur Eric 
Tabarly. dans la quatrième ré­
gate qui aura lieu demain si 
la journée de repos demandée 
par les Français pour aujour­
d'hui est de nouveau accordée.

Le vent, d’une force de dix 
noeuds au moment du départ 
donné sous un ciel gris mais 
par temps clair, augmenta jus­
qu'à plus de 15 noeuds, favo­
risant ainsi considérablement 
“Gretel II”. Le voilier de sir 
Frank Packer, meilleur con­
tre le vent mais moins rapide 
que son rival dans les bords au 
largue lors des deux manches 
précédentes, fit cette fois pra­
tiquement jeu égal à cette al­
lure avec le bateau français 
qui aurait pu espérer réduire 
l’écart si le “petit temps” s’é- 

' tait maintenu.
Une fois le départ gagné 

avec 2 secondes d'avance. 
Jim Hardy, le barreur austra­
lien. ignora les manoeuvres 
du capitaine du “France", 
Louis Noverraz, et provoqua le 
trou dès après le huitième

virement de bord pour passer 
à la première marque, après 
4,5 miles dans le vent, avec 
1 minute 32 secondes d'avance.

Dans les deux bords au lar­
gue, grande force semblait-il 
du yacht de M. Marcel Bich, 
les Austrabens ne perdirent 
que 4 secondes au total alors 
que la force de la brise crois­
sait. “France" reprenait 
d’entrée une vingtaine de se­
condes à son adversaire mais 
“Gretel II” portait tout de 
même l’écart à 1 minute 44 
secondes au virage de la 
deuxième bouée, se mainte­
nant à 1 minute 28 secondes 
à l’issue des deux bords sous 
le vent d'une longueur totale 
de 10,2 miles. “France” 
avait ainsi encore perdu 12 
secondes dans le premier et 
repris seulement 16 secondes 
dans le second.

L'avantage des Australiens 
s’accrut encore de 45 secon­
des dans le deuxième bord au­
près (2 minutes 13 d'écart

au deuxième passage de la 
première marque), se rédui­
sit de 9 secondes après le 
parcours de vent arrière (2 
minutes 04 au deuxième pas­
sage de la troisième mar­
que) pour atteindre 2 minutes 
24 secondes à la fin des 24,3 
miles de l’épreuve, à l’issue 
du troisième et dernier bord 
contre le vent.

Baseball

Football

HIER
LIGUE NATIONALE 

St-Louis 300 012 010 - 7 12 1
S. Francisco 120 001 301 ■ 8 12 0 

Briles, C. Taylor 7e, Hilgendorf 
9e, Linny 9e et Simmons; Reber­
ger, Johnson 6e, McMahon 8e, Da­
vidson 9e et Dietz. LG— Davidson 
(3-4). LP- HUIgendorf (0-3). Cir­
cuits: St-Louis, Torre 16e, Brock 
lie; San Francisco, Mays 23e, 
Dietz 21e, McCovey 33e, A. -5,643.

(Jim Ray Hart a procuré la vic­
toire aux Géants avec un simple 
bon pour un point à la 9e manche.)

EST
G P N P C Pts 

Montréal 3 0 0 64 47 6
Toronto 2 2 0 94 79 4
Hamilton 2 2 0 69 73 4
Ottawa 1 2 0 47 64 2

OUEST
Saskatchewan 4 1 0 112 73 8
Vancouver 3 2 0 128 99 6
Calgary 3 2 0 95 60 6
Edmonton 1 5 0 79 121 2
Winnipeg 1 4 0 77 147 2

Mardi soir
Ottawa 31, Edmonton 23 

(Les Rough Riders ont exécuté 7 
interceptions: assistance, 19,221).

Hier soir
Saskatchewan à Calgary 
Winnipeg 28, Toronto 22 

(Un touché de Nielsen 38 secon­
des avant la fin a fait gagner Win­
nipeg: assistance: 19,108).

Partie sans point ni coup 
sûr contre le Valleyfield !

WILLIAMSPORT, Pa (PA) - Steve O’Neil a lancé, hier à 
Williamsport, la deuxième partie sans point ni coup sûr de 
la joumee, menottant Valleyfield, alors que l'équipe de Wayne, 
N.J., a battu les représentants du Québec 10-0 dans la premiè­
re ronde des Petites Séries Mondiales.

O’Neil a retiré 13 frappeurs au bâton, n’accordant que 
deux buts sur balles, tous deux à Germain Lalonde.

O’Neil fut bien secondé par ses coéquipiers qui frap­
pèrent 14 coups sûrs contre les lanceurs Yvon Therrien et 
Lamadeleine.

Dans une autre partie, Brian Paluga a aussi réussi une 
partie sans point ni coup sûr alors que le Highland. Ind., a dé­
fait Wiesbaden. Allemagne de l’Ouest. 2-0.

Les deux parties sans point ni coup sûr d’affilée étaient 
un nouveau record pour les Petites Séries Mondiales.

Au hasard des nouvelles
Y VAN TOURNOYER et TERRY HARPER ont accepté 

les conditions du gérant-général Sam Pollock en signant leur 
contrat pour la saison 1970-71. Cournoyer, qui a compté l’an 
dernier 27 buts en plus d’amasser 36 passes, entreprendra 
sa septième saison avec le Canadien. Pour sa part, Harper, 
un des rares joueurs à avoir connu une bonne saison, en se­
ra à sa 9e année dans l’uniforme du Tricolore. Par ailleurs, 
Serge Savard, qui s’est fracturé la jambe en mars dernier, a 
déclaré qu’il se sentait beaucoup mieux. Inutile de dire que 
Savard brûle d’impatience de renouer avec la compétition.

JOACHIM BONNIER, président de l'Association des 
conducteurs de Grand Prix, a déclaré lors d’une conférence 
de presse que le Grand Prix canadien Player’s aurait lieu 
comme prévu le dimanche 20 septembre prochain au Circuit 
Mont-Tremblant, mais que les conducteurs devront se mon­
trer prudents à cause de la chaussée un peu inégale.

FRANCOIS GODBOUT du club de tennis 4-Saisons, a 
remporté, pour la deuxième année consécutive, la Coupe Mont­
réal en simples en battant Mike Carpenter 4-6, G4 et 6-3. 
Godbout et Carpenter ont ensuite triomphé en double en rem­
portant la victoire contre Jim loanidis, de Mont-Royal et 
Frank Corpas, professionnel du club Monkland, 6-4. 3-6 et 6-3. 
Par ailleurs, Henri Rochon a défait René Verrier 6-1 et 6-2 
lors d'un match du tournoi-invitation disputé au parc Woodland 
de Verdun.

JOHN PETERS serait-il l’oiseau rare qui viendrait solu­
tionner les problèmes de la direction des Alouettes qui cherche 
un botteur de précision? Eh bien, après quelques bottés à 
l’Autostade. Sam Etcheverry, l'instructeur des Alouettes, n’en 
croyait pas ses yeux. L’athlète de 22 ans, originaire d’Angle­
terre, a réussi, comme si de rien n’était, cinq bottés de pla-

Boston 
Minnesota

cernent, sur six, d’une distance de 40 verges. Devant de tels 
exploits, l’instructeur de l’équipe montréalaise lui demanda 
s’il f

équipe n
s’il pouvait effectuer des bottes de dégagement. N’écoutant que 
son pieds, Peters, qui est un excellent joueur de rugby, réussit 
plusieurs bottés d’une distance de 55 à 60 verges, au grand

. 1 — 1 J . ___A.i J  Al _ A A

AUJOURD’HUI 
(Avec lanceurs probables) 

LIGUE NATIONALE 
Houston, Dierker (11-11) i 
Montréal, McGinn (7-8) ou 

Wegener (3-4), 8h05.
Atlanta, Niekro (10-15) à 

New York, Mc Andrew (7-11), 2h05. 
Cincinnati, McGIothlin (11-7) à 
Philadelphie, G. Jackson (3-13), 

7h35.
St-Louis. Gibson (18-5) à 

San Francisco. Perry (17-12), 4h.
Chicago, Pappas (7-4) à 

San Diégo, Wilson (0-4), 10h30. 
(Seules parties à l’affiche). 

LIGUE AMERICAINE 
Boston. Siebert <13-6) à 

Minnesota. Kaat (10-9), 2h30. 
Milwaukee, Krausse (11-14) à 
Cleveland, Chance (7-8), 7h45.

Oakland, Hunter (1S-11) à 
Baltimore, Cuellar (19-7), 8h. 
(Seules parties à l’affiche).

victoire à la Classique Avco, disputée en fin de semaine à 
Sutton, Massachussett. Les $32,000 qu’il a gagnés à ce tournoi 
lui ont permis de se hisser de la septième à la première po­
sition avec des gains de $139,595 et devancer Jack Nicklaus 
inactif en fin de semaine, qui totalise $134,660. Au troisième
rang, on retrouve Bruce Crampton avec $127,174. Viennent

‘1,22 ~ensuite Lee Trevino avec $124,228; Frank Beard avec $119,- 
846; Dick Lotz avec $115,070; Arnold Palmer avec $112,- 
869; et Dave Hill avec $100,596.

3 prises. Et de 5-3 pour les 
Astros.

Après les retraits de Fai- 
rey et Jones à la 2e moitié 
de la 9e. Day eut un simple 
et le combatif Staub un double 
au champ gauche qui fit comp­
ter “Boots” du ler-but. Mais 
la remontée s’arrêta là lors­
que Laboy, on pouvait s’y 
attendre, ne put faire mieux 
qu’une petite chandelle au 
premier but.

Et bonsoir possible 56e vic­
toire, M. Kierans, M. Bouras­
sa et Jana Jorgenson, Mlle 
Adolescente 1970 du Canada!

MONTREAL (4)

HOUSTON (5)
AP P CS PP 

Alou, cd 4 0 0 0
Morgan. 2b 4 2 2 0
Wynn, cg 3 0 11
Mayberry, 1b 3 0 10
Geronimo, xx 0 10 0
Martinez, 3b 0 0 0 0
Menke, ac-lb 4 113
Rader, 3b 4 0 0 0
Torres, ac 0 0 0 0
Cedeno, ce 4 13 1
Howard, r 4 0 0 0
Wilson, I 3 0 0 0
Gladding 1 0 0 0 0
TOTAUX 33 5 8 5

Jones, cg 5 0 0 1)
Day, ce 5 1 1 0
Staub. cd 3 1 2 1
Bailey. 3B 4 1 2 •
Laboy. 3b 1 • 0 0
Gosger, 1b 4 1 1 3
Bateman, r 3 0 2 0
Hahn, co 0 0 0 0
Boccabella, r 1 0 1 0
Staehle, 2b 4 0 1 0
Wine, ac 4 0 1 0
Renko, 1 3 0 0 0
Raymond, 1 0 0 0 0
Fairey, fo 1 0 0 0
TOTAUX 38 4 11 4

Houston 000 001 004- 5
Montréal 000 000 031- 4

E - Bateman. DJ - Montréal 1.
LSB - Houston 3, Montréal 9. 2b 
- Bateman, Staub. C - Gosger (4), 
Menke (9), Cedeno (4). SAC - 
Wynn. BV - Morgan 2.

2 4Wilson 7 2-3 9 3 3
Cladding
5-2 11-321102
Renko
9-9 8 1-3 7 4 3 1 7
Raymond 2-3 11 1 0 2

ML - Renko. Temps - 2:19. A - 
11,088.

Roxburgh 69, Jackson 70
DARTMOUTH, N E. (PC) 

- Doug Roxburgh, de Vancou­
ver, a joué cinq coups sous 
la normale aux premiers 
neuf trous, hier, au club de 
golf Briglitwood, pour pren­
dre une avance d’un coup lors 
du championnat de golf junior 
du Canada à la suite de la 
première ronde.

Roxburgh, âgé de 18 ans, a 
connu quelques difficultés sur 
les deuxièmes neuf trous, 
pour terminer avec un comp­
te de 69, un au-dessus de la 
normale.

Robbie Jackson, du club 
Royal-Montréal, le suit à 70

alors quq Steve Noncz, de 
Hamilton, et Fred Cotton, de 
Vancouver, sont ex-aequo au 
troisième rang avec 71.

Parmi les Québécois qui 
ont fait belle figure, mention­
nons Rod Maclean, de Cham- 
bly, 75; Daniel Talbot, de Be- 
loil, 78; Mike Defalco, de 
Hull, 80; Mike Daly, de Sum- 
merlea. 81; Michel Pépin, de 
Drummondville, 84; Patrick 
Dunlap, 85 et Denis Richard, 
du club Le Cardinal, 96.

Des 154 concurrents, seu­
lement 60 pourront partici­
per aux , deux dernières ron­
des qui auront lieudemain 
et samedi.

Des "Pingouins” à la 
recherche d'un Finley!

Cincinnati 100 014 000 - 6 11 1
Philadelphie 000 110 300 - 5 15 0 

Merritt, Granger 7e et Bench; 
Bunning, Wilson 6«, Benz 7e. Hoer- 
ner 9e et Compton. LG- Merritt 
(20-10), LP- Bunning (10-13). 
Circuits: Cincinnati, Perez 39e, Car- 
bo 21e; Philadelphie, Money 12e. 
A. - 13,322.
Mayne Granger a sauvegardé sa 29e 
partie.
Atlanta 001 000 233 - 9 16 2
New York 212 020 000 - 7 16 0 

Reed, Navarro 3e, Cardwell 5e, 
McQueen 7e, Priddy 8e et Tillman; 
Koosman. Frisella 8e, Sadecki 8e, 
Gentry 9e, McGraw 9e et Dyer. 
LG - Priddy (4-5). LP - Gentry 
(9-7). Grcuits: Atlanta, Tillman 
6e, Boyer 14e, Cepeda 28e, Aaron 
35e; New York, Garrett lie, Sham- 
sky 8e. A. - 35,567.

(Le 589e circuit d'Hank Aaron a 
procuré la victoire aux Braves).

DETROIT (PA) - Les pro­
priétaires des Pingouins de 
Pittsburgh, de la LNH, pour­
suivent les négociations dans 
le but de vendre le club.

Bruce Whitaker, porte-pa­
role des détenteurs majori­
taires de parts, a refusé de dé­
voiler, hier, combien on exige­
rait pour le club qui a coûté 
$2.500,000 lors de l’expansion 
en 1967.

Selon Whitaker, les prêteurs 
exigent plus d’argent liquide 
du club.

Par ailleurs, on continue de 
négocier avec la banque Mel­
lon qui a prêté l’argent. Tout 
est en ordre présentement, 
mais le prochain rembourse­
ment est dû le 30 septembre.

La banque a prêté l’argent
UGUE AMERICAINE 

Oakland 000 100 000 - 1 6 2
Baltimore 002 100 20x - 5 11 0

Hunter, Lachemann 4e, Locker 
5e, Gram 7e, Lindblad 8e et Te­
nace; Palmer et Hendricks. LG- 
Palmer (8-7). LP-Hunter (15- 
12). Grcuits: Oakland. F. Alou 
8e; Buford 14e. A. - 13,937.

à Donald Parsons et associés 
pour acheter le club en 1968 
et la dette s'élève encore à 
$3,500,000. De plus, le groupe 
Parsons doit toujours $500.- 
000 aux Red Wings de Détroit, 
qui détenaient la licence de 
hockey de la LAH à Pittsburgh.

En raison des piètres assis­
tances, les Pingouins ont 
éprouvé des difficultés à 
payer l’emprunt à temps, si 
bien que Parsons et son groupe 
ont dû souvent débourser de 
leur poche.

Selon Whitaker, les ache­
teurs éventuels sont nombreux, 
mais il n’a révélé aucun nom. 
Il a ajouté qu'en cas de vente, 
il ne serait pas nécessaire­
ment spécifié que la franchise 
demeure à Pittsburgh.

PATINS BLANCS ET 
JOUEURS IDENTIFIÉS

Milwaukee 002 000 000 2 4 0 
Geveland 001 002 40x - 7 11 1 

Downing, Baldwin 6e, Belin 7e, 
Gelnar 8e et McNertney; Hargan. 
Colbert 8e et Fosse LG-Har­
gan (7-2). LP - Downing (4-11). 
Circuits: Cleveland, Uhlaender 9e, 
Foster 17e. A.-5,407.

New York 300 000 000 - 3 9 0
Kansas Gty 000 000 000 - 0 5 1

Bahnsen et Munson; Bunker, 
Burgmeier 9e et Kirkpatrick. 
LG-Bahnsen (12-9). LP—Bunker 
(0-8). A.-8,026.
Californie 101 200 020 - 6 7 3 
Détroit 000 000 003 - 3 6 0 

Wright, K. Tatum 9e et Azcue; 
McLain, Hiller 9e et Freehan. 
LG Wright (18-9). LP.: McLain 
(3-5). Grcuits: Californie, Re- 
poz 17e, McMullen 13e, Détroit: 
Kaline 15e. (McLain a accordé 
19 circuits en 14 parties cette 
saison).

000 000 000 - 0 4 3 
120 004 OOx- 7 9 0

Culp, Lyle 6e, Phillips 7e et 
a; Blyleven et Mitterwald.Satriano;

LG.: Blyleven (8-5). LP.: Culp 
(13-12). Assistance 19,993. (Bert 
Blyleven a obtenu son premier 
blanchissage dans les majeures).

La diiection de la LNH a 
révélé que ses 14 clubs dispu­
teront 71 matches hors con­
cours avant la saison réguliè­
re. de Victoria à Norfolk, 
Virginie.

Comparativement à l'an der­
nier, les clubs de la LNH se 
disputeront 60 matches entre 
eux au lieu de 49.

La LNH a également fait 
connaître les endroits et les 
dates des camps d'entraine­
ment, qui seront inaugurés le 
9 septembre par Toronto et 
Détroit. Chicago et Philadel­
phie seront les derniers lan­
cés le 14 septembre.

Seulement deux des 12 an­
ciens clubs changeront de 
camps cette année, soit Los 
Angeles à Victoria au lieu de 
Barrie et Minnesota à Winni­
peg au lieu de Haliburton, Ont., 
tandis que les nouveaux clubs, 
Vancouver et Buffalo, s'en­
traîneront respectivement à 
Calgary et Peterborough.

Les Canadiens de Mont­
réal ouvriront leur camp au 
Forum le 10 septembre. In­
cidemment, les Canadiens 
sont un des six clubs qui dis­
puteront le maximum de 10 
matches hors concours per­
mis par les règlements du 
circuit.

Les clubs de la LAH dis­
puteront sept matches hors 
concours à ceux de la LNH.

Les Canadiens disputeront 
également un match intra- 
équipe à l’Université de Mont­
réal le 18 septembre.
Assemblée

Les gouverneurs de la 
LNH étudieront lors de leur 
réunion semi-annuelle, la 
possibilité de permettre aux 
clubs d’utiliser des patins 
blancs et d’inscrire le nom 
des joueurs sur le dos de leur 
chandail.

Le président Clarence Camp­
bell a toutefois spécifié que 
tous les joueurs d’un club de­
vront adopter la même cou­
leur de bottines, car il n’y 
aura pas d'exception.

Campbell a ajouté que la 
LNH exigera l’uniformité des 
couleurs chez chaque joueur, 
comme dans les cas des uni­
formes.

Les gouverneurs étudieront 
aussi plusieurs problèmes fi­
nanciers compliqués comme 
celui des Pingouins de Pitts­
burgh ainsi que les indemnités 
réclamées par les ligues Amé­
ricaine et de l’Ouest à la sui­
te des départs de Buffalo et 
Vancouver.

Tableau comparatif Expos
1969
1970

G
39
55

P Moy. Prog. Assistance
89 .305 56 969,784
73 .430 56 1,061,056

CARTES PROUSSIONNEILES ET D'AFFAIRES

étonnement et au grand plaisir de la direction des Alouettes.
BILLY CASPER s'est emparé du premier rang des meil- A Rlsio Ronnotc 

leurs boursiers du circuit de golf américain à la suite de sa •• DIUC DUIIIIClo

Brevets d’invention
MARQUES de COMMERCE
Marion. Robk & Robk

ci-devont

Morion & Morion
71OO. rue DRUMMOND 

Montréal. 25 2BB-2152

Pari double: Cubiche (6) et Al- 
mont (4): $15.30.

1ère exacts: Sea Diver (7) et 
Band Leader (8): $115.20.

Quiniela: Neptunes Daughter 11) et 
Little Miss Keep (2): $41.00.

2e exacts : Tank Tiger (2) et Went 
To Market (5): $29.90.

Mutuel: $412,233.
Assistance: 8,387.

r-éfectrid»

Jean K. Malouf Inc.
Entretien - Réparations

RA. 1-9630
6305, 25 ave. 

Rosemont

MEUBLES 
DE BUREAUX

VENEZ CHOISIR VOTRE 
AMEUBLEMENT SUR 

LES DEUX

STATIONNEMENT
Canada Dactylographe Int

7035 AVE DU PARC
270-1141

LISEZ
ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR
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Le 4e tournoi pro-junior, à Laval-sur-le-Lac
Les golfeurs professionnels de 

différents clubs de la province de 
Québec et de la région de l’Ou- 
taouais formeront équipe, demain à 
Laval-sur-le-Lac, avec l'un des 
membres juniors de leur club res-

Pour la deuxième année con­
sécutive, le C.A.M. (Club Au­
tosport Mauricien) et la bras­
serie M oison organisent le 
Grand Prix Molson de Trois- 
Rivières qui se déroulera les 
5, 6 et 7 septembre prochains. 
Cette fin de semaine de cour­
se permettra au grand public 
de voir une épreuve de tous 
les championnats canadiens et 
québécois, soit: la Coupe Gulf 
Canada (Formule A), le Cham­
pionnat Canadien de Touris­
me (Sedans), le Championnat 
Molson (Formules B) et le 
Championnat Laurentide (voi­
tures de production).

L'originalité du Grand Prix 
réside dans l’emplacement du 
circuit routier qui se situe 
partiellement dans les rues de

LA BELLE ET LA BELLE 
BËTE I La charmante Rol- 
landé Denis, secrétaire à la 
piste Blue Bonnets, photo­
graphiée avec le cheval 
"Hurluberlu" de J. Louis 
Lévesque qui participera é 
la course principale au pro­
gramme de demain soir é 
B.B.

pectif et lors de la quatrième re­
prise du championnat provincial

Professionnel-junior organisé par 
Association des golfeurs profes­

sionnels du Québec.
Parmi les 57 équipes qui parti-

la ville et partiellement sur le 
terrain de l'exposition. Souli­
gnons que seule Trois-Riviè­
res offre un tel circuit en 
Amérique; celui-ci se compa­
re au circuit du Grand Prix 
de Monaco. La municipalité 
de Trois-Rivières, capitale du 
“Coeur du Québec”, collabore 
pleinement au projet. Entre 
autres, disons que 80% du tra­
cé a été repavé.

Afin d’assurer une plus 
grande participation des com­
pétiteurs et d’intéresser par­
ticulièrement les pilotes de 
Formules, une entente entre 
Trois-Rivières et Lime Rock 
a été réalisée afin de permet­
tre aux pilotes de participer 
aux 2 programmes de cour­
ses oui se déroulent la même 
fin de semaine. Lime Rock 
sera l’hôte d’une épreuve de la 
série Continentale.

Conscients de l’importance 
du Grand Prix Molson de 
Trois-Rivières et de la quali­
té des épreuves qui y sont pré­
sentées, les organisateurs dé­
sirent principalement aider à 
la popularité du sport automo­
bile en offrant des billets à 
coût très modique, soit: $5.00 
en pré-vente et $6.00 à l’en­
trée.

Quelques personnalités de 
marque seront présentes; en­
tre autre: le Ministre du Tou­
risme, Mme Claire Kirkland- 
Casgrain, ainsi que le Consul 
de Monaco, monsieur Michel 
Pasquin.

Aucun effort n’a été ména­
gé afin de faire du Grand Prix 
Molson de Trois-Rivières un 
événement sportif hors de 
l'ordinaire et nul doute que le 
Québec s'y rendra en grand 
nombre.

20 joueurs 
contre

cipent à ce tournoi, on remarque 
celles d'André Gagnier et Micliel 
Hubert du club Islesmere, de Luc 
Brien et Eric Levine du club Pine- 
grove, et de Jack Bissegger et Jac­
ques Lalonde du club Vallée du Ri­
chelieu.

L'an dernier, les grands hon­
neurs de ce tournoi avaient été mé­
rités par la formation du club 
Whitlock, représenté par Jim Mc­
Lean et Bob Sweet.

Voici la liste des départs:

lOhOO - Richard Plourde. Jean- 
Guy Gendron Bic; François St- 
Germain, Marcel Pigeon - Le Car­
dinal;

10h06 - Pierre Bellehumeur. 
Réal Landry - Berthier; David Mc- 
Bain, Paul Going - Carlton Yacht;

10hl2 - Robert Reid, Andrien Le 
blanc - BeauChâteau; B. McLean.

GordonMcLean - Chambly;
10hl8 - Christin Chartier. Jean- 

Guy Périard - Boucherville: Clau­
de Archambault, Jim Arnold - 
Chantecler;

10h24 - Richard Dusseault, Fer­
nando Côté - Granby/St-Paui; Da­
niel Sabloff, John Porter - Elm 
Ridge;

10n30 - J. Buki, Jim Delley - 
Grand'Mère; Michel Pépin, Guy 
Bissonnette - Drummonaville;

10h36 - Robert Champagne. Jac­
ques Duhamel Famham; Robert 
Dansereau. André Burns - Esté- 
rel;

10h42 - Guy Laroche. Connie 
Dion - Asbestos . David McCulloch, 
Louis DeBryne - Lachute;

10h48 - Carlo Junior Jean Mil­
iaire - Joliette; Junior, Jim Mc­
Lean - Whitlock;

10h54 - Terrence Kolar, Stan

MAISON D'ÉDITION
REPRÉSENTANT POUR LA PROVINCE DE QUÉBEC

FONCTIONS:
Visiter les commissions scolaires, rencontrer les profes­
seurs, directeurs, etc., afin de faire connaître nos publi­
cations.
QUALIFICATIONS:
Une excellente éducation, une bonne présentation, expé­
rience dans le domaine scolaire si possible.
TRAITEMENT:
Basé sur l'expérience et les qualifications.
Les candidats intéressés sont priés de faire parvenir leur 
curriculum vitae en incluant les références et en faisant 
mention du salaire désiré.
Ecrire à:

Le Directeur du Personnel 
Case 1363, Le Devoir.

INSTITUT DE CARDIOLOGIE DE MONTRÉAL
Poste* vacant*

• Technologiste médical (e) R.T.
section biochimie

Qualification*:
- Être diplômé (e) de l'université
- Expérience en biochimie
- Cuisinier-pâtissier

Le Grand Prix de 
Trois-Rivières

Baseball

AVANT-HIER
LIGUE NATIONALE

Pittsburgh 001 002 000 - 3 5 0
San Diégo 100 000 111- 4 13 1

Walker, Giustl 9e et Sangulllen; 
Roberts, Dukes 8e, et Cannizzaro. 
LG: Dukes (1-3). LP: Walker (10- 
5). Circuits: Campbell 10e, Brown 
22e. A: 4,876.

(Dave Campbell a fait produire 
trois points dans la victoire des 
Padres).

St-Louis 000 010 010- 2 8 2
San Francis. 020 010 Olx- 4 4 1

Carlton, Torrez 8e et Simmons; 
Pitlock, McMahon 8e et Dietz. LG: 
Pitlock (4-4). LP: Carlton (6-18). 
Circuit: Hague lie. A: 5,025.

(Steve Carlton a distribué 7 
buts sur balles en 7 manches.)

Chicago 001 000 000- 1 9 2
Los Angeles 000 200 20x - 4 10 0

Hands, Pizzaro 7e et Hundley; 
Moeller, Brewer 8e et Haller. LG: 
Moeller (6-6). LP: Hands (14-10). 
A. 21,627.

(Un triple de deux points de Bill 
Russell à la 7e a procuré la vic­
toire aux Dodgers.)

LIGUE AMERICAINE 
(2e Partiel

Californie 000 010 036 -10 14 1
Détroit 120 000 030 - 6 9 0

Bradley, Garrett 3e, Fisher 5e, 
Laroche 7e, Tatum 8e, Queen 9e 
et Egan; Niekro, Scherman 8e, 
Hiller 9e, La Grow 9e, Patterson 
9e et Price. LG: Tatum (6-3). LP: 
La Grow (0-1). Circuits: Repoz 
16e, Johnstone 9e, Johnson 10e, 
Collins 1er.

( Jay Johnstone a frappé un grand 
chelem à la 9e manche pour les 
Anges.)

Washington 020 001 00 - 3 8 3
Chicago 002 000 OU- 4 9 1

Coleman, Pena 8e, Knowles 9e 
et Casanova; Moore, Murphy 7e, 
Wood 9e et Herrmann, Josephson 
9e. LG: Wood (8-11). LP: Knowles 
(2-12).

Oakland 001 000 000- 1 10 1
Baltimore 004 100 OOx- 5 8 0

Segul, Fingers 3e, Ltndblad 7e, 
Locker 7e et Tenace; McNally 
(20-7) et Etchebarren.

(Dave McNally est devenu le 
premier lanceur des ’majeures k 
remporter 20 victoires cette sai­
son.)

New York 010 000 001- 2 7 0
Kansu City 000 000 100- 1 8 1

Kline, Aker 8e, Peterson 8e, 
McDaniel 9e et Glbbs-, Drago et 
Kirkpatrick. LG: Peterson (14-9). 
LP: Drago (7-13).

Milwaukee 000 000 200 - 2 - 4 7 0 
Cleveland 001 000 010 0 - 2 10 0 

(10 manches)
Lockwood, Sanders 9e et Mc- 

Nertney; McDowell, Hlgglngs 9e, 
Austin 10e et Fosse. LG: Sanders 
(3-0). LP: Higgins (44). Circuit: 
Ftoster 16e.

Boston 000 000 010- 1 9 0
Minnesota 000 000 000 - 0 7 0

Romo, Brett 5e, Wagner 9e et 
Satrlano; Zepp, Hall 8e, Williams 
8e, Perranoskl 9e et Mitterwald. 
LG: Brett (4-7). LP: Hall (64). 
Circuit: T. Conlgltaro 25e.

HIER
Wuhlngton 000 000 100 - 1 10 0
Chicago 100 001 lOx • 3 70

Cox, Pena 7e et French; Janlskl, 
Wood 8e et Josephson. LG- Janeski 
(9-14). LP- Cox (7-10). Circuits: 
Rodriguez 17e, O’Brien 7e, May 
10e. A.-3,742.

20 joueurs ! Scolarité: 9e annéè
Expérience dans le secteur hospitalier
Connaissance approfondie de la cuisine de base.

AVANT-HIER
HOUSTON (6)

Alou, cd 
Morgan. 2b 
Wynn, cg 
Mayberry, 1b 
Geronimo, co 
Ray, I
Lampard, fo 
Cook. I 
Howard, fo 
Dllauro, I 
Menke, ac-lb 
Rader, 3b 
Cedeno, cc 
Edwards, r 
Billingham, I 
Lemaster, 1 
Culver, I 
Miller, fo 
Gladding, I 
Martinez, ac 
TOTAUX

AB P CS PP 
7 110
3 3 12
3 12 0
3 0 10
0 0 0 0 
0 0 0 0 
10 0 0 
0 0 0 0 
1111 
0 0 0 0 
5 0 11
7 0 3 2
7 0 2 0
5 0 10
3 0 0 0
0 0 0 0 
0 0 0 0 
10 0 0 
0 0 0 0 
2 0 0 0 

48 6 13 6

MONTREAL (3)

Day, cc 
Jones, cg 
P hi Rips, fo 
Raymond. I 
Hahn, fo 
Reed, I 
Sutherland, fo 
Marshall. I 
McGinn, I 
Laboy, fo 
Staub, cd 
Bailey. 3b-lb-cg 
Gosgér, 1b 
Brand, 3b 
Bateman, r 
Staehle, 2b 
Wine, ac 
Morton, 1 
Fairey, cg 
Boccabella, 1b 
TOTAUX

AB P CS PP 
5 12 0

0 0 
0 0 
0 0 
0 0 
0 0 
0 
0 
0 
6 
6 
0 
0 
6 
9 
0 
1 
0 
1 
6 
3

2
1
0
0
0
1
0
0
1
6
5
3
3
5
6 
6 
2 
1 
1

49
Houston 002 010 000 004 3 -6
Montréal 000 000 300 000 0 -3

E-Menke 2. LSB - Houston 17, 
Montréal 15. DJ - Montréal 2. 2b 
- Wlne, Cedeno. 3b-Staub. CIR: - 
Morgan 5e. Sac - Hahn, Menke. 
BV - Wynn, Morgan.

ML CS P PM BB R
Billingham 6 t 3 2 3 3
Lemaster 1-3 1 0 0 1 0
Culver l 2-3 0 0 0 0 1
Gladding 1 1 0 0 1 0
Ray
Cook: 1 0 8 0 0 0

G, 3-4 2 2 0 0 1 3
Dilauro 1 • • 0 1 1
Morton 7 1 3 s 7 1
Raymond 2 1 0 • 1 1
Reed
Marshall:

t 1 6 0 3 1
P, 1-8 1 2-3 4 3 3 3 3

McGinn 1-3 0 0 0 0 1
Sauvée - Dtlauro 3. APL - Par 

Billingham, Jones. ML - Marshall. 
T - 3:51. A - 19,897.

Iss personnes intéressées devront soumettre teur candidature ài

V

r

Institut de Cardiologie de Montréal, 
Service du Personnel,
5000 est, rue Bélanger,
Montréal 410, Qué.
Tél.: 376-3330 poste 267

L’HÔPITAL MAISONNEUVE

y
recherche les services d'un(e)

ARCHIVISTE (ENSEIGNEMENT)
Personne qui aura la responsabilité d'organiser, d'appli­
quer le programme d'enseignement qui s'adresse aux sta­
giaires en archives médicales.
Redevable dans l'accomplissement de ses fonctions au 
chef de service des archives médicales.
Travail en collaboration avec le responsable de l'option 
"archives médicales" au Cegep.
Souhaitons que le candidat ait acquis 4 années d'expé­
rience.
Salaire à déterminer selon qualification et expérience.
Se présenter ou appeler:

V

Gérant du personnel, 
Hôpital Maisonneuve, 
5415 bout. l'Assomption, 
Montréal, Qué.
Tél.: 254-8341 local 417

ACTUARIAT
ANALYSTE - PROGRAMMEUR

y
a

QUALIFICATIONS:
B Maîtriser le Cabal et le FortranB Connaissance des 4 premiers examens d'actuariat

TÂCHESB Améliorer le système d'informatique existantB Développer de nouveaux concepts en collaboration 
avec ses actuaires

AVANTAGESB Bénéfices sociauxB Traitement selon compétence initiale et résultats 
obtenusB Participation au développement d'une firme d« con­
sultants

V

GILLES BLONDEAU & COMPAGNIE
Conseillers et actuaires 

612 ouest, rue St-Jacques 
Montréal 101

^'ASSURANCE-VIF

PESJARLMNS^^ SURINTENDANT ADIOINT 
i L'ASSURANCE INDIVIDUELLE

LA FONCTION

Sous l'autorité du surin­
tendant des ventes à 
l'assurance individuelle, 
collabore à la planifi­
cation, l'organisation, 
la direction et le con­
trôle des activités des 
bureaux de ventes ré­
gionaux. Participe ô la 
mise en application des 
programmes de forma­
tion et à l'élaboration 
de matériel d'aide à la 
vente.

LS CANDIDAT
1* Instruction d» nivaau uni* 
varsitaira d« préfértnc* ou 
l'équivalant. Formation pro* 
ftsiionntlla avancé* en asiu- 
ranc**vi*.
2* Expérionc* soit comm* 
représentant dans la vente 
d'assurance-vie, soit comme 
aérant d'un bureau ou une 
fonction administrative équi­
valent* dans un siège social.
3* Aptitude à diriger du 
personnel.

CONDITIONS Dt TRAVAIL
Le titulaire peut demeurer 
dans les limites du Québec 
métropolitain. Bénéfices soci­
aux coutumiers et salaire en 
relation avec le poste à 
combler. Discrétion absolue 
assurée.

Les employés intéressés de 
L'Assurance-Vi* Desjardins 
connaissent cette offre d'em­
ploi.

Les candidats intéressés sont priés de faire parve­
nir leur curriculum vitae au Directeur du personnel, 
L'Assurance-Vie Desjardins, 200, Avenue des Com­
mandeurs, Lévis, Québec. Tél: 1 (418) 835-2404.

Kolar - Chaudière: lan Smith. Ar­
nold McLean - Lorraine:

llhOO - Stuart Morrow, Norman 
Hunt - Mt-Bruno; R. Sicard.Geor­
ge Arnold - Ki-8-Eb;

llh06 - Michel Cyr, Richard 
Miliaire - New Glasgow; Roger 
Poirier. Vincent Sirianni - Ile des 
Soeurs;

Uhl2 - Ricky McLean. Gerry 
Donohue - St. Andrews: Michel Mo. 
nette, Paul Labonté - T Epiphanie;

llhlS - Louis Pelletier, André 
Gingras - Orléans; Yvan Des­
noyers, Franco Sirianni - St-Basi- 
le;

llh24 - Michel Douville, Gerry 
Proulx - St-Eustache; Michel Cha­
ron. Raymond Huot Sorel/Tracy;

llh30 - Robert Desrosiers, Jean 
Giroux - St-Hyacinthe; Miles Saun­
ders, Phil Laliberté - Pembroke;

llh36 - Ron Fisher. Alvie 
Thompson - Hillsdale ; Serge Cou­
ture, Jos Leblanc - Sherbrooke;

llh42 - Peter Ward, Michel Dé- 
silets - Trout River; Gilles Robi- 
doux, Alain Gousse - Mascouche;

Uh48 - André Cedilot, Charles 
Giraldeau - Terrebonne; Richard

Rousseau. Duke Doucet - Windsor;
llh54 - Ken Fisher. Bernard Pé­

riard - St-Lambert; Denis Ostiguy. 
Dan Pesant - St-Jean;

I2h00 - Junior avec Ron Harris
- Cowansville; Junior avec Jean- 
Guy Poirier - Hemmingford;

12h06 - Jean Goyer, Réal Jarry
- Mt-Gabriel: lan Merkley, Ray­
mond Périard - Seigniory;

12H12 - Larry Jay, Alan Ogilvy
- Summerlea; Pat Kelahear. Phil 
Giroux - Montréal;

12hl8 - Robert Routledge. Bruce 
Fry - Hermitage; Junior. Bill Kerr
- Beaconsfield ;

12H24 - Junior aver Stan Baird
- Kanawaki; Junior. Pat Fletcher 
Royal Montréal;

12h30 - Michel Hébert. André 
Gagnier - Islesmere; Eric Levine. 
Luc Brien - Plnegrove;

12h36 - René Noël, Gilles Bou- 
rassa - Shawinigan; Jean Desro- 
ches, Jules Huot - Laval;

12h42 - Jean Brosseau. Adrien 
Bigras - Rosemère; Jacques La­
londe, Jack Bissegger Richelieu :

12h48 - MicherSt-Laurent, Jean- 
Paul Alary - Beloeil.

r Assistante Directrice
des soins infirmiers

à l’INSTITUT DE CARDIOLOGIE DE MONTRÉAL
Hôpital de 110 lits avec projet d'expansion

Qualification*;
- Qualités de chef
- Expérience en administration
- Bacc. en sciences infirmières
- Expérience en cardiologie désirable

Adresser curriculum vitae avant le 16 septembre 1970 ài

Institut de Cardiologie de Montréal, 
a/s Directrice des soins infirmiers, 
5000 est, rue Bélanger,
Montréal 410, Québec.

Les Syndics des tcoles Catholiques 
de Greenfield Park

- Spécialiste en musique
pour classe élémentaire de musique instru 
mentale type Orff.

- Psychologue à temps partiel.

Qualification*; - Diplôme universitaire 
• Expérience requise

Pour rendez-vous téléphoner à:
671-6443

POSSIBILITÉ DE FAIRE CARRIÈRE EN TRADUCTION
(Français-Anglais)

Le candidat sera bochelier-è-arts ou aura une formation 
équivalente, parlera couramment anglais et français et 
aura une connaissance générale du vocabulaire techno­
logique et commercial dans les deux langues.

La Position:
Traduire du français à l'anglais, la correspondance, les 
contrats, études, brochures techniques et matériel pour 
la promotion de la compagnie ainsi que faire la traduc­
tion des mêmes textes de l'anglais au français. Relèvent 
également du traducteur la charge de cours de français 
pour les membres de la direction et autres fonctions 
connexes au Service du Personnel.

La Compagnie:
Téléphone du Nord Limitée est une compagnie de 
moyenne importance fournissant des services en com­
munication et téléphonie à quelques 100,000 usagers' 
du nord-est ontarien et du nord-ouest québécois. Son 
siège social se trouve à New Liskeard en Ontario.
Nous offrons des avantages sociaux, conditions de travail 
et régime de retraite concurrentiels.
La rétribution se situe entre $6,000 et $8,000 selon 
l'éducation, l'expérience et la compétence.

Folles parvenir votre curriculum vitae à:

V

Directeur du personnel, 
Téléphone du Nord Ltée, 
Case "H",
New Liskeard, Ont. y

-------------------------------------------------------------------------------------------------\

LA COMMUNAUTÉ RÉGIONALE DE L’OUTAOUAIS
DEMANDE UN

ANALYSTE - PROGRAMMEUR
(INFORMATIQUE)

FONCTION:
Effectuer des études complexes en vue de solutionner au 
moyen de techniques de recherche opérationnelle ou par- 
Tapplication de méthodes de calculs numérique et statis­
tique, différents problèmes d'ordre administratif ou 
scientifique. Effectuer la programmation nécessaire à la 
réalisation des travaux.

QUALIFICATIONS:
Posséder un diplôme universitaire (16 années de scolarité 
minimum).
Posséder un minimum de 3 ans d'expérience en fonction 
des techniques municipales en informatique.
Sont également admissibles les candidats ne possédant 
pas de diplôme universitaire mais ayant une expérience 
exceptionnelle et une compétence reconnue dans le do­
maine de la programmation de l'analyse de l'informati­
que, de l'analyse des procédés administratifs.
Facilité d'élocution et de rédaction en français et en 
anglais.

SALAIRE:
À discuter selon la compétence et l'expérience.

OFFRE DE SERVICES:
Veuillez noter que toute demande doit être accompagnée 
d'un "curriculum vitae'', résumé exact des études et 
expériences, adressée le ou avant le 14 septembre 1970 
au Comité Exécutif do la Communauté Régional* 
d* l’Outaouai*, 72, ru* Laval, Hull, P. Qué.

PETER BROEKER, i g., et JACQUES BIENVENUE 
sont les meneurs aux classements du Championnat 
Molson et du Championnat Laurentide. respectivement. 
Le premier est un manufacturier de pots d'échappe­
ment et le second, garagiste, et tous deux participe­
ront aux courses automobiles qui seront présentées é 
Trois-Rivières les 5, B et 7 septembre.

École de langues vivantes
recherche

PROFESSEURS D'ANGLAIS 
ET PROFESSEURS DE FRANÇAIS

Spécifier âge, méthodes et expérience. 
Adresser curriculum vitae à:

Case 1 362, Le Devoir

A

y
\

HÔPITAL ST-JOSEPH DE LACHINE
demande

- TECHNOLOGISTES MÉDICAUX
à temps complet pour laboratoires d'hématologie 

et/ou biochimie.
- INFIRMIER (E) S AUTORISÉ (E) S

à temps complet ou partiel, jour, soir et nuit. 
Prière de communiquer avec:

r

Service du Personnel, 
650 - 16e avenue, 
Lachine, Qué.
Tél.: 637-2351 poste 37 y

"\

DIRECTEUR DES SERVICES AUX ÉTUDIANTS 
UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL

Fonctions:
Sous la direction générale du vice-recteur à la gestion 
académique, assurer le fonctionnement efficace et la co­
ordination des divers services aux étudiants; conseilla 
la direction de l'Université en ce qui a trait aux relations 
entre cette dernière et les étudiants; promouvoir et coor­
donner le développement des services et des activités 
relevant de sa juridiction et les faire connaître par les 
moyens appropriés; mettre en application les politiques 
des Services aux Étudiants.

Qualifications:
Diplôme universitaire; habitude et facilité de contact avec 
les étudiants de niveau universitaire; expérience admi­
nistrative appropriée.
Salaire à déterminer selon qualifications académiques et 
années d'expérience.

Veuillez faire parvenir curriculum vitae complet avant le 3 septembre 
1970 au

Directeur,
Service du Personnel,
Université de Montréal,
Case postale 6128,
Montréal, (Qué.)

fl*
QUEBECe

SOCIÉTÉ D’AMÉNAGEMENT DE L’ODTAOUAIS
Direction de la planification 

DEMANDE

Un aménagiste régional et urbain
FONCTIONS:
sous l'autorité du directeur de la planification le titulaire 
du poste devra:
1. participer à l'élaboration d'un schéma d'aménage­

ment régional;
2. plus particulièrement, exécuter diverses études de 

rentabilité et de localisation dans les secteurs industriel 
et commercial;

3. en collaboration avec les outres professionnels de la 
Société, établir et maintenir des relations auprès des 
différents organismes publics ou privés de la région.

CONNAISSANCES REQUISES
1. diplôme universitaire en urbanisme, aménagement 

des ressources ou économie.
2. au moins trois années d'expérience dans le domaine 

concerné.
3. une connaissance en informatique serait un atout mais 

n’est pas exigée.

SALAIRE:
scion qualifications et expérience.
Les postulants devront faire parvenir leur curriculum 
vitae (qualifications, expérience ainsi que dossier acadé­
mique) au:

Directeur de l'administration.
Société d'aménagement de l'Outaouais, 
C.P. 666,
Hull, P. Qué.
Date limite de mise à la poste des inscriptions:

4 septembre 1970.

■9
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LE CHAMPIONNAT de balle-lente de la province aura lieu, les 4, 5, 6 et 7 sep­
tembre. au Parc Laurier de Longueuil et ce sera la première fois qu'un tel cham­
pionnat sera disputé au Québec. De g. à à., sur notre photo, les principaux 
organisateurs: Serge Robillard. Marc Boudreau. Raynald Vézeau. Roger Auclair 
et Jacques Lachance.

N'en déplaise à Toronto, les 
lExpos profiteront peut-être 
d'un dégrèvement d'impôt !

OTTAWA (PC) - Le gou­
vernement fédéral a décidé 
qu'une partie des dépenses des 
Expos de Montréal, faites l'an 
dernier pour l'acquisition de 
joueurs de baseball, peut faire 
l’objet d'un dégrèvement d'im­
pôt réparti sur un certain 
nombre d'années.

"Compte tenu du fait que la 
carrière de chacun des joueurs 
visé par l'acquisition est d’une 
durée limitée, nous sommes 
d'avis que le coût pouvant être 
établi comme dûment applica­
ble aux contrats de joueurs, 
à l’exclusion de la franchise 
et des droits connexes, devrait 
pouvoir faire l'objet d'une dé­
falcation répartie sur le nom­
bre estimatif d'années que doit 
durer la carrière productive 
des joueurs”, déclare le mi­
nistre du Revenu national. M. 
Jean-Pierre Côté, dans une 
communication distribuée à la 
presse à Ottawa.

"Nous croyons aussi, ajoute 
le ministre, que tout produit 
provenant de la vente de con­
trats de joueurs devrait être 
compris dans le revenu visant 
l’année de la vente. ”

La franchise des Expos a été 
obtenue pour une somme d'en­
viron $10 millions.

M. Côté précise que c’est à 
la suite de la publicité qui a 
été faite dans les journaux au 
sujet d'un dégrèvement possi­
ble d'impôt de $9 millions en 
faveur du club de baseball de

Par DONAT VALOIS

Montréal qu'il a soumis le cas 
à ses experts.

Le ministre, dans sa décla­
ration, rappelle que les dispo­
sitions relatives au secret em­
pêchent toute divulgation con­
cernant les affaires d'un con­
tribuable, en l’occurrence les 
Expos de Montréal.

Par conséquent, note-t-il, 
tout ce que nous pouvons faire 
est d’énoncer la politique gé­
nérale et l'opinion du ministre 
sur le cas des Expos.

“Notre politique consiste à 
considérer l’acquisition et la 
vente de contrats individuels 
de joueurs d'un club établi 
comme constituant des élé­
ments de revenu. Ceci, pré­
cise-t-il, est conforme au 
raisonnement voulant qu'une 
partie des opérations d’un 
club ait pour but l’acquisition, 
le perfectionnement et l'échan­
ge de joueurs dans le but de 
constituer la meilleure équi­
pe possible et de toucher ainsi 
un revenu supérieur.

“La pratique suivie consiste 
donc à admettre en déduction 
du revenu un montant dépensé 
à cet égard au cours de l'an­
née du déboursé et de com­
prendre dans le revenu tout 
produit de la vente”.

Les informations à l’effet 
que les Expos bénéficieraient 
d’un dégrèvement d’impôt, 
publiées il y a quelques jours, 
ont soulevé un tollé de protes­
tations dans certains milieux

politiques du pays, notamment 
celui de Toronto.

M. Stanley Randall, mini<!*>-p 
ontarien du Commerce et du 
Développement, déclarait que 
les Expos jouiraient de ce 
traitement parce que “ce sont 
les roues qui grincent le plus 
qui reçoivent le plus de grais­
se” du fédéral.

M. Randall attribuait l’ob­
tention de ce “privilège” à 
l'excellent travail du maire 
Jean Drapeau.

“Je ne crois pas que l’on 
puisse lui reprocher cela, 
ajoutait M. Randall, et il a cer­
tainement tant insisté qu'à la 
fin, quelqu'un a plié, et son 
point de vue a triomphé”.

De son côté, le maire de To­
ronto, M. William Dennison, a 
critiqué vertement l’accepta­
tion du fédéral en faveur des 
Expos.

“Cela est si partial, si in­
juste que je ne puis en parler 
avec calme, a-t-il dit. Le gou­
vernement fédéral est allé trop 
loin”.

Enfin, un député libéral fédé­
ral. ex-maire de Toronto, M. 
Phil Givens, déclarait:

“C’est la conception du par­
tage que se fait Montréal. Nous 
donnons et ils prennent la part 
du lion. Montréal a toujours 
créé de ces bizarres précé­
dents... Et cela survient à un 
moment où nous nous faisons 
dire qu'il n’y a pas d’argent 
pour des frivolités”.

PETITES ANNONCES DU "DEVOIR" 
844-3361

Le prix de nos petites annonces est de $1.50 par jour avec un maximum de 
25 mots. (.05 du mot additionnel). L'heure de tombée est midi pour l'édition 
du lendemain.

A VENDRE
LUSTRE entièrement en verre 
taillé de Tchécoslovaquie, très 
grand. 12 bougies. Tél : 931-4790

29-8-70

APPARTEMENTS 
CHAUFFES A LOUER

CENTRE VILLE, Crescent et 
De Maisonneuve. pièces, poêle 
et réfrigérateur fournis, service 
de concierge, portier et incinéra­
teur $165. Possibilité de place de 
garage sous l’édifice Tel. 384- 
9345. 31-8-70

BUREAUX A LOUER
Bureaux pour professionnels ou 
hommes d'affaires dans centre pro­
fessionnel Chauffage central, air 
conditionné 9008 boul. St-Michel 
Tel 389-8426 21-9-70

Bureau nour professionnels. 3 
pièces. $75. Bail à continuer jus­
qu'en 1974 4044 est, Jean-Talon. 
Tél 722-3011 1-9-70

CHALETS A LOUER
STE-AGATHE, luxueux Bava­
rois, flanc de montagne, 5Vi chauf­
fées, cheminée de pierre, toit ca­
thédrale. meubles Thibault. Fhs- 
cine, équitation. Libre semaines
automne aussi saison ski. Frais 
virés Tél.: 326-5836 8-9-70
Le seul vrai paradis du chasseur 
et du pêcheur, dans un territoire 
de 500 milles carrés 300 lacs
non “clubbés” Plaisir et sport
au grand air pour familles, grou­
pes ou compagnies. Maisons hiver 
été, solidement construites par 1! 
Défense Nationale, à vendre a 
prix dérisoire Ecrivez à M
Bourgeois. 755-7e avenue. Pointe­
aux-Trembles ou téléphonez à 
671-6760, 645-8849 4-9-70

CHALET A VENDRE
Autoroute région Ste-Adèle, “Pe­
tit Westmount ', plage sablonneu­
se sur grand lac naturel, chalet 
suisse authentique. 3 chambres à 
coucher, foyer en pierre naturelle, 
piscine, tennis, près pentes de ski 
$14,000. terrain compris $9850 
par mois Tél. 731-3501. J.N.O

CHAMBRE A LOUER
N.D.G., grande chambre tranquil­
le à louer Références exigées. Tél 
488-0735 28-8-70

COMMERCE A VENDRE
COTE-DES-NEIGES, salon cli­
matisé. 10 séchoirs. 6 tables tra­
vail. 5 personnes. (3 cartes A), 
prix $11.000. Comptant $5,000 
Cause départ Photo M.L.S. Im­
meubles Valver. courtiers Tél 
676-7761 ou 658-0407. 3-9-70

COURS
Professeur diplômé en piano clas­
sique, B.A université de Caen, 
donne cours piano, théorie etc., 
élémentaires et avancés, enfants 
et adultes. Progrès rapides. Tél 
277-8019 8-9-70

DUPLEXA LOUER
VILLE ST-LAURENT, 2132 
Guertin, SMi, près gare Monkland. 
Tél. 334-1280 29-8-70

FEMMES DEMANDEES
Aux épouses de professionnels qui 
désirent avoir un supplément de 
revenus, notre compagnie inter- 
continentale leur offre une oppor­
tunité. Travail plaisant. Contact 
de public continuel. Domaine: sé­
curité sociale. Tél. M. A Haggar 
384-3351 28870
SECRETAIRE LEGALE BILIN­
GUE. sténo-dactylo avec 1 ou 2 
ans d'expérience. Té) : 845-1122.

29-870
FERMES DEMANDEES

Ai besoin immédiat de terres, 
fermes non en culture avec ou 
sans bâtiment, près rivière ou 
lac si possible, dans un rayon de 
25 à 100 milles de Montréal 
Ecrivez immédiatement à M 
Bourgeois. 7587e avenue. Poin- 
te-aux-Trembles ou téléphone; 
à 671-6760 4-870

FERMES A VENDRE
MINI FERME ETRANCHETTE à 
vendre à prix dérisoire. Beau 
aoisé, bord de rivières et de lacs. 

Laurentides et Cantons de l'Est, 
accepterais échange. roulottes, 
chalets, etc. Téléphonez à M. 
Bourgeois 671-6760 4-870

GARDIENNE DEMANDEE
Femme professeur cherche per­
sonne responsable aimant les en­
fants pour garder un jeune bébé 
à temps partiel Autant que possi­
ble doit habiter près du secteur 
Outremont. Tél 2785738 31-870

HOMMES DEMANDES
BON CUISINIER ou CHEF de 
mandé pour club privé d'Ottawa 
Le nombre des membres étant li­
mité, le total des heures de tra­
vail est moindre que la moyenne. 
Idéal pour semi-retraité. Possi­
bilité de logement. Tous bénéfices 
marginaux Références exigées. 
Ecrire à: Case 54, Le Devoir

28870

MAITRE D HÔTEL 
ET GÉRANCE

Nationalité française, 30 à 40 
ans, expérience en cuisine fran­
çaise. Direction du personnel 
de salle à manger et cuisine. 
Pouvant tenir conversation an­
glaise. Bonne apparence. Ho^ 
nêtre et sobre. Références de­
mandées. Très bon salaire. Com­
muniquer

843-3661
Restaurant Le Caveau

31-8-70

PROPRIETE A VENDRE
BEAUREPAIRE, bonnes écoles, 
split-level. 3 chambres à coucher, 
garage double. $30,000 Tél 697- 
0722. 31-870

LOGEMENT DEMANDE
URGENT, cherche bas duplex. 6 
ou 7 pièces, sous-sol fini, chauffé, 
poêle, réfrigérateur, secteur Côte- 
des-Neiges et zone commerciale 
Tél. 342-1838 ou 625-4550.

31-870
LOGEMENT A LOUER

CASGRAIN 7726, appt 6, près 
Villeray, 3e étage, 3 grandes piè­
ces chauffées, eau chaude, taxe 
d'eau incluse, fraîchement rénové. 
Tél. 334-3548 ou 331-0325.

29-870
PROPRIETES A VENDRE

AHUNTSIC, triplex, rue Pothier, 
revenu haut, 3W, 4*2 pièces, $200. 
Bas 5x'î, grandes pièces, libre, 
complètement rénové intérieur 
extérieur Hvp. $17,000 6% Prix 
$41,000 Tél 381-2998. 31-8-70
Côte-des-Neiges. cottage. 5350 rue 
McKenna, près de TUniversité, 4 
chambres à coucher, grand salon 
et salle à dîner, sous-sol fini, 
maison modernisée et en très bon 
état. 738-0464 8870

VOISINAGE
COLLÈGE MARIE-DE-FRANCE

Cottage en pierre, complètement 
détache. 8 pieces, grand sr 'on 
avec cheminée naturelle, salle à 
manger séparée, cuisine bien 
aménagée, salle a déjeuner at­
tenante donnant sur patio et 
jardin, 3 chambres à coucher, un 
grand boudoir, 2!ô salles de bains, 
salle de jeu, nombreux placards. 
Occupation immédiate. MIS. 
$47,000. Termes faciles aux con­
ditions avantageuses.

ISABELLE LAFRENIÊRE INC. 
Courtier

482-1381
"Notre intuition féminine 

vous aidera"
28-8-70

PERSONNEL
Ne restez pas seul (e). Célibatai­
res, veufs (vest, séparés (es). Pour 
information: 384-6536. 29-8-70

TERRAINS A VENDRE
BROMONT, situé sur pente de 
ski, 13,737 p. c„ nroximité pis­
cine, tennis, golf Tél.: 678-8013.

31-870
AHUNTSIC, coin Prieur et Gar­
nier, face collège Mt St-Louis, 
pour 2 triplex semi-détachés 
Près centre d’achat, autobus, mé­
tro, écoles Fh-ix $19.000 Termes. 
Tél. 381-2998 31-8-70

TAILLEUR
Vous avez maigri ou engraissé’ 
Faites réajuster vos vêtements, 
habits ou paletots, transformés en 
devant simple dernier style.

DROLET TAILLEUR 
— SPECIALISTE —

Habits et costumes sur mesure 
351 est. rue GUIZOT

Tél 388-2532

l'information sportive
Devant un Kierans, des Expos timbrés 5-4 !

Robert Bourassa, avant la 
partie, avait demandé à Rus­
ty Staub de frapper un circuit. 
Ce fut plutôt Jim Gosger qui 
le fit, a la 8e manche, pour 
donner aux Expos une avance 
de 3-1 qui semblait victorieu­
se.

Eric Kierans. lui et on peut 
le croire, souhaitait un triom­
phe bien affranchi pour l'équi­
pe montréalaise. Ce fut plutôt 
Houston qui gagna 54. grâce 
à deux circuits et quatre points 
marqués à la 1ère moitié de 
la 9e manche!

A la 5e manche. Bateman 
commença avec un double. Le 
compte était de 0-0 et on pou­
vait croire que le gerant

Mauch demanderait à Staehle 
de se sacrifier. Mais, pas trop 
bon pohtique, Mauch laissa 
le faible frappeur... frapper 
une chandelle. Comme Wine 
suivit avec an simple. Bate­
man aurait facilement pu 
compter du 3e coussin si on 
l’y avait fait avancer. Le ré­
sultat fut plutôt que Bateman 
s’arrêta au 3e but et qu’il y 
resta pendant que Renko et 
Jones se faisaient retirer 
au champ intérieur.

Et Houston compta un point 
non mérité à la 6e grâce à un 
simple de Morgan, son but 
vole, le mauvais lancer de 
Bateman sur le jeu et la chan­
delle-sacrifice de Wynn.

Après deux retraits à la 8e. 
Staub eut un BB, Bailey un 
simple et Gosger son 4e cir­
cuit de la saison. Et il sem­
blait que les Expos allaient 
gagner.

Mais on dirait que, certains 
soirs, ils ne le veulent pas.

Morgan commença la 9e 
avec un simple puis vola le 
2e coussin. Wynn fut retiré 
mais Mayberry eut un BB qui 
fut suivi du 9e circuit de 
Menke... et de 4-3 pour Hous­
ton.

Claude Raymond vint rem­
placer Renko, retira Rader 
au bâton, donna à César Ce- 
deno son 4e circuit de l’été 
et retira Larry Howard sur

"Crete! U" prend une avance
3-0contrele voilier

NEWPORT (Rhode Island), 
(AFP) - Après avoir mené 
pour la première fois la course 
de bout en bout, “Gretel II” a 
battu “France” sans appel de 
2 minutes 24 secondes dans la 
troisième régate, hier à New­
port, et a ainsi porté l’avanta­
ge de l’Australie à 3 victoires 
à 0 sur les Français dans la 
série qualificative à la coupe 
de l'Amérique.

Les Australiens, qui s’é­
taient imposés par 10 minutes 
30 vendredi dernier, puis par 
1 minute 32 lundi, ne sont donc 
plus désormais qu’à un seul 
succès d’accéder à la grande 
compétition, à partir du 15 sep­
tembre, contre le représentant 
américain qui sera vraisem­
blablement “Intrepid", déjà 
défenseur de la coupe en 1967.

Il est quasi certain qu’après 
cette troisième défaite consé­
cutive, le baron Bich décidera 
de barrer “France" lui-même 
avec l'aide du navigateur Eric 
Tabarly, dans la quatrième ré­
gate qui aura lieu demain si 
la journée de repos demandée 
par les Français pour aujour­
d'hui est de nouveau accordée.

Le vént, d’une force de dix 
noeuds au moment du départ 
donné sous un ciel gris mais 
par temps clair, augmenta jus­
qu'à plus de 15 noeuds, favo­
risant ainsi considérablement 
“Gretel II”. Le voilier de sir 
Frank Packer, meilleur con­
tre le vent mais moins rapide 
que son rival dans les bords au 
largue lors des deux manches 
précédentes, fit cette fois pra­
tiquement jeu égal à cette al­
lure avec le bateau français 
qui aurait pu espérer réduire 
l’écart si le "petit temps" s'é- 

’ tait maintenu.
Une fois le départ gagné 

avec 2 secondes d'avance, 
Jim Hardy, le barreur austra­
lien, ignora les manoeuvres 
du capitaine du “France", 
Louis Noverraz, et provoqua le 
trou dès après le huitième

Par Michel HENAULT

virement de bord pour passer 
à la première marque, après 
4,5 miles dans le vent, avec 
1 minute 32 secondes d’avance.

Dans les deux bords au lar­
gue, grande force semblait-il 
du yacht de M. Marcel Bich, 
les Australiens ne perdirent 
que 4 secondes au total alors 
que la force de la brise crois­
sait. “France” reprenait 
d’entrée une vingtaine de se­
condes à son adversaire mais 
“Gretel II” portait tout de 
même l'écart à 1 minute 44 
secondes au virage de la 
deuxième bouée, se mainte­
nant à 1 minute 28 secondes 
à l'issue des deux bords sous 
le vent d'une longueur totale 
de 10,2 miles. “France” 
avait ainsi encore perdu 12 
secondes dans le premier et 
repris seulement 16 secondes 
dans le second.

L'avantage des Australiens 
s’accrut encore de 45 secon­
des dans le deuxième bord au­
près (2 minutes 13 d’écart

Football
EST

G P N P C Pts 
Montréal 3 0 0 64 47 6
Toronto 2 2 0 94 79 4
Hamilton 2 2 0 69 73 4
Ottawa 1 2 0 47 64 2

OUEST
Saskatchewan 4 1 0 112 73 8
Vancouver 3 2 0 128 99 6
Calgary 3 2 0 95 60 6
Edmonton 1 5 0 79 121 2
Winnipeg 1 4 0 77 147 2

Mardi soir
Ottawa 31 Edmonton 23 

(Les Rough Riders ont exécuté 7 
interceptions: assistance, 19,221).

Hier soir
Saskatchewan à Calgary
Winnipeg 28, Toronto 22 

(Un touché de Nielsen 38 secon­
des avant la fin a fait gagner Win­
nipeg: assistance: 19.108).

"France"
au deuxième passage de la 
première marque), se rédui­
sit de 9 secondes après le 
parcours de vent arrière (2 
minutes 04 au deuxième pas­
sage de la troisième mar­
que) pour atteindre 2 minutes 
24 secondes à la fin des 24,3 
miles de l’épreuve, à l’issue 
du troisième et dernier bord 
contre le vent.

Baseball

HIER
LIGUE NATIONALE 

St-Louis 300 012 010 - 7 12 1
S. Francisco 120 001 301 - 8 12 0 

Briles. C. Taylor 7e, Hilgendorf 
9e, Linny 9e et Simmons; Reber­
ger, Johnson 6e, McMahon 8e, Da­
vidson 9e et Dietz. LG— Davidson 
(84). LP- Hillgendorf (83). Cir­
cuits: St-Louis, Torre 16e, Brock 
lie; San Francisco, Mays 23e, 
Dietz 21e, McCovey 33e, A. -5,643.

(Jim Ray Hart a procuré la vic­
toire aux Géants avec un simple 
bon pour un point à la 9e manche. I

Cincinnati 100 014 000 - 6 11 1
Philadelphie 000 110 300 - 5 15 0

Merritt, Granger 7e et Bench; 
Bunning, Wilson 6s, Benz 7e, Hoer- 
ner 9e et Compton. LG- Merritt 
(20-10), LP- Bunning (1813). 
Circuits: Cincinnati, Perez 39e, Car- 
bo 21e; Philadelphie, Money 12e. 
A. - 13,322.
Mayne Granger a sauvegardé sa 29e 
partie.
Atlanta 001 000 233 - 9 16 2
New York 212 020 000 - 7 16 0

Reed, Navarre 3e, Cardwell 5e, 
McQueen 7e, Priddy 8e et Tillman; 
Koosman. Frisella 8e, Sadecki 8e, 
Gentry 9e, McGraw 9e et Dyer. 
LG - Priddy (4-5). LP - Gentry
(87) . Circuits: Atlanta. Tillman 
6e, Boyer 14e, Cepeda 28e, Aaron 
35e; New York, Garrett lie, Sham- 
sky 8e. A. - 35,567.

(Le 589e circuit d’Hank Aaron a 
procuré la victoire aux Braves).

LIGUE AMERICAINE 
Oakland 000 100 000 - 1 6 2
Baltimore 002 100 20x - 5 11 0

Hunter, Lachemann 4e, Locker 
5e, Grant 7e, Lindblad 8e et Te­
nace; Palmer et Hendricks. LG- 
Palmer (8-7). LP-Hunter (15- 
12). Circuits: Oakland, F. Alou 
8e; Buford 14e. A.-13,937.

Milwaukee 002 000 000 2 4 0 
Cleveland 001 002 40x - 7 11 1 

Downing, Baldwin 6e. Belin 7e. 
Gelnar 8e et McNertney; Hargan, 
Colbert 8e et Fosse. LG — Har­
gan (7-2). LP - Downing (4-111. 
Circuits: Cleveland, Uhlaender 9e, 
Foster 17e. A.-5,407.

New York 300 000 000 - 3 9 0
Kansas City 000 000 000 0 5 1 

Bahnsen et Munson; Bunker, 
Burgmeier 9e et Kirkpatrick. 
LG-Bahnsen (12-9). LP—Bunker
(88) . A.-8.026.
Californie 101 200 020 - 6 7 3 
Détroit 000 000 003 - 3 6 0 

Wright, K. Tatum 9e et Azcue; 
McLain. Hiller 9e et Freehan. 
LG Wright (18-9). LP.: McLain 
(3-5). Grcuits: Californie. Re- 
poz 17e, McMullen 13e, Détroit: 
Kaline 15e. (McLain a accordé 
19 circuits en 14 parties cette 
saison).

Boston 000 000 0O0- 0 4 3
Minnesota 120 004 OOx- 7 9 0

Culp, Lyle 6e, Phillips 7e et 
Satriano; Blyleven et Mitterwald. 
LG.: Blyleven (8-5). LP.: Culp 
(13-12). Assistance 19,993. (Bert 
Blyleven a obtenu son premier 
blanchissage dans les majeures).

AUJOURD’HUI 
(Avec lanceur* probable*) 

LIGUE NATIONALE 
Houston, Dierker (11-11) à 
Montréal, McGinn (7-8) ou 

Wegener (84), 8h05.
Atlanta, Niekro (1815) à 

New York, Mc Andrew (7-11), 2h05. 
Cincinnati, McGIothlin (11-7) à 
Philadelphie, G. Jackson (813), 

7h35.
St-Louis, Gibson (18-5) à 

San Francisco, Perry (17-12), 4h.
Chicago, Pappas (7-4) à 

San Diégo, Wilson 184), 10h30. 
(Seules parties à l'affiche).

LIGUE AMERICAINE
Boston, Siebert (13-6) à 

Minnesota. Kaat (189), 2h30. 
Milwaukee, Krausse (11-14) à 
Geveland, Chance (7-8), 7h45.

Oakland, Hunter (15-11) à 
Baltimore, Cuellar (19-7), 8h. 
(Seules parties à l'affiche).

À Blue Bonnets
Pari double: Cubiche (6) et Al- 

mont (4): $15.30.
1ère exact*: Sea Diver (7) et 

Band Leader (8): $115.20.
Quiniela: Neptunes Daughter (1) et 

Little Miss Keep (2): $41.00.
2e exact»; Tank Tiger (2) et Went 

To Market (5): $29.90.
Mutuel: $412,233.
Assistance- 8,387.

Partie sans point ni coup 
sûr contre le Valleyfield !

WILLIAMSPORT, Pa (PA) - Steve O’Neil a lancé, hier à 
Williamsport, la deuxième partie sans point ni coup sûr de 
la joumee, menottant Valleyfield, alors que l'équipe de Wayne, 
N.J., a battu les représentants du Québec 10-0 dans la premiè­
re ronde des Petites Séries Mondiales.

O’Neil a retiré 13 frappeurs au bâton, n’accordant que 
deux buts sur balles, tous deux à Germain Lalonde.

O'Neil fut bien secondé par ses coéquipiers qui frap­
pèrent 14 coups sûrs contre les lanceurs Yvon Therrien et 
Lamadeleine.

Dans une autre partie. Brian Paluga a aussi réussi une 
partie sans point ni coup sûr alors que le Highland. Ind.. a dé­
fait Wiesbaden, Allemagne de l’Ouest, 2-0.

Les deux parties sans point ni coup sûr d’affilée étaient 
un nouveau record pour les Petites Séries Mondiales.

Au hasard des nouvelles
YVAN COURNOYER et TERRY HARPER ont accepté 

les conditions du gérant-général Sam Pollock en signant leur 
contrat pour la saison 197871. Coumoyer, qui a compté l’an 
dernier 27 buts en plus d'amasser 36 passes, entreprendra 
sa septième saison avec le Canadien. Pour sa part, Harper, 
un des rares joueurs à avoir connu une bonne saison, en se­
ra à sa 9e année dans l'uniforme du Tricolore. Par ailleurs, 
Serge Savard. qui s’est fracturé la jambe en mars dernier, a 
déclaré qu’il se sentait beaucoup mieux. Inutile de dire que 
Savard brûle d’impatience de renouer avec la compétition.

JOACHIM BONNIER, président de l’Association des 
conducteurs de Grand Prix, a déclaré lors d’une conférence 
de presse que le Grand Prix canadien Player’s aurait lieu 
comme prévu le dimanche 20 septembre prochain au Circuit 
Mont-Tremblant, mais que les conducteurs devront se mon­
trer prudents à cause de la chaussée un peu inégale.

FRANCOIS GODBOUT du club de tennis 4-Saisons, a 
remporté, pour la deuxième année consécutive, la Coupe Mont­
réal en simples en battant Mike Carpenter 4-6, 6-4 et 83. 
Godbout et Carpenter ont ensuite triomphé en double en rem­
portant la victoire contre Jim loanidis. de Mont-Royal et 
Frank Corpas, professionnel du club Monkland, 6-4, 3-6 et 83. 
Par ailleurs. Henri Rochon a défait René Verrier 81 et 82 
lors d’un match du tournoi-invitation disputé au parc Woodland 
de Verdun.

JOHN PETERS serait-il l'oiseau rare qui viendrait solu­
tionner les problèmes de la direction des Alouettes qui cherche 
un botteur de précision? Eh bien, après quelques bottés à 
l'Autostade, Sam Etcheverry, l’instructeur des Alouettes, n'en 
croyait pas ses yeux. L'athlète de 22 ans, originaire d'Angle­
terre, a réussi, comme si de rien n’était, cinq bottés de pla­
cement, sur six, d'une distance de 40 verges. Devant de tels 
exploits, l’instructeur de l'équipe montréalaise lui demanda 
s’il pouvait effectuer des bottes ae dégagement. N’écoutant que 
son pieds, Peters, qui est un excellent joueur de rugby, réussit 
plusieurs bottés d’une distance de 55 à 60 verges, au grand 
étonnement et au grand plaisir de la direction des Alouettes.

BILLY CASPER s'est emparé du premier rang des meil­
leurs boursiers du circuit de golf américain à la suite de sa 
victoire à la Classique Avco, disputée en fin de semaine à 
Sutton, Massachussett. Les $32,000 qu'il a gagnés à ce tournoi 
lui ont permis de se hisser de la septième à la première po­
sition avec des gains de $139,595 et devancer Jack Nicklaus, 
inactif en fin de semaine, qui totalise $134,660 Au troisième 
rang, on retrouve Bruce Crampton avec $127,174. Viennent 
ensuite Lee Trevino avec $124,228; Frank Beard avec $119,- 
846; Dick Lotz avec $115,070; Arnold Palmer avec $112,- 
869; et Dave Hill avec $100,596.

3 prises. Et de 83 pour les 
Astros.

Après les retraits de Fai- 
rey et Jones à la 2e moitié 
de la 9e. Day eut un simple 
et le combatif Staub un double 
au champ gauche qui fit comp­
ter "Boots” du ler-but. Mais 
la remontée s’arrêta là lors­
que Laboy, on pouvait s’y 
attendre, ne put faire mieux 
qu’une petite chandelle au 
premier but.

Et bonsoir possible 56e vic­
toire, M. Kierans, M. Bouras­
sa et Jana Jorgenson, Mlle 
Adolescente 1970 du Canada!

HOUSTON (5) 
AP

Alou, cd 4
Morgan. 2b 4
Wynn, cg 3
Mayherry, 1b 3
Geronimo, xx 0
Martinez, 3b 0
Menke, ac-lb 4
Rader, 3b 4
Torres, ae 0
Cedeno, ce 4
Howard, r 4
Wilson, 1 3
Gladding 1 0
TOTAUX 33

P CS PP 
0 0 0 
2 2 0 
0 1 1 
0 1 0 
1 0 0 
0 0 0 
1 1 3
0 0 0 
0 0 0 
1 3 1
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
5 8 5

MONTREAL (4)

Jones, cg 5 e 0 0
Day, cc 5 i 1 •
Staub, cd 3 i 2 1
Bailey. 3B 4 i 2 0
Laboy, 3b 1 • 0 0
Gosger, 1b 4 i 1 3
Bateman, r 3 • 2 9
Hahn, eo 0 • 0 0
Boccabella, r 1 0 I 0
Staehle, 2b 4 0 1 e
Wine, ac 4 0 1 0
Renko, 1 3 0 0 0
Raymond, 1 • 0 0 0
Fairey, fo 1 • 0 0
TOTAUX 38 4 11 4

Houston 000 001 004- 5
Montréal 000 000 031- 4

E - Bateman. DJ - Montréal 1. 
LSB - Houston 3, Montréal 9. 2b 
- Bateman, Staub. C - Gosger (4), 
Menke (9), Cedeno (4). SAC - 
Wynn. BV - Morgan 2.

Wilson 7 2-3 9 3 3 2 4
Gadding
5-2 11-321102
Renko
9-9 8 1-3 7 4 3 1 7
Raymond 2-3 11 1 0 2

ML - Renko. Temps - 2:19. A - 
11,088.

Roxburgh 69, Jackson 70
DARTMOUTH, NE. (PC) 

- Doug Roxburgh, de Vancou­
ver, a joué cinq coups sous 
la normale aux premiers 
neuf trous, hier, au club de 
golf Brightwood, pour pren­
dre une avance d’un coup lors 
du championnat de golf junior 
du Canada à la suite de la 
première ronde.

Roxburgh, âgé de 18 ans, a 
connu quelques difficultés sur 
les deuxièmes neuf trous, 
pour terminer avec un comp­
te de 69, un au-dessus de la 
normale.

Robbie Jackson, du club 
Royal-Montréal, le suit à 70

alors quq Steve Noncz, de 
Hamilton, et Fred Cotton, de 
Vancouver, sont ex-aequo au 
troisième rang avec 71.

Parmi les Québécois qui 
ont fait belle figure, mention­
nons Rod Maclean, de Cham- 
bly, 75; Daniel Talbot, de Be- 
loil, 78; Mike Defalco, de 
Hull, 80; Mike Daly, de Sum- 
merlea, 81; Michel Pépin, de 
■Drummondville, 84; Patrick 
Dunlap. 85 et Denis Richard, 
du club Le Cardinal, 96.

Des 154 concurrents, seu­
lement 60 pourront partici­
per aux , deux dernières ron­
des qui auront lieudemain 
et samedi.

Des "Pingouins” à la 
recherche d'un Finley!
DETROIT (PA) - Les pro­

priétaires des Pingouins de 
Pittsburgh, de la LNH, pour­
suivent les négociations dans 
le but de vendre le club.

Bruce Whitaker, porte-pa­
role des détenteurs majori­
taires de parts, a refusé de dé­
voiler, hier, combien on exige­
rait pour le club qui a coûté 
$2,500.000 lors de l'expansion 
en 1967.

Selon Whitaker, les prêteurs 
exigent plus d’argent liquide 
du club.

Par ailleurs, on continue de 
négocier avec la banque Mel­
lon qui a prêté l’argent. Tout 
est en ordre présentement, 
mais le prochain rembourse­
ment est dû le 30septembre.

La banque a prêté l’argent

à Donald Parsons et associés 
pour acheter le club en 1968 
et la dette s'élève encore à 
$3,500,000. De plus, le groupe 
Parsons doit toujours $500,- 
000 aux Red Wings de Détroit, 
qui détenaient la licence de 
hockey de la LAH à Pittsburgh.

En raison des piètres assis­
tances, les Pingouins ont 
éprouvé des difficultés à 
payer l’emprunt à temps, si 
bien que Parsons et son groupe 
ont dû souvent débourser de 
leur poche.

Selon Whitaker, les ache­
teurs éventuels sont nombreux, 
mais il n’a révélé aucun nom. 
Il a ajouté qu’en cas de vente, 
il ne serait pas nécessaire­
ment spécifié que la franchise 
demeure à Pittsburgh.

PATINS BLANCS ET 
JOUEURS IDENTIFIÉS

La direction de la LNH a 
révélé que ses 14 clubs dispu­
teront 71 matches hors con­
cours avant la saison réguliè­
re, de Victoria à Norfolk. 
Virginie.

Comparativement à l’an der­
nier, les clubs de la LNH se 
disputeront 60 matches entre 
eux au lieu de 49.

La LNH a également fait 
connaître les endroits et les 
dates des camps d’entraine­
ment, qui seront inaugurés le 
9 septembre par Toronto et 
Détroit. Chicago et Philadel­
phie seront les derniers lan­
cés le 14 septembre.

Seulement deux des 12 an­
ciens clubs changeront de 
camps cette année, soit Los 
Angeles à Victoria au lieu de 
Barrie et Minnesota à Winni­
peg au lieu de Haliburton, Ont., 
tandis que les nouveaux clubs, 
Vancouver et Buffalo, s’en­
traîneront respectivement à 
Calgary et Peterborough.

Les Canadiens de Mont­
réal ouvriront leur camp au 
Forum le 10 septembre. In­
cidemment, les Canadiens 
sont un des six clubs qui dis­
puteront le maximum de 10 
matches hors concours per­
mis par les règlements du 
circuit.

Les clubs de la LAH dis­
puteront sept matches hors 
concours à ceux de la LNH.

Les Canadiens disputeront 
également un match intra- 
équipe à l’Université de Mont­
réal le 18 septembre.
Assemblée

Les gouverneurs de la 
LNH étudieront lors de leur 
réunion semi-annuelle, la 
possibilité de permettre aux 
clubs d’utiliser des patins 
blancs et d’inscrire le nom 
des joueurs sur le dos de leur 
chandail.

Le président Clarence Camp­
bell a toutefois spécifié que 
tous les joueurs d’un club de­
vront adopter la même cou­
leur de bottines, car il n’y 
aura pas d’exception.

Campbell a ajouté que la 
LNH exigera l’uniformité des 
couleurs chez chaque joueur, 
comme dans les cas des uni­
formes.

Les gouverneurs étudieront 
aussi plusieurs problèmes fi­
nanciers compliqués comme 
celui des Pingouins de Pitts­
burgh ainsi que les indemnités 
réclamées par les ligues Amé­
ricaine et de l’Ouest à la sui­
te des départs de Buffalo et 
Vancouver.

Tableau comparât it Expos
P Moy. Prog. Assistance 
89 .305 56 969,784
73 .430 56 1,061,056

G
1969 39
1970 55
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Le 4e tournoi pro-junior, à Laval-sur-le-Lac
Les golfeurs professionnels de 

différents clubs de la province de 
Québec et de la région de l’Ou- 
taouais formeront équipe, demain à 
Laval-sur-le-Lac, avec l’un des 
membres juniors de leur club res­

pectif et lors de la quatrième re­
prise du championnat provincial

Professionnel-junior organisé par 
Association des golfeurs profes­
sionnels du Québec.
Parmi les il équipes qui parti-

L e Grand Prix de 
Trois-Rivières

Pour la deuxième année con­
sécutive, le C.A.M. (Club Au­
tosport Mauricien) et la bras­
serie M oison organisent le 
Grand Prix M oison de Trois- 
Rivières qui se déroulera les 
5, 6 et 7 septembre prochains. 
Cette fin de semaine de cour­
se permettra au grand public 
de voir une épreuve de tous 
les championnats canadiens et 
québécois, soit: la Coupe Gulf 
Canada (Formule A), le Cham­
pionnat Canadien de Touris­
me (Sedans), le Championnat 
Molson (Formules B) et le 
Championnat Laurentide (voi­
tures de production).

L'originalité du Grand Prix 
réside dans l’emplacement du 
circuit routier qui se situe 
partiellement dans les rues de

LA BELLE ET LA BELLE 
BÊTE I La charmante Rol- 
landâ Denis, secrétaire à la 
piste Blue Bonnets, photo­
graphiée avec le cheval 
"Hurluberlu" de J. Louis 
Lévesque qui participera é 
la course principale au pro­
gramme de demain soir é 
B.B.

Baseball

AVANT-HIER
LIGUE NATIONALE

Pittsburgh 001 002 000 - 3 5 0
San Diégo 100 000 111- 4 13 1

Walker, Glusti 9e et Sangulllen; 
Roberts, Dukes 8e, et Cannizzaro. 
LG: Dukes (1-3). LP: Walker (10- 
5). Circuits: Campbell 10e, Brown 
22e. A: 4,876.

(Dave Campbell a fait produire 
trois points dans la victoire des 
Padres).

St-Louis 000 010 010- 2 8 2
San Francis. 020 010 Olx- 4 4 1

Carlton, Torrez 8e et Simmons; 
Pitlock, McMahon 8e et Dietz. LG: 
Pitlock (4-4). LP: Carlton (6-18). 
Circuit: Hague lie. A: 5,025.

(Steve Carlton a distribué 7 
buts sur balles en 7 manches.)

Chicago 001 000 000- 1 9 2
Los Angeles 000 200 20x- 4 10 0

Hands, Pizzaro 7e et Hundley; 
Moeller, Brewer 8e et Haller. LG: 
Moeller (6-6). LP: Hands (14-10). 
A: 21,627.

(Un triple de deux points de Bill 
Russell à la 7e a procuré la vic­
toire aux Dodgers.)

LIGUE AMERICAINE 
(2e Partie)

Californie 000 010 036 -10 14 1
Détroit 120 000 030 - 6 9 0

Bradley, Garrett 3e, Fisher 5e, 
Laroche 7e, Tatum 8e, Queen 9e 
et Egan; Niekro, Scherman 8e, 
Hiller 9e, La Grow 9e, Patterson 
9e et Price. LG: Tatum (6-3). LP: 
La Grow (0-1). Circuits: Repoz 
16e, Johnstone 9e, Johnson 10e, 
Collins 1er.

( Jay Johnstone a frappé un grand 
chelem k la 9e manche pour les 
Anges.)

Washington 020 001 00 - 3 8 3
Chicago 002 000 011- 4 9 1

Coleman, Pena 8e, Knowles 9e 
et Casanova; Moore, Murphy 7e, 
Wood 9e et Herrmann, Josephson 
9e. LG: Wood (8-11). LP: Knowles 
(2-12).

Oakland 001 000 000- 1 10 1
Baltimore 004 100 00x- S 8 0

Segul, Fingers 3e, Llndblad 7e, 
Locker 7e et Tenace; McNally 
(20-7) et Etchebarren.

(Dave McNally est devenu le 
premier lanceur des ’majeures à 
remporter 20 victoires cette sai­
son.)

New York 010 000 001- 2 7 0
Kansu City 000 000 100- 1 8 1

Kline, Aker 8e, Peterson 8e, 
McDaniel 9e et Glbbs; Drago et 
Kirkpatrick. LG: Peterson (14-9), 
LP: Drago (7-13).

Milwaukee 000 000 200 - 2 - 4 7 0 
Cleveland 001 000 010 0 - 2 10 0 

(10 manches)
Lockwood, Sanders 9e et Mc- 

Nertney; McDowell, Hlggings 9e, 
Austin 10e et Fosse. LG: Sanders 
(3-0). LP: Hlgglns (4-5). Circuit: 
Foster 16e.

Boston 000 000 010- 1 9 0
Minnesota 000 000 000 - 0 7 0

Romo, Brett 5e, Wagner 9e et 
Satriano; Zepp, Hall 8e, Williams 
8e, Perranoskl 9e et Mltterwald. 
LG: Brett (4-7). LP: Hall (6-6). 
Circuit: T. Contgllaro 25e.

HIER
Wuhlngton 000 000 100 - 1 10 0
Chtcago 100 001 lOx - 3 7 0

Cox, Pena 7e et French; Janlski, 
Wood 8e et Josephson. LG- Janeskl 
(9-14). LP-' Cox (MO). Circuits: 
Rodrigues 17e, O’Brien 7e, May 
10e. A.-8,742.

la ville et partiellement sur le 
terrain de l’exposition. Souli­
gnons que seule Trois-Riviè­
res offre un tel circuit en 
Amérique; celui-ci se compa­
re au circuit du Grand Prix 
de Monaco. La municipalité 
de Trois-Rivières, capitale du 
‘‘Coeur du Québec ", collabore 
pleinement au projet. Entre 
autres, disons que 80% du tra­
cé a été repavé.

Afin d’assurer une plus 
grande participation des com­
pétiteurs et d’intéresser par­
ticulièrement les pilotes de 
Formules, une entente entre 
Trois-Rivières et Lime Rock 
a été réalisée afin de permet­
tre aux pilotes de participer 
aux 2 programmes de cour­
ses qui se déroulent la même 
fin de semaine. Lime Rock 
sera l’hôte d’une épreuve de la 
série Continentale.

Conscients de l’importance 
du Grand Prix Molson de 
Trois-Rivières et de la quali­
té des épreuves qui y sont pré­
sentées, les organisateurs dé­
sirent principalement aider à 
la popularité du sport automo­
bile en offrant des billets à 
coût très modique, soit: $5.00 
en pré-vente et $6.00 à l’en­
trée.

Quelques personnalités de 
marque seront présentes; en­
tre autre: le Ministre du Tou­
risme, Mme Claire Kirkland- 
Casgrain. ainsi que le Consul 
de Monaco, monsieur Michel 
Pasquin.

Aucun effort n’a été ména­
gé afin de faire du Grand Prix 
Molson de Trois-Rivières un 
événement sportif hors de 
l’ordinaire et nul doute que le 
Québec s’y rendra en grand 
nombre.

20 joueurs 
contre 

20 joueurs !
AVANT-HIER
HOUSTON (6)

Alou, cd 
Morgan. 2b 
Wynn, cg 
Mayberry, 1b 
Geronlmo, co 
Ray, 1
Lampard, fo 
Cook, I 
Howard, fo 
Dilauro, I 
Menke, ac-lb 
Rader, 3b 
Cedeno, ce 
Edwards, r 
Billingham, I 
Lemaster. 1 
Culver, I 
Miller, fo 
Gladding, 1 
Martinez, ac 
TOTAUX

AB P CS PP
7
3
3
3
0
0
1
0
1
0
s
7
7
5
3
0
0
1
«
2
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1 1 
3 1

1 1 
0 0

6 13

MONTREAL (3)

Day, ce 
Jones, eg 
Philips, fo 
Raymond, I 
Hahn. fo 
Reed. I
Sutherland, fo 
Marshall, I 
McGinn, I 
Laboy, fo 
Staub, cd 
Bailey. 3b-lb-cg 
Gosger, 1b 
Brand, 3b 
Bateman, r 
Staehle. 2b 
Wine, ac 
Morton, I 
Fairey, cg 
Boccabella, 1b 
TOTAUX

AB P CS PP 
5 12»

0 
0 
0 
0 
9 
0 
0 
9 
9 
0 
0 
0 
o
9

9
2
1
1
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Houston 002 010 000 000 3 -6
Montréal 000 000 300 000 0 -3

E-Menke 2. LSB - Houston 17, 
Montréal 15. DJ - Montréal 2. 2b 
- Wlne,Cedeno. 3b-Staub. CIR: - 
Morgan 5e. Sac - Hahn, Menke. 
BV - Wynn, Morgan.

ML CS P PM BB R
Billingham 6 
Lemaster 
Culver
Gladding
Ray
Cook:

G, 3-4 
Dilauro 
Morton 
Raymond 
Reed 
Marshall:

P, 1-6 
McGinn

1-3 1 
1 2-3

1 
1
t 
1 
7 
2 
t
1 2-3 

1-3

1 3 
1 1 
7 1 
1 1
2 1

Sauvée - Dilauro 3. APL - Par 
Billingham, Jones. ML - Marshall. 
T - 3:51. A - 19,897.

cipent à ce tournoi, on remarque 
celles d’André Gagnier et Micnel 
Hubert du club Islesmere, de Luc 
Brien et Eric Levine du club Pine- 
grove, et de Jack Bissegeer et Jac­
ques Lalonde du club Vallée du Ri­
chelieu.

L’an dernier, les grands hon­
neurs de ce tournoi avaient été mé­
rités par la formation du club 
Whitlock, représenté par Jim Mc­
Lean et Bob Sweet.

Voici la liste des départs:

lOhOO - Richard Plourde. Jean- 
Guy Gendron Bic; François St- 
Germain. Marcel Pigeon - Le Car­
dinal;

10h06 - Pierre Bellehumeur. 
Réal Landry Berthier; David Mc- 
Bain, Paul Going - Carlton Yacht;

10hl2 - Robert Reid, Andrien Le 
blanc - BeauChâteau; B. McLean.

Gordon McLean - Chamblv;
10hl8 - Christin Chartier. Jean- 

Guy Périard - Boucherville; Clau­
de Archambault. Jim Arnold - 
Chantecler;

10h24 - Richard Dusseault, Fer­
nando Côté - Granby/St-Paul; Da­
niel Sabloff, John Porter - Elm 
Ridge;

10n30 - J. Buki, Jim DeUey - 
Grand’Mère; Michel Pépin, Guy 
Bissonnette - Drummondviüe ;

10h36 - Robert Champagne. Jac-

aues Duhamel Farnham: Robert 
lansereau, André Burns - Esté- 
rel;
10h42 - Guy Laroche, Connie 

Dion - Asbestos: David McCulloch, 
Louis DeBryne - Lachute ;

10h48 - Carlo Junior Jean Mil­
iaire - Joliette; Junior, Jim Mc­
Lean - Whitlock;

10h54 - Terrence Kolar, Stan

Kolar - Chaudière; lan Smith. Ar­
nold McLean - Lorraine;

llhOO - Stuart Morrow, Norman 
Hunt - Mt-Bruno; R. Sicard. Geor­
ge Arnold - Ki-8-Eb;

llh06 - Michel Cyr, Richard 
Miliaire - New Glasgow; Roger 
Poirier, Vincent Sirianni - Ile des 
Soeurs;

Uhl2 - Ricky McLean. Gerry 
Donohue St. Andrews; Michel Mo- 
nette. Paul Labonté - l’Epiphanie;

llhlS - Louis Pelletier. André 
Gingras - Orléans; Yvan Des­
noyers, Franco Sirianni - St-Basi- 
le;

llh24 - Michel Douville. Gerry 
Proulx - St-Eustache; Michel Cha­
ron, Raymond Huot Sorel/Tracy;

llh30 - Robert Desrosiers, Jean 
Giroux - St-Hyacinthe; Miles Saun­
ders, Phil Laliberté - Pembroke;

Hh36 - Ron Fisher, Alvie 
Thompson - Hillsdale; Serge Cou­
ture, Jos Leblanc - Sherbrooke;

llh42 - Peter Ward. Michel Dé- 
silets - Trout River: Gilles R obi- 
doux, Alain Gousse - Mascouche;

llh48 - André Cedilot, Charles 
Giraldeau - Terrebonne; Richard

Rousseau. Duke Doucet Windsor;
llh54 - Ken Fisher. Bernard Pé­

riard - St-Lambert; Denis Ostiguy, 
Dan Pesant - St-Jean,

12h00 - Junior avec Ron Harris
- Cowansville; Junior avec Jean- 
Guy Poirier - Hemmingford ;

12h06 - Jean Goyer, Réal Jarry
- Mt-Gabriel: lan Meritley. Ray­
mond Périard - Seigniory:

12hl2 - Larry Jay. Alan Ogilvy
- Summerlea; Pat Kelahear, Phil 
Giroux - Montréal;

12hl8 - Robert Routledge. Bruce 
Fry - Hermitage; Junior. Bill Kerr
- Beaconsfield ;

12h24 - Junior avec Stan Baird
- Kanawaki; Junior. Pat Fletcher 
Royal Montréal;

12h30 - Michel Hébert, André 
Gagnier - Islesmere; Eric Levine. 
Luc Brien - Pinegrove;

12h36 - René Noël, Gilles Bou- 
rassa - Shawinigan; Jean Desro­
ches. Jules Huot - Laval:

12h42 - Jean Brosseau. Adrien 
Bigras - Rosemère; Jacques La­
londe. Jack Bissegger - Richelieu:

12h48 - MlchelSt-Laurent.Jean- 
Paul Alary - Beloeil.

m* mm

PETER 8ROEKER, è g., et JACQUES BIENVENUE 
sont les meneurs aux classements du Championnat 
Molson et du Championnat Laurentide, respectivement. 
Le premier est un manufacturier de pots d’échappe­
ment et le second, garagiste, et tous deux participe­
ront aux courses automobiles qui seront présentées à 
Trois-Rivières les 5. 6 et 7 septembre.

MAISON D'ÉDITION
REPRfSENTtNT POUR li PROVINCE DE QUEOEC

FONCTIONS:
Visiter les commissions scolaires, rencontrer les profes­
seurs, directeurs, etc., afin de faire connaître nos publi­
cations.
QUALIFICATIONS:
Une excellente éducation, une bonne présentation, expé­
rience dans le domaine scolaire si possible.
TRAITEMENT:
Basé sur l'expérience et les qualifications.
Les candidats intéressés sont priés de faire parvenir leur 
curriculum vitae en incluant les références et en faisant 
mention du salaire désiré.
Écrire à:

Le Directeur du Personnel 
Case 1363, Le Devoir.

INSTITUT DE CARDIOLOGIE DE MONTRÉAL
Poites vacants

- Technologiste médical (e) R.T.
section biochimie

Qualifications:
- Être diplômé (e) de l'université
- Expérience en biochimie
- Cuisinier-pâtissier

Scolarité; 9e annéè
Expérience dans le secteur hospitalier
Connaissance approfondie de la cuisine do base.

1*1 ptrtonnu inlirmin devront loumtllr» leur candidature ài

Institut de Cardiologie de Montréal, 
Service du Personnel,
5000 est, rue Bélanger,
Montréal 410, Qué.
Tél.: 376-3330 poste 267

L'HÔPITAL MAISONNEUVE
recherche les services d'un(e)

ARCHIVISTE (ENSEIGNEMENT)
Personne qui aura la responsabilité d'organiser, d'appli­
quer le programme d'enseignement qui s'adresse aux sta­
giaires en archives médicales.
Redevable dans l'accomplissement de ses fonctions au 
chef de service des archives médicales.
Travail en collaboration avec le responsable de l'option 
"archives médicales" au Cegep.
Souhaitons que le candidat ait acquis 4 années d'expé­
rience.
Salaire à déterminer selon qualification et expérience.
Se présenter ou appeler:

Gérant du personnel,
Hôpital Maisonneuve,
5415 boul. l'Assomption,
Montréal, Qué.
Tél.: 254-8341 local 417

ACTUARIAT
ANALYSTE - PROGRAMMEUR

QUALIFICATIONS:
I Maîtriser le Cobol et le Fortran 
I Connaissance des 4 premiers examens d'actuariat

TÂCHES
H Améliorer le système d'informatique existant 
I Développer de nouveaux concepts en collaboration 

avec ses actuaires

AVANTAGES
B Bénéfices sociaux
B Traitement selon compétence initiale et résultats 

obtenus
B Participation au développement d'une firme de con­

sultants

GILLES BLONDEAU & COMPAGNIE
Conseillers et actuaires 

612 ouéit, rua St-Jacquat 
Montréal 101

I,ASSURANCE-VIIS DESJARDINSd SURINTENDANT ADJOINT 
A L'ASSURANCE INDIVIDUELLE

LA FONCTION

Sous l'autorité du surin­
tendant des ventes à 
l'assurance individuelle, 
collabore à la planifi­
cation, l'organisation, 
la direction et le con­
trôle des activités des 
bureaux de ventes ré­
gionaux. Participe à la 
mise en application des 
programmes de forma­
tion et à l'élaboration 
de matériel d'aide à la 
vente.

LE CANDIDAT
1- Instruction de niveau uni­
versitaire de préférence ou 
l'équivalent. Formation pro­
fessionnelle avancée en assu­
ra nee-vie.
2- Expérience toit comme 
représentant dans la vente 
d'atturonce-vié, toit comme 
aérant d'un bureau ou une 
fonction administrative équi­
valente dont un siège social.
3- Aptitude à diriger du 
personnel.

CONDITIONS DE TRAVAIL
L« titulaire peut demeurer 
dans les limites du Québec 
métropolitain. Bénéfices soci* 
aux coutumiers et salaire en 
relation avec le poste à 
combler. Discrétion absolue 
assurée.

Les employés intéressés de 
L'Assurance-Vie Desjardins 
connaissent cette offre d'em­
ploi.

L«s candidats intéressés sont priés de faire parve­
nir leur curriculum vitae au Directeur du personnel, 
L'Assurance-Vie Desjardins, 200, Avenue des Com­
mandeurs, Lévis, Québec. Téli 1 (418) 835-2404.

Assistante Directrice
des soins infirmiers

à (’INSTITUT DE CARDIOLOGIE DE MONTRÉAL
Hôpital de 110 lits avec projet d'expansion

Qualifications:
• Qualités de chef
- Expérience en administration
- Bacc. en sciences infirmières
- Expérience en cardiologie désirable

Adresser curriculum vitae avant le 18 septembre 1970 ài
Institut de Cardiologie de Montréal, 
a/s Directrice des soins infirmiers, 
5000 est, rue Bélanger,
Montréal 410, Québec.

Les Syndics des Écoles Catholiques 
de Greenfield Park

Postes à combler

- Spécialiste en musique
pour classe élémentaire de musique instru­
mentale type Orff.

- Psychologue à temps partiel.

Qualifications: Diplôme universitaire 
Expérience requise

Pour rendez-vous téléphoner à:
671-6443

POSSIBILITÉ DE FAIRE CARRIÈRE EN TRADUCTION
(Français-Anglais)

Le candidat sera bachelier-è-arts ou aura une formation 
équivalente, parlera couramment anglais et français et 
aura une connaissance générale du vocabulaire techno­
logique et commercial dans les deux langues.

La Position:
Traduire du français à l'anglais, la correspondance, les 
contrats, études, brochures techniques et matériel pour 
la promotion de la compagnie ainsi que faire la traduc­
tion des mêmes textes de l'anglais au français. Relèvent 
également du traducteur la charge de cours de français 
pour les membres de la direction et autres fonctions 
connexes au Service du Personnel.

La Compagnie:
Téléphone du Nord Limitée est une compagnie de 
moyenne importance fournissant des services en com­
munication et téléphonie à quelques 100,000 usagers' 
du nord-est ontarien et du nord-ouest québécois. Son 
siège social se trouve à New Liskeard en Ontario.
Nous offrons des avantages sociaux, conditions de travail 
et régime de retraite concurrentiels.
La rétribution se situe entre $6,000 et $8,000 selon 
l'éducation, l'expérience et la compétence.

Faites parvenir votre curriculum vitae à:
Directeur du personnel,
Téléphone du Nord Ltée,
Case "H",
New Liskeard, Ont.

LA COMMUNAUTt RÉGIONALE DE L'OUTAOUAIS
DEMANDE UN

ANALYSTE - PROGRAMMEUR
(INFORMATIQUE)

FONCTION:
Effectuer des études complexes en vue de solutionner au 
moyen de techniques de recherche opérationnelle ou par- 
l'application de méthodes de calculs numérique et statis­
tique, différents problèmes d'ordre administratif ou 
scientifique. Effectuer la programmation nécessaire à la 
réalisation des travaux.

QUALIFICATIONS:
Posséder un diplôme universitaire (16 années de scolarité 
minimum),
Posséder un minimum de 3 ans d'expérience en fonction 
des techniques municipales en informatique.
Sont également admissibles les candidats ne possédant 
pas de diplôme universitaire mais ayant une expérience 
exceptionnelle et une compétence reconnue dans le do­
maine de la programmation de l'analyse de l'informati­
que, de l'analyse des procédés administratifs.
Facilité d'élocution et de rédaction en français et en 
anglais.

SALAIRE:
Â discuter selon la compétence «r l'expérience.

OFFRE DE SERVICES:
Veuillez noter que toute demande doit être accompagnée 
d'un "curriculum vitae", résumé exact des études et 
expériences, adressée le ou avant le 14 septembre 1970 
au Comité Exécutif de la Communauté Régionale 
de l’OutaoLiait, 72, rue Laval, Hull, P. Qué.

École de langues vivantes
recherche

PROFESSEURS D'ANGLAIS 
ET PROFESSEURS DE FRANÇAIS

Spécifier âge, méthodes et expérience. 
Adresser curriculum vitae à:

Case 1 362, Le Devoir

HOPITAL ST-JOSEPH DE LACHINE
demande

- TECHN0L0G1STES MÉDICAUX
à temps complet pour laboratoires d'hématologie 

et/ou biochimie.
- INFIRMIER (E) S AUTORISÉ (E) S

à temps complet ou partiel, jour, soir et nuit. 
Prière de communiquer avec:

Service du Personnel,
650 - 16e avenue,
Lachine, Qué.
Tél.: 637-2351 poste 37

Ma

J

DIRECTEUR DES SERVICES AUX ÉTUDIANTS 
UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL

Fonctions:
Sous lo direction générale du vice-recteur ô la gestion 
académique, assurer le fonctionnement efficace et la co­
ordination des divers services aux étudiants; conseiller 
la direction de l'Université en ce qui a trait aux relations 
entre cette dernière et les étudiants; promouvoir et coor­
donner le développement des services et des activités 
relevant de sa juridiction et les faire connaître par les 
moyens appropriés; mettre en application les politiques 
des Services aux Étudiants.

Qualifications:
Diplôme universitaire; habitude et facilité de contact avec 
les étudiants de niveau universitaire; expérience admi­
nistrative appropriée.
Salaire 6 déterminer selon qualifications académiques et 
années d'expérience.

Veuillez faire parvenir curriculum vitoe complet avant le 3 septembre 
1970 au

Directeur,
Service du Personnel,
Université de Montréal,
Case postale 61 28,
Montréal, (Qué.)

♦
SOCIETE D'AMENAGEMENT DE L'OUTAOUAIS

Direction de la planification 
DEMANDE

Un aménagiste régional et urbain
FONCTIONS:
sous l'autorité du directeur de la planification le titulaire 
du poste devra;
1. participer ô l'élaboration d'un schéma d'aménage­

ment régional;
2. plus particulièrement, exécuter diverses études de 

rentabilité et de localisation dans les secteurs Industriel 
et commercial;

3. en collaboration avec les outres professionnels de la 
Société, établir et maintenir des relations auprès des 
différents organismes publics ou privés de la région.

CONNAISSANCES REQUISES
1. diplôme universitaire en urbanisme, aménagement 

des ressources ou économie.
2. au moins trois années d'expérience dans le domaine 

concerné.
3. une connaissance en informatique serait un atout mais 

n'est pas exigée.
SALAIRE:
selon qualifications et expérience.
Les postulants devront faire parvenir leur curriculum 
vitoe (qualifications, expérience ainsi que dossier acadé­
mique) au:

Directeur de l'administration,
Société d'aménagement de l'Outaouais, 
C.P. 666,
Hull, P. Qué.
Date limite de mise a la poste des inscriptions:

4 septembre 1970.
V
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